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Le rapport des débats à l'As- 
semblée législative du Manito- 
ba porte cette année une ru- 
brique distincte: Addresses in 
French, Sous ce titre l'on don- 
ne le lendemain le texte et une 
traduction de ce que les légis- 
Jateurs disent en français, 


Parlant en chambre le 1er 
février, M. M. Gray, de Winni- 
peg, a attiré l'attention de tous 
sur une phrase qu'a prononcée 
récemment le gouverneur gé- 
néral: “Je m'efforcerai de pro- 
mouvoir un esprit d'harmonie 
et de confiance chez tous, sans 
égard à la-race et à Ja religion, 
en vue d'atteindre notre no- 
ble destinée”, Selon M, Gray, 
cela veut dire qu'aujourd'hui 
les Néo-canadiens sont sur le 
même pied que les deux races 
historiques du pays. 

. » LU 

Mme Thelma Forbes, de Cy- 
press, à loué son prédécesseur, 
dans son discours de débutan- 
te, Elle a suggéré que le che- 
min reliant Notre-Dame et le 
chemin no 2 s'appelle Boulic 
Highway. Elle s'est abstenue 
de louer les groupes ethniques 

+ de son comté, sous prétexte 
que tous, ci-inclus les élec- 
teurs de langue française, pré- 
féraient des gestes pratiques 
aux fleurs oratoires, 
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Parlant en français, M. Stan 
Roberts, de La Vérendrye, a 
dit, entre autres choses, cette 
phrase mémorable: “Les gens 
de La Vérendrye s'intéressent 
beaucoup aux choses politi- 
ques, Ils attendent en commun 
avec un très grand nombre 
d'autres Manitobains les plans 
du gouvernement sur les re- 
commandations de la Comrnis- 
sion Royale sur l'éducation, de” 

» 


L'hon, ‘J, Carroll, ministre 
des services publics, a expli- 
qué en commentaire d'une re- 
marque de M. Roberts que le 
Manitoba Telephone System a 
gardé à Steinbach une opéra- 
trice de langue française, con- 
trairement à ce que l'on avait 
laissé croire, et que le systè- 
me ne défend pas l'usage de 
langues autres que l'anglais. 

L) 


M. E. Préfontaine a rendu 
hommage à MM. K. R. Bark- 
man et Armour McKay qui, 

râce à l'Eastern Manitoba 

evelopment Board, ont pu 
obtenir de meilleurs chemins 
dans la région, Û 
* 


Prenant part au débat sur 
le discours du trône, M. Gildas 
Molgat a félicité en français 
son vieil ami, M. Joseph Jean- 
notte, secondeur de la motion, 
et il a ajouté ceci: ‘Tout en 
parlant en français je dois dire 
à mon cher ami, l'honorable 
premier. ministre, que ses ef- 
forts et ses améliorations en 
français sont appréciés. IL va 
bien’. R | 
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Une discussion acerbe s’an- 
nonce en marge d’une résolu- 
tion qui autoriserait des oc- 
trois de construction de 75 
pour cent pour les écoles de 


moins de 12 salles dans les 


| 


endroits qui ne peuvent pas 
pratiquement en construire 
une plus grande, 
La réponse au discours du 
trône a été adoptée le jeudi 
4 février par un vote de 31 
contre 19, 
+ 
Parmi les bills privés, il y 
a des actes d’incorporation de 
la résidence Ste-Thérèse pour 
vieillards à Otterburre, de 
l'hôpital général de Ste-Rose, 
de l'hôpital général de St-Bo- 
niface, du sanatorium de St- 
Boniface et de l'hospice Taché 
pour patients Chroniques et 
gériatriques, 
L . LL 
Les lundi et mardi de cette 
semaine, MM, Roblin, Evans 
et Hutton et le professeur 
Morton ont présenté des mé- 
moires très élaborés devant la 
Commission Royale d'enquête 
sur les transports, On prétend 
que le Manitoba paye des taux 
de fret beaucoup trop élevés, 


Les prévisions budgétaires 
se chiffrent cette année à $95.- 
382,970, à part les emprunts, 
Le budget scolaire s'élève à 
$32,151,162 et celui de la san- 
té et du bien-être, à $20,928.- 
882, Les travaux publics de- 
manderont $14,591,492, sur- 
tout pour les chemins. Les lé- 
gislateurs se sont aussi accor- 
és des augmentations don- 
nant les salaires suivants: pre- 
mier ministre, $12,000; minis- 
tre, $10,000: chef de l'oppo- 
sition, $3,500; membre, $4,000; 
dépenses, $10 par jour pen- 
dant la session; dépenses spé- 
ciales des députés des comtés 
Ce DST RIANE et Churchill, 

900. 


On consacre la session ac- 
tuellement à l'examen détail- 
lé des estimés, à la discussion 
des bills privés et, de plus, 
aux réunions incessantes de 
comités. 
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Le cardinal Aloysius Stepinae, | 
chef spirituel de 7,000,000 de ca- 
|tholiques yougoslaves et victime 
du régime communiste Tito, est 
décédé dans son village natal de | 
Krasie (où 11 était virtuellement 
prisonnier) le mercredi 10 fé- | 
vrier, à l'âge de 62 ans. On se! 
souvient de son procès et de son 
emprisonnement après la guer- 
re, à la suite des accusations 
communistes, Le cardinal dé- 
mentit toutes ces accusations, en 
déclarant que ‘‘de même que les 
communistes luttent pour im- 
pan leurs théories matéria- 
istes, ainsi nous avons le droit 
de lutter pour les valeurs chré- 
tiennes”, 11 fut condamné à 14 
ans de tfavaux forcés, Le gou- 
vernement yougoslave lui offrit, 
en juillet 1950, la liberté s'il 
s'engageait à quitter le pays, Il 
refusa parce que, disait-il à un 
correspondant de l’Associated 
Press, ‘“‘Je ne suis nullement cou- 
pable”’, 11 fut remis conditionnel- 
lenient ‘en liberté” le 5 décem- 
bre 1951, mais confiné à son 
village de Krasic, Le gouverne- 
ment ne voulut plus’ le recon- 
naître comme chef des catholi- 
ques du pays. Il fut créé cardi- 
nal le 12 janvier 1953 par Pie 
XII, acte du Vatican que Tito 
considéra comme un acte d'hos- 
tilité et il profita de l'occasion 
pour cesser toutes relations di- 
plomatiques avec le Vatican, A- 
près sa mort, comme de son vi- 
vant, le cardinal restera le sym- 
bole de la lutte de l'Eglise con- 
tre le communisme athée et ma- 
térialiste, 


La ville de Toronto aurait 
bientôt une majorité catholique 


TORONTO — Traditionnelle- 
ment protestante depuis plus 
d'un, siècle,"la population de To- 
ronto se € era en majeure 
partie de catholiques, si lasten- 
dance actuelle se maintient, 

La raison de cette évolution 
est l'affluënce de plus en plus 
considérable d'immigrés euro- 
péens de prédominance catholi- 
que dans la Ville-Reine, 

C'est l'avis qu'a exprimé, au 
cours d'une conférence de pres- 
se, M. Matthew Lawson, mem- 
bre de la Commission d’urbanis- 
me de Toronto. 

M. Lawson a souligné que le 
nombre des écoles catholiques 
devra augmenter plus rapide- 
ment que celui des écoles publi- 
ques. ; 

Il a cependant ajouté que la 
proportion entre les catholiques 
et les protestants demeurera re- 
lativement la même dans les 12 


forment aujourd'hui le Toronto 
métropolitain, 

Un autre membre de la Com: 
mission d'urbanisme, M. Harry 
Lash, a fait remarquer au cours 
de la même conférence de pres- 
se, que la tendance actuelle in- 
dique que les enfants fréquen- 
tant les écoles de Toronto seront 
en majeure partie: catholiques 
d'ici une vingtaine d'années, 


Un nouveau nom au 


municipalités environnantes qui 
collège des Jésuites 


Bouvier, président de la nou- 
velle Université. Laurentienne 
de Sudbury, a annoncé que le 
collège catholique qui fera par- 
tie de l'université fédérée sera 
connu sous le nom de collège 
Lalemant. 


Une majorité des députés prône 
l'aide scolaire fédérale indirecte 


La très grande majorité des 
députés fédéraux et provinciaux 
se sont prononcés contre l'éta- 
blissement, au Canada, d'un mi- 
nistère fédéral de l'Education 
qui aurait autorité sur les pro- 
mais les mêmes hom- 
mes ont favorisé un ministère 
consultatif, Une plus 
grande proportion encore favo- 
rise l'aide financière du fédéral 
aux, provinces quand celles-ci 

mande, 


vinces, 


fédéral 


en font la’ de e 


Ces quelques renseignéments 
sont tirés de l'étude statistique 
Anthony 
Frisch, qui a adressé une série 
de treize questions à tous les 
députés et ministres siégeant à 
Ottawa et dans toutes les capi- 
tales provinciales, questions se 
rattachant toutes à notre systè- 
me d'éducation et aux rapports 
entre le fédéral et les provinces, 
dans ce domaine, Un total de 18 
pour cent des députés a répon- 


préparée par M. 


du au questionnaire, 


Seulement 28 pour cent des 
ont répondu 
sont satisfaits de ce qui se passe 
dans les écoles canadiennes, Les 
nos éçoles 
impro- 


tes, que l’en- 
mathématiques, 


législateurs qui 


autres croient que 
forment des individus 
ductifs et 

seignement des 
des sciences, des 


langues de 
l'histoire est loin d'être à la 


hauteur des besoins. 


Plusieurs ont dit favoriser 
es eat cd de matières qui 
n'appara au'aux program- 
mes des écoles du Canada fran- 

ittérature 


çais, comme Ja 1 


Bat 
ral À 


toute 


3e départ 
: Let 


paies qui en fait 
1 demand Ta 
députés ont: Nitnde dns l'ef: 


firmative, à l'extérieur du Qué- 
bec. Si on inclut les députés 
québécois, les réponses se répar- 
tissent ainsi: 77 pour cent en 
faveur et 23 pour cent contre. 
Nombreux commentaires 
De nombreux commentaires 
ont été faits à ce sujet. Ainsi, 
un député du Manitoba a décla- 
ré: “Les objections du Québec 
à l’aide fédérale à l'éducation 
sont comprises et respectées par 
le reste du Canada, Personne n'a 
l'intention de s'opposer aux e 
ranties constitutionnellés du Ca- 
nada français, Le Canada an- 
gai est fier d'être partenaire, 

titre égal, de ses amis de lah- 
gue française, Cependant, aucu- 
ne interprétation de l’Acte de 
l'Amérique britannique du Nord 
ne peut donner à une province 
le droit d'empêcher une autre 
ovince qui le désire d'en venir 
une entente avec le gouvérne- 
ment fédéral dans le but d'amé- 
liorer son système d'éducation." 

Un autre député (M. E. J. 
Broome, de Vancouver-Sud) à 
signalé: ‘L'éducation des jeu- 
nes Canadiens ne devrait pas dé. 


SUDBURY — Le R, P. 


pendre dé la richesse de la pro- 
vince où ils demeurent ou du 
statut financier de leur famille. 
Si l'enseignement est. mauvais 
dans une province, le reste du 
pays s'en ressentira certaine- 
ment à cause du mouvement de 
la population.” 


Une nouvelle Maison de Retraites, 
grâce à un plan de placements 


Au printemps de l'an dérnier, 
après mûre délibération un grou- 


> 
Winnipeg prenaient les mesures 
nécessaires pour former une as- 
sociation dûment constituée en 
société — la première du genre 
au Manitoba à savoir, la Mai- 
son de Retraites Catholique In- 
corporée, 

C'est que, témoins depuis quel- 
que temps de l'essor prodigieux 
que' prenait le mouvement des 
retraites fermées dans leur en- 
tourage, ils prévoyaient un bril- 
lant avenir pour cette oeuvre 


dont les bienfaits spirituels de! 


valeur inestimable seraient mis 


à la ge d'un plus grand nom- | 


bre de fidèles par la construction 
d'une nouvelle maison, 
Aujourd'hui, c'est avec fierté 
que ces hommes voient s'élever, 
sous les grands ormes bordant 
la rivière Rouge à St-Norbert, 
l'imposante construction qui fai: 
saient alors l'objet de leurs rê- 
ves!: une Maison de Retraites 
moderne et spacieuse capable de 


répondre aux besoins de la po-|porée possède de solides garan- 
pulation catholique du Manitoba, ties financières sur lesquelles les 


Le Cercle Molière ouvre dnanche soir 
sa 2e tournée dans l'Ouest canadien 


L'an dernier, les acteurs du 
Cercle Molière de St-Boniface 
remportaient de brillants succès 
au cours de leur première tour- 
née dans l'Ouest sous les SUR 
ces du Conseil des Arts du Ca- 
nada, Partout des auditoires 
nombreux vinrent les aoclamer, 
et les critiques ne tarirent pas 
d'éloges à l'adresse de la direc- 
trice, des acteurs, du metteur en 
scène, etc, 

Dans quelques jours, toujours 

sous les auspices du Conseil des 
Arts, le Cercle Molière entre- 
prendra sa 2e toürnée alors qu'il 
présentera ‘La cuisine des An- 
ges'' à St-Boniface (14 février), 
Gravelbourg. (21), : Saskatoon 
(22 et 23), Prince-Albert (24), 
St-Paul (26) et Edmonton (27). 
Les organisateurs de cette tour- 
née sont Mille Jeanne Bveaure- 
ard, secrétaire du cercle local 
e l'ACFC à Gravelbourg, MM. 
Adonias Gaudet, président, et 
François Boulet, secrétaire du 
Club Canadien de Prince-Al- 
bert, M. le professeur Emrys 
Jones, directeur d'art dramati- 
que à l'Université de Saskatche- 
wan à Saskatoon, Me André Dé- 
chène, C.R., d'Edmonton, prési- 
dent général de l'ACFA, et M, 
Marcel Chevrette, de St-Paul, 
président du cercle local de 
l'ACFA. 

Cette fois les acteurs ne joue 
ront pas le classique Molière, 
mais une comédie en trois actes 
d'Albert Husson, représentée 
pour la première fois le 5 jan- 
vier 1952 à Paris au théâtre du 
Vieux-Colombier, C'est l'histoi- 
re de la famille Ducotel qui, par 
suite de dures pertes financiè- 
res, a accepté d'aller vivre à 
Cayenne et d'y administrer 
(vaille que vaille) le petit ma- 

asin de l'Oncle Juste, Hélas! 
oncle annonce inopinément sa 
prochaine visite d'inspection. 
Trois prisonniers, criminels qui 
cachent encore de grandes qua- 
lités humaines, ont décidé d'é- 
pargner à la famille Ducotel, et 
à la jeune Isabelle Ducotel, les 
sanctions du propriétaire, Leur 
méthode est à la fois simple et 
complexe, digne du génie “obs- 
eur” de prisonniers heureux. et 
joviaux, et elle provoquera les 
rires des auditeurs tout en leur 
inculquant une agréable leçon 
de charité débrouillarde. 

Les interprètes de cette pièce 
sont: Pierre Vede] (Félix Duco- 
tel), Raymonde "Marchand (A- 
mélie Ducotel, sa femme), Lau- 
rette Bergeron (Isabelle Duco- 


d'hommes de St-Boniface et 


La Maison de Retraites Catho- 
lique Incoporée est une compa- 
gnie à chartre enregistrée selon 
les règlements de la loi des s0- 
ciétés, Le financement du pro- 
jet pour lequel elle a été fondée | 
est assuré par la vente de titres | 
d'obligations déjà mis sur le! 


marché et qui s'écoulent de fa 
con encourageante, Le bureau- 


chef est à St-Boniface et il y| 
aura des comités dans chaque | 
paroisse, 

Ces titres, émis en coupures! 
de $100 où tout autre multiple | 


de cent ($500, $1,000, $5,000, 
elc,), sont à vendre au comptant 
ou par versements, Ainsi, une! 
obligation de $100 peut être a- 
chetée en 10 mensualités de $10 
chacune, Le taux d'intérêt est de 
5 pour cent, payable chaque an- 
née au 15 décembre, Le rem- 
boursement se fera à la date! 
fixée par l'acheteur, après le 15 
décembre 1968, 


Garanties de remboursement 
La Maison de Retraites Inco- 


tel, leur fille), Louis Masson 


(Juste Trochard, l'oncle), Ro- 
bert Bellefeuille (Paul Cassa- 

nm, neveu qui accompagne 
oncle Juste et aime Isabelle), 
Robert Séguier, François Gal- 
lais et Léo Rémillard (les trois 
ptisonniers Alfred, Jules et Jo- 
spi Marie Masson (Mme Pa- 
rôle), Emile Claude (le sous- 
liéutenant) et Gilles Guyot (le 
Noir); Adolphe, serpent-minute, 
est un personnage muet et qua- 
si invisible, 

La direction est confiée à 
Mme Pauline Boutal: la direc- 
tion de, la scène, à Gilles Guyot. 

r et costumes sont de Chris- 
tiane Le Goff, La confection du 
décor x été confiée à Robert Sé- 
guer. Emile Claude et Maurice 

oges; Irène Lane s'occupera 
du maquillage: Yvonne Hébert 
et Gisèle Séguier, des costumes: 
Raymonde Rémillard et Léonie 
Guyot, des accessoires. 

Tout laisse croire que les re- 
sentations à Gravelbourg, 
katoon, Prince-Albert, St- 

Paul et Edmonton remporteront 
ergore cette année de grands 
nés Aussi les directeurs du 
érele Molière désirent expri- 
mer ici leur remerciements à 
tous les employeurs qui ont ac- 
cepté d'accorder un congé à 
ceux de leurs employés qui font 
partie de la troupe; à toutes les 
personnes et associations qui, 
d'une façon ou d'une autre, ont 
aidé et participé à l'organisa- 
tion des représentations dans les 
divers centres; aux journaux et 
postes de radio qui ont bien vou- 
lu faire connaître le Cercle Mo- 
lière et sa tournée dans l'Ouest 
canadien, 

Il ne reste qu'à souhaiter que 
la première représentation, celle 
de dimanche prochain à 8 h, 30 
p.m, à l'auditorium Notre-Dame 
de St-Boniface, attirera une 
grande foule d'amis du vraie 
théâtre. Cette soirée inaugurale, 
comme toute la tournée sera 
sous le patronage d'honneur de 
l'hon. Duff Roblin, premier mi- 
nistre du Manitoba, Son Exe. 
Mgr M. Baudoux, archevêque 
de St-Boniface, M. le comte 
Serge de Fleury, consul de Fran- 
ce à Winnipeg, l'hon. juge Al- 
fred Monnin,, Me Laurier Ré- 
nier, membre du parlement, M. 

urent Desjardins, membre de 
l'assemblée législative du Mani- 
toba, S. H. le juge Alexandre 
Bernier, S. H, le maire Joseph 
Van Belleghem, maire de St-Bo- 

(Suite à la quatrième page) 


La chaise électrique, aboutissement 
de jeunes victimes de la publicité 


MONTREAL — ‘La publicité 
faite aux crimes de jeunes dé- 
linquants en aura mené quel- 
ques-uns à la chaise électrique”, 

Un jésuite ayant une longue 
expérience dans le domaine de 
la délinquance juvénile était le 
conférencier au diner annuel 
des Catholic Boys’ Services, or- 
pre qui s'occupe du bien- 

tre de la jeunesse. chez les ea- 


Le Père John J. Hoodack, 
S.J., est le directeur du Nativi- 
ty Mission Center de New York. 
C'est dans un pare face à ce cen- 
tre de jeunes qu'a eu lieu le 
premier de six meurtres en six 
semaines, l'automne dernier, 
chez les ‘blousons noirs” de 
New York, Inutile de dire que 
le Père Hoodack est bien au fait 
des ‘‘lois” de la jungle de l'as- 


tholiques de langue anglaise à | phait 


Montréal. 


e. 
“On ne peut nier que la pres- 


Place d'honneur à la religion 


RAWALPINDI (CCC) — Lors 
d'une conférence 


dans les écoles du Pakistan 


pe RD PETER 
a) Il fau : 
rel fasse partie intégran- 


Prophète, sans aucune allusion 
prati- Ke que controverse que ce 
eur 


de- | filles, 


D'abord, pendant les huit 
années d'étude tous 


se, pour une large part, est res- 
ponsable de la vague de crimes 
chez les jeunes délinquants. Je 
pense à uh cas précis: la bande 
de la rue Forsyth, à New York, 
une des pires aujourd'hui, ne 
s'est donnée des structures qu'à 
la suite de la publicité qu'on lui 
a faite”. 

Mais pour le Père Hoodack 
les principales causes de délin- 
quance demeurent: une éduca- 
tion er gt mate de 

rincipes de morale, le manque 
fe travail et l’oisiveté qui s'en- 
suit, les taudis, 

Importance du sport 


L'objectif, selon le Père Hoo- 
dack, est d'inculquer des princi- 
pes de morale, de former le ca- 
ractère. Les 


Six cents jeunes, garçons et 
ipent aux 


détenteurs de titres peuvent 
compter; 

a“) une contribution de $100,- 
000, approximativement, fruit de 
la campagne diocésaine de St- 
Boniface: 

b) $65,000 provenant de la 
vente du terrain et des édifices 
de la Maison de Retraites ac- 
tuelle; 

c) un surplus d'opération de 
$20,000 par année, caviron, grà- 
| ce à la possibilité d'accommoder 
un nombre augmenté de retrai- 
tants en même temps; 

d) l'appui financier de la Li- 


gue des Retraites, 

Soulignons ici le fait que, sans 
l'aide généreuse offerte par Son 
Exec. Mgr M. Baudoux, il eut été 
absolument impossible d'envisa- 
ger semblable projet, Le fardeau 


{financier de pareille entreprise 
s'avérerait trop lourd à porter, ! 


au cours des années à venir, ne 
serait-ce que l'on puisse comp- 
ter sur une contribution substan- 
tielle provenant de la campagne 
de la Part-à-Dieu, Il est à noter, 
par conséquent, que la Maison 
de Retraites profitera de la gé- 
nérosité de tous les fidèles qui 
ont souscrit à cette campagne 
archidiocésaine. 

Dans la vente de titres, tous 
sont invités, non pas à faire un 
don, mais un placement, à 5 
pour cent d'intérêt. Tout en bé- 
néficiant d'un retour sur leur 
argent, ils accumuleront et ils 
appuieront financièrement un 
projet dont l'avenir est assuré et 
qui rapportera des profits incal- 
culables à la lumière de l'éter- 
nité non seulement pour eux- 
mêmes, mais encore pour une 
foule d'âmes qui se rapproche- 
ront davantage de Dieu, par la 
retraite fermée, pendant de nom- 
breuses années à venir, 

Grâce à la perspicacité des 
directeurs de la Maison de Re- 
traites Incoporée, grâce aussi à 
leur ténacité basée sur un esprit 
de foi solide et éclairé — et aus- 
si parce que des centaines, peut- 
être des milliers de gens auront 
mesuré de façon surnaturelle au- 
tant que matérielle les avantages 
d'un placement de fonds dans 
cette entreprise — les fidèles des 
diocèses de St-Boniface et Win- 
nipeg pourront, dès l'été pro- 
chain, se “retirer à l'écart pour 
se reposer un peu” dans un asile 
de paix et de calme, en pleine 
nature manitobaine, La foi non 
seulement transporte les monta- 
gnes . .. elle construit aussi des 
maisons , ,« 


Un mémoire sur le bilinguisme … 


QUEBEC — Le Conseil de la 
vie française a fait parvenir au 


premier Ministre du Canada un|ne s'affiche qu'en anglais. Plu- 
mémoire sur le bilinguisme des|sieurs panneaux routiérs appo- 


édifices fédéraux à Ottawa. Il 
ressont d'un relevé fait par cet 
organisme que le français et 
l'anglais figurent à l'extérieur 
et à l’intérieur d'une douzaine 
d'édifices du Gouvernement fé- 
déral, Dans certains cas d'ail- 
leurs, les inscriptions françaises 
sont nettement insuffisantes. 
Partout ailleurs et cela repré- 
sente une trentaine de ministè- 
res, départements, commissions, 
etc., l'enquête du Conseil de la 
vie française n’a repéré que des 
inscriptions anglaises ou à peu 
près. Cetie absence de français 
est fla: e dans la plupart des 
immeubles érigés depuis quel- 


que canadienne et de chômage 


M. Arthur Thibault, MAL 


La 4e session de la 18e légis- 
lature de Saskatchewan a com- 
mencé le jeudi après-midi 11 fé- 
vrier à Regina: L'adresse en ré- 
ponse au d 


puté 
puyée par M, Arthur 


ra le lundi 15 fé 


IL EST PLUS FACILE DE 
PAYER SELON NOTRE PLAN 
AU COMPTANT 


CAL LIL 


| à \ 
CŒTTT Aa 
CREDIT Jt WELLERS 
| Tr 
" 271, AVENUE PORTAGE 


PRIX: SEPT CEN 


On voit ci-dessus Son Exec, Mgr Maurice Baudoux, 
archevêque de St-Boniface, remettant un chèque personnel 
à l'hon, juge Alfred-M, Monnin, en échange d'une dében- 
ture de la Maison de Retraites Catholique Incorporée, Ces 
débentures, comme on le sait, sont émises en vue de finan- 
cer Ja construction de la nouvelle Maison de Retraites à 
St-Norbert, 


urs du trône, pro- | scéniq le 

posée par M. Kim Thorson, dé- théâtre, le ballet "et fondu, 

e Souris-Estevan, et 48 ù 
‘Fhibau t, 


député, de Kinistino, commence- 


M. Céleste Muller, président de la corporation, appa 
rait à gauche de la photo tandis que M, Robert Bockstael, 
président général du comité de vente des débentures, se 
trouve à gauche de Monseigneur, M, Monnin est vice-pré- 
sident dudit comité pour la section française de l'archi- 
diocèse de St-Boniface, 

Dès sa fondation, la Maison de Retraites Incorporée 
reçut l'entière approbation de Son Excellence qui, bien 
que ne pouvant acheter personnellement une débenture de 
haute dénomination, assure le succès du projet en octroyant 
à la Maison de Retraites une aide substantielle provenant 
de la campagne de la ‘“Part-à-Dieu’, 


Les 100, 200. 300 .… 


Lors du vin d'honneur offert aux membres du Club des 200 
| par le président général et les membres de l'exécutif de l'AECFM, 
à la salle académique du collège de St-Boniface, le samedi 30 jan- 
vier, certains orateurs enthousiastes ont donné comme objectif 
pour l’année 1960 le nombre de 300 membres, même de 500, Les 
“réalistes” disent plus simplement qu'en 1959 on à atteint de fait 
un nombre plus humble, celui de 155 membres, et qu'il faudra 
parvenir à 200 exactement avant de viser plus haut, 

Cette remarque ne manque pas d'actualité, puisque l’on a 
publié la liste complète des membres du Clubs des 100 de l'ACFC: 
106 Canadiens français de Saskatchewan ont versé à l'Association 
de leur province la cotisation de $25.,00, après avoir payé $5,00 à 
leur cercle paroissial pour avoir le droit et l'honneur d'entrer dans 
le Club, Comme ils dépassent le nombre de 100, il est certain qu'ils 
voudront maintenant atteindre l'objectif de 200. 

Il est à souhaiter qu'une forte émulation règne-entre les Clubs 
du Manitoba et de Saskatchewan et que, cette année, très nom: 
breux soient les Canadiens français convaincus qui décident d'aider 
leurs Associations respectives en faisant généreusement leur part: in 


à 


des édifices fédéraux à Ottawa 


parcourent les édifices parle- 
mentaires. Pour cette raison et 
parce que le Gouvernement fé« 
déral se doit de donner l'exem- 
ple, il demande qué'les désigna- 
tions des édifices et toutes les (M 
indications soient rédigées dans 
lès deux langues officielles. En- 
fin il déplore qu'il soit difficile 
d'obtenir les services de A 
bilingues dans plusieurs ices 
du Gouvernement fédéral, 
Le Conseil de la vie françai- 
se préparait ce mémoire depuis 
plusieurs semaines, Le texte 
dactylographié est divisé en 
deux parties: un relévé de la 
situation) et des recommandas 
tions. {1 couvre treize pays et à 
été envoyé dans les deux lan 
gues au T, H. Diefenbaker. 


ues années. Fait typique: la 
ommission du District fédéral 


sés par ses soins dans Ottawa 
sont en anglais seulement. 

Le Conseil de la vie française 
félicite le Gouvernement pour 
l'établissement de la traduction 
simultanée aux Communes, Il se 
réjouit également du bon travail 
accompli par la commission du 
district fédéral. Il demande avec 
instance. que cette commission 
tienne compte de la double eul- 
ture non/seulement au point de 
vue linguistique mais encore au 
point de vue artistique dans l’a- 
Des nr du district fédéral. 

Le Conseil fait observer qu'un 


nombre croissant de visiteurs 


La C.B.C. n'aiderait pas les | 
artistes anglo-canadiens 


TORONTO =- L'Association | productions télévisées de Radios 
des artistes de la radio et de la | Canada.” 
télévision canadienne a accusé! “Il est alarmant, ajoutent- 
Radio-Canada de réduire cette|de voir accorder à ces 
année les programmes télévisés | importés des cachets hors 
d'origine Ne din au | proportion avec ceux versés 
paint de menacer de marasme | artistes canadiens de mérite 
la production cinématographi. | gal ou supérieur et de con 
que ces dépenses réduisent 


core les chances d'emploi 
artistes nationaux. 
Réductions 

“I] semble que le seul m 
qu'ait un artiste, canadien! 
tenir des cachets convenàbl 
de s'assurer la considéra 
MÉDAERS soit de se p 

l'étranger et de revenir 
me “ji é”, 
L'association a faît 


les artistes professionnels cana- 
diens. 
q 


Ces accusations ont été 
fiées d'‘‘incompréhensibles’ 
Radio-Canada, 

Dans sr Lise, pd ra À sc 
grammes de langue anglaise qu 
ont été annoncés pour 1960, cet- 
te association qui négocie pour 
tous les artistes canadiens de 
langue anglaise qui t : 
sur les écrans de Radio-Canada, | les résultats de son étude, 
à l'exception des musiciens, af- | rema e ; 
firme que ‘les tendances qui se | Radi 

manifestent actuellement  ris- 
quent de compromettre tout 
nouveau développement des arts 


uali- 
par 


Trop d'artistes 
A d 
l'associatton 


M, Thibault, que l'on voit ci-|dio-Canada est en 


vrier. 
d né à Bonne- 
e dloskse de Peine AIDE 
élevé sur 


j dirige le fils de 
Ignace. “Nous 3 


la ferme paternelle, 


prod rbée 
minoteries canadiennes, et ! 

evient Ce’ qui 

à bord de trans 
tiques et dirigé vers les ports 
du monde entier, Entre-temps, 
le blé est maintes fois pesé, éva- 
lué, examiné, apprécié, classifié, 


Cadence 


Chaque peuple a donné à la 

une signification différen- 
te, un style propre, Chaque 1 
que a eu ses danses bien à elle, 
qui ont caractérisé sa façon de 
vivre et de penser, telles la qua- 
drille et la gigue qui font encore 
la joie des velllées canadiennes, 
Ces films et bien d'autres, tous 
français, sont sg Fat red à la 
cinémathèque du Secrétariat de 
l'Association d'Education, 577, 
rue Des Meurons, St-Boniface, 


OT 


quen 
t qui les initie aux métho- 
: 0j culture les plus moder- 


"Le blé de l'Ouest 
De Le Pas aux pleds des Ro- 
cheuses, sur une étendue de mil- 


Avec les compliments de 


VOLCANO 
LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD, prés, 


LOUIS MASSON 
Manulocturiers d'appareils de BA,, Mid, 
chauffage automatiques PSYCHOLOGUE 


8635, boulevard St-Laurent 
Montréal 


Orientation - Epreuves d'aptitudes 
Téléphone Alpine 3-8118 


OEUVRE SÉRAPHIQUE 


Des saintes messes des Pères Capucins 


Fondée en Suisse en 1899, approuvée par un grand 
nombre d'évêques, l'oeuvre a reçu la bénédiction des 
SS, PP, Pie X, Benoit XV et Pie XI, 

Son but: aider les missionnaires capucins et l'Oeu- 
vre des vocations. 


Avantages spirituels: 
Les membres de l'oeuvre jouissent des avantages suivants: 


—Participation aux ‘5,000 MESSES célébrées chaque année 
dans l'Ordre des Pères Capucins EXCLUSIVEMENT à l'in- 
tention des bienfaiteurs de leurs missions; 


CT aux 500 MESSES CONVENTUELLES QUO- 
TIDIENNES; 


—Participation aux MERITES ET BONNES OEUVRES de 
tous les Pères Capucins du monde entier (15,000 Capucins); 


—Bénédiction Apostolique et plusieurs indulgences plénières: 


—Indulgence de 300 jours, CHAQUE FOIS qu'ils contribuent 
sue façon quelconque au soutien et à la propagande de 
l'oeuvre, 


Conditions à remplir: 


VERSER: 
pour l'inscription annuelle: 50 cents, 
pour l'inscription perpétuelle: cinq dollars. 


LES DEFUNTS peuvent être agrégés à cette oeuvre et 
bénéficient des avantages énumérées plus haut. 
Agrégation annuelle d'un défunt: 50 cents; 

* agrégation perpétuelle pour un défunt: deux dollars, 


CATHOLIQUES à 


Réfléchissez aux nombreuses faveurs que vous offre 
cette oeuvre par excellence! 

Faites-vous inscrire sans tarder! 

Pensez à vos chers DEFUNTS! 


Pour les inscriptions on peut s'adresser à: 


Rév. Père MICHEL, Capucin 
P.0, 610, BLENHEIM, ONT, 


CARNET DE 


La course aux timbres 


Le 29 janvier marque la fin 
du concours de timbres organisé 
par les Enfants de Marie, 

Les mois précédents avaient 
connu des semaines de disette; 
mais un coup de clairon des 
chefs d'équipes et la saison fa- 
vorable des ‘Fêtes, voilà qui 
décuple l'activité et assure une 
nbondante cueillette, Au retour 
des vacances, chaque classe voit 
grossir sensiblement son total 

rimitif et grandir son émula- 
ion du même coup. Qui gagnera 
la course? Les chefs qui cofinalis- 
sent la science des graphiques 
font monter et éclater des ther- 
momètres pour établir le niveau 
des recettes de chaque classe, 

La fin du concours est fixée 
au 29 janvier, Durant les der- 
niers jours, dans la joie du triom- 
pe espéré, l'ardeur redouble, 

‘on moissonne partout: à la mai- 
son, dans les magasins, les mai- 
sons d'affaires et même jus- 

u'aux postes de radio, Au cours 
de la matinée du 29, les élèves 
de la De année, numéro 18, sont 
proclamées vainqueurs dans la 
catégorie des jeunes, avec une 
récolte de 65,749 timbres, Un 
autre chef de la classe, numéro 
17, présente un billet portant 
au compte de la 11e année com- 
merciale, la somme rondelette 
de 65,235 timbres, Le grand to- 
tal de l'école se chiffre à 318,286 
timbres, 

Elle fut belle de générosité 
notre course aux timbres. Bien 
au-dessus de la rivalité se pla- 
cait notre ambition de conquérir 
au Christ de nouvelles âmes. 
Toutes les concurrentes sont à 
l'honneur, nous le savons bien! 
Glaneuses de timbres sont toutes 
moissonneuses d'âmes! 

Une équipe du noméro 23, 
lie année, cours académique, 
L2 L£ L] 


Ciné-Club 

Les membres du Ciné-Club se 
réunissaient dans la salle acadé- 
mique le soir du 24 janvier pour 
entreprendre l'étude du Queer 
me film au programme de cette 
année ‘Le Danube rouge”. 

L'action se passait à Vienne 
gouvernée alors par les quatre 
puissances, Le moment, deux 
ans après la guerre. Il s'agissait 
du rapatriement forcé des per- 
sonnes déplacées de la Russie, 
Selon l'accord établi entre les 
quatre puissances, chacune de- 
vait collaborer et livrer à la na- 
tion intéressée les transfuges, 
c'est-à-dire tous ceux qui vou- 


Finhleman 


Optométristes 


Examen de la vue 
Lunettes ajustées 


ns, Pi ess Téléphone 
pi WhHitahall 
WINNIPEG 2-2496 


{Snstitut Collgial 
Saint. Joseph 


LA LIBERTE ET 


: 


lalent passer dans le camp op- 
posé. x 

Excellent au point de vue 
technique comme au point di 
vue moral, ce film a su déclen- 
cher bien des discussions, Les 
propos se sont échautfés à plus 
d'une reprise, surtout lorsque le 
comité demanda quel était le 


{thème du film, Mais, ici 11 y eut 


une sage intervention de la mo- 

dératrice qui sut si bien dire: 

“C'est du choc des idées que 
jaillit la lumière”, 

Danielle BLANCHE, 

11e année, cours académique, 
L1 … L2 


Visiteur distingué 

La visite du R, P, Georges Ra- 
mackers, 8.J,, visiteur des écoles 
françaises, a beaucoup réjoul les 
élèves du grade 11, numéro 23. 
Le Père Ramaekers interrogea 
premièrement sur nos impres- 
sions du nouveau texte, ‘Le 
Plan", puis jeta un coup d'oeil 
sur que cahiers de rédac- 
tion, Une discussion animée s'en- 
suivit sur le caractère, où héroï- 
que ou matérialiste, de la jeu- 
nesse de l'Amérique du Nord, 
La majorité des filles étaient 
d'avis que les jeunes d'aujour- 
d'hui ont perdu le sens du sacri- 
fice et du travail désintéressé; 
ils l'ont remplacé par le maté- 
rialisme et une très grande re- 
cherche de sécurité, Et le Père 
Ramaekers d'ajouter: ‘Les étu- 
diantes de 1960 cherchent à s'é- 
vader de leurs études, à s'étour- 
dir par toutes sortes de distrac- 
tions plus ou moins nocives, 
Pourtant, ce n'est pas le man- 
que d'idéal, mais plutôt, une sor- 
te de capitulation devant le tra- 
vail, l'effort, Toutes les formes 
d'activités sociales les sollici- 
tent”, I1 continua à nous parler 
dû rôle que nous aurons à jouer 

lus tard dans la vie, et de toute 
a somme de travail qu'il nous 
faudra produire d'ici-là, 

Le distingué visiteur nous in. 
cita à travailler ferme et bien, 
à l'exemple des étudiants de la 
Russie qui sont entraînés degré 
ou de force au renoncement, de 
l'héroïque Esther dans la tragé- 
die de Racine, ou de la noble Ma- 
ria Chapdelaine, Très habilement 
de + re par le Père Ramaekers, 
les élèves de la 11e année enta- 
mèrent ensuite un vif échange 
d'idées sur les amours de Maria, 
héroïne du roman, ‘Maria Chap- 
delaine'”, Le temps limité que 
possède un inspecteur français 
mit fin à la discussion et, avec 
regrets, nous avons souhaité un 
bonjour cordial au Père Ramae- 
kers, Nous espérons qu'il revien- 
dra encore au numéro 23. 

Rachel DEGAGNE, 
1le année, cours académique, 
L] L1 L] 


Journée française : 

Quel est, pensez-vous, le jour 
référé des élèves de l'Institut 
Ecllégial St-Joseph? Le mercre- 
di, certes! Cette journée où la 
langue française est partout à 
l'honneur est attendu avec im- 
patience, car une surprise agréa- 
ble et divertissante nous est ré- 
servée, 

Cette semaine, le neuvième 
se classe de la Rév. Sr M.- 
enis-de-Jésus, a su organiser 
un concours intéressant et assez 


UVE BETTER 
« 


terme { à \ 


LA 


SEMAINE NATIONALE DE L'ELECTRICITE DU 6 AU 13 FEVRIER 


présente 


7 


!'L'HOMME QUI À CHANGE LE MONDE" 


LA 


+ «. NH inventa la première lampe pra 


" 


+ était Thomas Edison 


Durant la Semaine Nationale de l'Electricité, & 


g:| d'une vie 


7 


aide à rendre possible un standard de vie 


à continuer ses efforts pour permettre aux gens 


tique incandescente. 


le pouvoir électrique allège la somme de travail 


LCL 
LIL 
CLEO] 


à l'industrie de l'électricité pour rendre hommage à Thomas Edison, . . et s'engage 


jte 


É QE Son nom 


= = et, depuis sa découverte il y a 79 ans, l'humanité 
a fait plus de progrès Er DU dans son éternelle recherche d'une 
, vie meilleure EE que dans les milliers d'années précédentes, 


la “Manitoba Power Commission” se joint 


4 l: de cette province de jouir 


plus heureuse, grâce à l'électricité. Ë THE MANITOBA POWER COMMISSION 


UE ÿ) 
ENIW= 
LS 


LE PATRIOTE 


facile, A l'aide d'un questionnal. 
re, on à À de nous faire 
deviner le contenu de six pa- 
quets étalés sur les tables de ja 
salle à diner, Des bouts de phra- 
” aidant, peu on en gas 
réponses sur les feuilles ri- 
buées par la classe organisatrice, 
Puis, six gagnantes — celles qui 
ont remis loutes les solutions 
correctes — ont r chacune 
une de ces boîtes, ns notre 
classe, Dianne Lamoureux a 
remporté une de ces holtes-sur- 
prises, Félicitations à elle et aux 
autres qui ont mérité des prix, 

Eh, quoi? Votre curiosité vous 
pique? Vous vous demandez 
quels plaisirs inattendus étaient 
réservés dans ces contenants? 
Alors, voici quelques exemples: 
du savon, une brosse à dents, de 
la pâte dentifrice, un peigne, 
une écharpe, des épingles à Che- 
veux, des épingles de sûreté, une 
tablette de chocolat, une liqueur 
douce, des kleenex, ainsi que 
divers autres objets, 

Un autre prix — chaine avec 
médaille — fut décerné à Yvon- 


‘né Hervot, dont le nom a été 


tiré de la boite d'inseription au 
concours, 

Félicitations aux élèves de la 
neuvième année et surtout à leur 
maitresse, pour leur esprit d'ini- 
tiative et d'originalité, Vos ef- 
forts sont du patriotisme vrai! 

Annette CHENIER, 
11e année, cours académique, 
L1 * L] 


La convention de Québec 


“Cette rencontre politique te- 
nue à Québec, dans le mois de 
mars 1864, Es a tous les re- 
présentants des différentes pro- 
vinces pour discuter le projet 
d'union fédérale de toutes les 
provinces britanniques de l'A- 
mérique du Nord’, rapporte no- 
tre manuel d'Histoire du Canada, 

Cette même convention eut 
lieu le 28 janvier 1960 dans no- 
tre auditorium — avec quelques 
wWariantes, bien entendu, Eh! bien 
oui, les Pères de la Confédéra- 
tion, dignement représentés par 
les élèves du XIe grade général, 
remettaient en Vigueur la ses- 
sion qui fixa le cours du déve- 
loppement de notre pays, Le 
lieutenant-gouverneur, le secré- 
taire d'état et les messieurs Mac- 
Donald, G. Brown, Cartier, Mc- 
Gee, Howe, Gray, Tilley, Galt 
et Tupper furent représentés res- 
resrhhe  .3 Denise Savoie, 
Marie-Rose Gay, Denise Parent, 
Lucienne Beaudry, Diane La- 
moureux, Danielle Blanchet, Ra- 
chel DeGagné, Jocelyne Heiget, 
Léona Decloux, Jeanne Grimard 
et Doreen Conrad, Les délibé- 
rantes discutèrent sérieusement 
les problèmes de l'heure et déci- 
dèrent de s'unir pour se mieux 
protéger, 

La seule différence remarqua- 
ble entre notre session :{ celle 
de 1867 fut qe la première tint 
ses séances à huis clos, tandis 
que la seconde se déroula devant 
une audience composée des + 
des XII commercial et XI géné- 
ral et les grades VIII, 

Ce fut un succès épatant. 

Jeannine BEAULIEU, 
lie année, cours académique, 
* L] L 


Une retraite fermée 


Vendredi soir, le 29 janvier. 
Sept heures sonnent! Quarante- 
six élèves de la XIe année, man- 
teau sur le dos, valise. en main, 
arrivent à l'Académie transfor- 
mée pour l'occasion en une mai- 
son de retraite, Elles ont com- 
pris cette invitation de l'Esprit 
Saint qui ne parle pas dans le 
tumulte: ‘Venez, reposez-vous à 
l'écart”, 

Toutes les circonstances exté- 
rieures se conjuguent pour favo- 
riser ce recueillement intérieur, 
indispensable pour entendre la 
voix du Maître. M, l'abbé Ray- 
mond Roy, curé de Powerview, 
leur prodigue les trésors de son 
zèle et de sa science. Dans cette 
l'atmosphère de silence, comme il 
est plus aisé pour chacune de se 
vider le cerveau de toutes dis- 
tractions. Quel bonheur en ces 
deux jours inoubliables! Deux 
jours d'union à Dieu! 

Et elles sont revenues en clas- 
se, illuminées, joyeuses et déci- 
dées, Converties ,,, 

des XIe années, 
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LE COLLÈGE 


sous la direction des 


Pensionnat — Ecole secondaire 


Réveil 


“Tiens, voilà, enfin!” C'est par 
ces mots sans doute que vous 
nous voyez réapparaître. Parents 
let amis, rassurez-vous; notre si- 
lence n'a pas été causé par une 
grève ou par une démission de 
l'équipe des chroniqueurs. Le 
froid ou la paresse nous avait 
simplement figés. Notre modéra- 
teur nous lance de nouveau à 
l'attaque avec le cri de guerre: 
“Debout, les morts!” \ 
Robert DIONNE, 
responsable, 


- Visiteurs 

Vous ne me croirez pas, mais 
il reste vrai que des gens sym- 
pathiques réussissent à rejoindre 
Otterburne , , . même l'hiver, 
Preuve: les nombreux visiteurs 

ui sont venus noûs saluer, nous 
istraire ou nous instruire pen- 
dant les dernières semaines. 

Les premiers sur cette liste 
furent nos commissaires de la 
Division de la Rivière-Rouge. Ils 
nous ont apporté’ leurs souhaits 
et l'assurance de leur intérêt, Ils 
ont accepté de prendre le souper 
avec les professeurs pour se señ- 
tir ‘chez eux, chéz nous”, 

M. MacDonald, notre inspec- 
teur, a précédé de quelques jours 
seulement le visiteur des écoles, 
M. l'abbé P, Raymond. Les deux 
se sont dit satisfaits de la tenue 
et du travail des garçons. 


L'Armée canadienne nous a 
délégué des ofticiers pour une 
causerie sur la carrière militaire 
agrémentéé d'un de guërre, 

Tout breton gp Ÿ vd président 
de l'Association d'Education, 
Léo Rém et le présiden 
des Co d'écoles - 


OTTERBURNE, MAN. 


decision, bonne chance, chers con 
frères Norbert RIŸCHOT. 
S grade 12, 


dé: ais ' FM D IH 


AMIS. 


(angle des rues Cathédra 


Pour ceux de nos lecteurs 


en apprendre plus sur le ‘fait 
juif, rappelons les titres de 


Ÿ LIVRES 


(A la bibliothéque de St-Boniface, section frnnçnise) 


geau de Winnipeg, 


LES | 


que en barrant le cod 
ser le niveau de ja 
née pour créer de nouvelles 
res cultivables, redonner la 
à la Mer Morte Lu: 
trop-plein de la Mé 
etq,, etc, 


cêtre 


RENE 


Boniface, le 12 février 1960 
, ébals- 
iterra- 


0 
vie 
versant le 


diterranée, 


Orage à Miami suivi de L'an: 
e Serge Groussard (nou- 


velles), 


le et Langevin) 


Dans la première nouvelle, 


nous voyons une jeune Française 
épouser un soldat américain à 
Les titres des différentes nou-|la fin de la guerre, Le fait qu'il 
üi ont été intéressés par ‘Le! velles sont, outre L'oiseau rare;|a quelques gouttes de sang nè- 
rnier des justes” d'André|‘Pour une barbe”, “Une histoire gre dans les veines ne peut la 
Schwarz-Bart et qui aimeraient | en or", et titre qui devrait ex-|troubler, mais arrivée à Miam 
citer notre curiosité “Le Touran-lelle doit entrer dans la société 


‘noire’ qui ne l'accepte pas vo-: 


deux romans et deux ouvrages] Ma vie et mes prisons de Ja-|lontiers alors ue la société 

d'étude, Ce sont: waharlal Nehru (autobiogra- RIRDQRe" la rejette complète- 
Les fils d'Avrom (La fte| Phle). : 

de printemps I F3, er er Ouvrage entièrement écrit en! La vie dangereuse des oeuvres 

mélées) de Roger Ikor, prison, Nehru en dit: “Ce récit! d'art de MH, Pars (histoire de 
Ouvrage qui obtint lui aussi! autobiographique reste une é-|l'art) 

le Prix Goncourt, bauche, un gompte rendu per-| Sitôt sorties des mains de leurs 


The Sacrifice de notre com- 
atriote, la Manitobaine Adèle 
iseman, 

Livre qui goqut le Prix du 
Gouverneur-général du Canada 
en 1956, 


tout 


. Hiape ue commence l'insurrection, 
J'ai vu vivre Israël d'Henri! dans une famille européenne éta- | 
Amouroux, blie depuis plus d'un siècle sur 
L'auteur a été quatre fois en| ju terre d'Afrique, le père meurt 


Israël] et tout enthousiasmé qu'il 
fut, il ne perd à aucun moment 
sa vision nette et perçante des 
choses, 11 donne un tableau ex: 
cellent de ce jeune pays, né de 
la volonté de quelques vision. 
naires et d'un hasard diplomati- 
que. , 

Israël miracle du XXe siècle 
de François Musard, 

François Musard, lui, est un 
journaliste qui a su réserver, 
chaque jour de sa vie, une heure 
pour la méditation et c'est ainsi 
que ce PAPA e sur Israël est 
aussi un livre de fond, un livre 
d'études, un livre profond, 

Quant aux nouveaulés, nous 
vous présentons cette semaine: 


L'oiseau rare de Jacques Per- 
ret (nouvelles), 


AU POSTE 
CBWT 
Emissions françaises 


Les émissions françaises du 
samedi 13 février présenteront 
de 10 h, 30 am, à 1 h, pm. 
“CFRCK'", “La vie qui bat”, 
“Courrier du Roy’ et ‘Music- 
Hall” qui mettra en vedette, 
Soocha Renay, diseuse hongroi- 
se; Jean-Pierre Hurteau, basse; 
Pau] Berval, Bertrand Gagnon 
et Victor Désy (sketch: ‘Les 
Sourds”), Michelle Tisseyre agi- 
ra comme hôtesse, 

Le dimanche 14 février, ‘‘Ra- 
dio-Canada vous invite" sera à 
l'affiche de 2 h, 30 à 3 h. p.m. 
et ‘Première’ de 3 h. à 4 h, p.m, 
Cette dernière émission présen- 
tera un texte de Jules Gobeil 
intitulé “Echec au roi”, 

Guy Provost sera le principal 
interprète d'‘‘Echec au roi”. Il 
sera Eric Montrose, homme d'u- 
ne quarantaine d'années, très 
riche, propriétaire d’un manoir 
où se dérouleront les principaux 
événements de sa vie tourmen- 
tée. Sa femme Anna et ses amis, 
Paul de Rives et Sir Robert Cas- 
sel, ne réussiront pas à enrayer 
la jalousie qui le conduira aux 
pires excès et tous auront à 
souffrir de son tempérament 
violent et de ses crises hystéri- 
ques, 

Le manoir des Montrose de- 
viendra une maison froide et ses 
murs gris n’abriteront plus bien- 
tôt que des espèces de fantômes. 

L'action d'‘“Echec au roi’ se 
déroule à la fin du XIXe siècle, 
à l'époque victorienne, Elle est 
dense comme le mal qui l'ani- 
me: la jalousie. Louis-Philippe 
Beaudoin réalisera ‘Echec au 
roi” dans des décors de Jean- 
Paul Denis, 

La plupart de ces renseigne- 
ments sont de provenance de 
“La ‘ Semaine” à Radio-Canada, 

, Avis 

Nous ne sommes pas respon- 
sables des changements impré- 
vus qui peuvent être apportés à 
ce programme. 


à ce 


tend 


ses 


ces), 
Si 
laut 


M, 


SUR 


Dr 


Dr 


[ei 


12-2-60 


ST-JOSEPH 


Clercs de St-Viateur 


Grades 7 à 12 


les dames, prenaient contact a- 
vec notre collège. 
AGUET, 


709, 
Maurice M 
: grade 9. 


Gouret 

Ceux qui s'intéressent aux 
jeunes de la région ont réussi à 
organiser des ligues de gouret 
pour la saison 1960, Nos porte- 
couleurs font belle figure chez 
les juvéniles. Ils ont déjà à leur 
crédit le plus grand nombre de 
victoires. Signalons au mérite 
les noms des meilleurs comp- 
teurs: R. Cadieux, C, Saurette, 

J. Lizotte et G, Laramée. 
Nous comptons aussi des équi- 
pes de Midgets et de Pee Wees, 

Raymond BEAULIEU, 

grade 12, \ 


Quarante Heures 
Ces vai de grâces, les 25, 26 
et 27 janvier, nous ont. apporté 
un regain de vie spirituelle. L'or- 
ganisation avait prévu la parti- 
cipation possible de nos exter- 
nes, la faveur de confesseurs 
extraordinaires et des offices à 
la mesure de la piété de tous. 
Alfred BERARD, 
grade 11, 


Retraite 
Le R. P. Martial Caron, S.J. 
a donné les exercices spirituels 
à nos quatorze finissants de 1. 


an- 
e française. Le groupe s'est 
fint pour cette retraite aux fi- 
nissants du collège de St-Boni- 
face, Les nôtres nous sont reve- 
nus de la Maison de Retraites 
tränsfigurés, mais avec un cer- 
tain air de mystère dans leur 
sourire de satisfaction. Il s'agit 
sans doute du secret de leur vo- 
cation. Quelle que soit votre dé- 
Uu 


sonne] et ee 
frôlant l'actualité, 


vier 1 », alor 14. 
Bn Janvier 1908,5 Alger, alo “lvres d'art très connues, 


et le fils promu au rang de chef 
de famille réfléchit à son destin, 


de ce 
relations entre Européens et Mur |] 
sulmans sont révisées, Livre de 


parfois, mais surtout d'espoir, 
Rêves d'ingénieurs. La nature 
domptée de 
La domestication 
par la technique: transformer en 
énergie 
mouvement des marées, les dif- 
férences de température des mas- 


rêves qui ont déjà connu un com- 
mencement de réalisation pra- 
tique, 
Transformer 
d'ingénieurs de Willy Ley (scien- 


sources d'énergie, ici il parle de 
sujets encore plus audacieux: le 
tunnel sous la Manche, des îles 
flottantes, 


navigables au centre de l'Afri- 


Téléphones: Bur: — CHapel 7-3591 


4, rue Taché 


Dr A.-E. Bourgeois 


Dr Edouard-G. Jarjour 


Dr A.-C. Laurin 


Dr P.-E. LaFlèche 


Leurs nouveaux Bureaux 


MAGASIN METROPOLITAN 


Téléphone WhHiteholl 2-8531 


et du passé,|c 


mais évitant 


C 


réateurs, les oeuvres d'art sont 


menacées par les incendies, les 


contact avec elle”, guerres, les conquérants avides 
Les oliviers de la justice delde butin, les dommages des 
Jean Pelegri (roman), transports, etc, L'auteur nous 


vonte le destin de quelques oeu- 


La Lésarde d'Edouard Glis- 


sant (roman), 


La Lézarde est une petite ri- 


vière de la Martinique qui prend 
sa source en montagne et des- 


lui dé sa famille et à celui |cend en bondissant vers la. plai- 


eux qui les entourent, Les|} 


resse, d'émotion, de colère 


illy Ley (sciences) 


e la nature 


la chaleur solaire, le 


océaniques , . . autant de 


la terre. Plans 


, dans le livre précédent, 
eur recherche de nouvelles 


la création de lacs 


OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
Téléphone CEdar 3-2850 


141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN, 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd. 


N. Lecker OPTOMETRISTE 


Le étage, édifice Hurtig 
264, ave Portage 


Tél. WHitehall 3-6628 


RENDEZ-VOUS SEULEMENT 


Rés, — CEdar 3-2574 


H.-R. Du Charme 
CHIROPRATICIEN 


St-Boniface, Man 
En face de l'hôpital 


DENTISTE 


44, re Marion, St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-4548 


André-S. Lachance 
DENTISTE 


hambre 3, 113, rue Marion 
Téléphone CHapel 7-1726 , 


CHIRURGIEN-DENTISTE 


301, chemin Ste-Marie 
St-Boniface, Mon. 
Téléphone CEdar 3-2111 


DENTISTE 


Téléphone CEdor 3-2850 
141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


DENTISTE 
rue Sherbrook Winnipeg 
Téléphone SPruce 5-5446 


Dr JACOB 
DENTISTE 
et associés 


sont situés au-dessus du 


Angle Portage et Carlton 
Winnipeg, Mon. 


Chortered Accountants 


Chambre 11, Edifice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main, Winnipeg 2, Manitoba 
Téléphone: WHitehall 3-6189 


BUREAUX A ST-PIERRE ET SOMERSET | 


La 


Western 


and Loan Association 


* 


Bureau-chef 


WINN 


416, rue Main 
Téléphones: Bur.: WHitehall 2-7125 


GABRIEL J. FOREST & CO. | 


ne et la mer, L'auteur en fait 
e symbole du destin de l'homme 


qui habite ce pays, 


ILéon-H. Bénard, CR. 


AVOCAT et NOTAIRE 


Edifice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Moin 


Winnipeg, Man, 
TELEPHONE WhHiteholl 3-2155 


W. R. DeGraves 


AVOCAT ET NOTAIRE 
de l'étude 
DeGRAVES & EGGERTSON 
500 Power Building, 
Winnipeg 1, Main, 
Téléphone WHitehall 2-3149 


Grafton, Deniset 


Dowhan, Bétourna 
& Muldoon 
AVOCATS et NOTAIRES 
Chambre 4 


Edifice Banque Canadienne Nationale 
1431, rue Main 


Winnipeg, Man, 
TELEPHONE WhHitehall 2-3135 


Louis-P. Roy 
AVOCAT et NOTAIRE 
St-Bonifacs 
TELEPHONE CHapel 7-3172 


Clifford W. Brock 


CR., MA, LL.B, 
AVOCAT - PROCUREUR 
Avocat de la ville de St-Bonitate 
Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 
550, édifice Somerset, Winnipeg 
TELEPHONE WHitehall 3-0626 


47, ave Provencher 


138, avenue Provencher, St-Boniface 


Robert Trudel 
AVOCAT et NOTAIRE 
de l'étude 
MORKIN, HAYES & TRUDEL 
609, éditice Paris 
Portage et Garry. Winnipeg. Man, 
TELEPHONE WHitehall 2-7538 


Joseph-N. Landry, B.A, 
Avocat, Avoué et Notaire 
302, édifice Mclntyre 
Winnipeg 


Rés.: GLobe 2-0303 


Arpin & Rich 
AVOCATS et NOTAIRES 
Maurice-J, ARPIN, B.A. LL.B. 
207-4, édifice Contederation Life 
457, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE WHitehall 2-6516 


Marcoux, Dureault 
et Bétournay 
AVOCATS et NOTAIRES : 


702, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 


TELEPHONE WHitahalt 2-8241 


Tous les mercredis à St-Jean-Baptiste 


Membre associé : 
G, MAURICE GELLEY 
Téléphone WhHitehall 2-4803 


R.C. CHAMPAGNE 
Avotat-notaire, de l'étude 
Maclnnes, Burbidge & Cie 
333, rue Main, Winnipeg 
à STE-ANNE tous les MARDIS 
de 9 h, am, à 5 h, pm, 
Téléphone: GA 2-5293 
SALLE MUNICIPALE 


— Comptables agréés 


’ 


Savings 


IPEG 
h 
PE À È 


Les onroniques, at 


ABONNEMENTS — Canada! 
Etranger! 


À l'Assemblée législative 


La Liberté et te Patriote 


Membre de la ‘Canadian Weekly Newspaper 

Association!" et de l'Association des Hebdomadaires 3 

de langue française du Canada x 
Q 
y 


Journal hebdomadairespublié le vendredi 
au numéro 619 de l'avenue MeDermot, à Winnipeg 


Directeur: Raymond DUROCHER, O.M,I, 


articles ou nouvelles doivent être adressés À: 
Con. La Liberté et le Pairiote, 
619, ave MecDermot, Wiñnipes 2%, Man 


TELEPHONES — Hédactiqn: 8P 5-0448; Administration: HP 4-3414 


S.V.P,, adressex vos abonnements à! 
LA LIBERTE KT LE PATHIOTE, 610, ave MeDermot, Winnipeg 4, Man, 


Autorisé comme envol postal de 2e classe, Ministère des Postes, Ottawa 


6 mois, 81,76; 1 an, 


ga 2 ans, 85,00 
6 mois, 82 00; Lan, 


#0! à ans, 86,00 


{ 


Justice et ‘fair play” envers 
tous les écoliers du Manitoba 


L'agence des nouvelles de 
la Presse Canadienne a donné 
une large diffusion aux phra- 
ses que M, Edmond Préfontal- 
ne a prononcées à l'Assemblée 
manitobaine la semaine der- 
nière au sujet de l'aide pro* 
vinciale aux écoles minoritai- 
res de la province, 

Le doyen des députés de 
japque française a rappelé les 
millions qu'il avait votés de- 

uis un quart de siècle pour 
‘instruction des écoliers ma- 
nitobains, sans que les élèves 
des écoles privées et paroissia- 
les n'en retirent un sou; le 
rapport unanime de Ja Com- 
mission MacFarlane en faveur 
d'une aide quelconque à ces 
écoles; le ton élevé des décla- 
rations de l'hon, M. Roblin et 
le sens de responsabilité , de 
tous les partis à ce sujet; l'im- 
portance d'une étude intensi- 
ve du Chapitre XI du rapport 
et finalement, l'espoir d'une 
solution dans l'esprit britan- 
nique de justice et de ‘fair 
play”. 
Une discrétion très sage ca- 
ractérise Id discussion de ce 
rapport dans les milieux offi- 
ciels, mais il fallait que M, 
Préfontaine en parle un peu 

à cause de son prestige, et il 
a fait son devoir avec dignité, 
sagesse et conviction. Il a bien 
fait surtout de signaler le rô- 
le des vertus de justice et d'é- 
que dans la mise en vigueur 

u rapport, car la conscience 
d'un devoir à accomplir chez 
la majorité des citoyens est la 
seule source efficace dont une 
minorité peut espérer le re- 
dressement d'une situation in, 
juste. Une question qui tou- 
che de si près à des sentiments 
si profonds exige aussi une 
bonne dose de charité chez 
tous les intéressés, 

Fair play 1 

L'orateur a dû réfléchir 
longtemps sur ces quelques 
phases, car on peut y déce- 

er cinq points importants que 
les adversaires du Chapitre 
X1 s'efforcent de faire oublier, 
Les voici: ' 

1) 11 y a des écoles privées 
et paroissiales au Manitoba à 
l'heure actuelle, L'état ne peut 
pas les supprimer ni en con- 
trôler le nombre et l’épanouis- 
sement. On trouve 10,000 
élèves. On y donne une éduca- 
tion reconnue par les inspec- 
teurs du gouvernement. 

2) Depuis un demi-siècle, la 
part de la province dans le 
financement de l'instruction 
augmente à pas de géant, à 
mesure que l'autorité provin- 
ciale accepte la responsabilité 
de l'établissement d'un niveau 
général de scolarité de plus en 
plus élevé afin que tous les 
enfants aient une chance éga- 


“L'abonnement de ma belle-mère” 


Après avoir entendu M. le curé prôner les avantages 
d'un abonnement au bon journal, dimanche matin, une bonne 
paroissienne a dit à sa voisine sur le perron de la basilique: 
“I1 faut bien que je m'abonne au journal. C’est une honte de 
‘compter toujours sur l'abonnement de ma belle-mère”. 

Parmi les lecteurs de La Liberté et le Patriote, il y a 
nombre de quêteux de ce genre, qui prennent le journal chez 
la belle-mère, chez ma tante, chez la voisine, et parfois au 
-bureau de poste, dans le but d'épargner sept cents argent 
comptant ou trois dollars au cours de l'année. Ici on parle 
de lecteurs fidèles — il y.eh a un qui s'est plaint une fois 
auprès de l'imprimerie du fait que. le journal étant arrivé 
en retard chez son voisin, lui qui le prenait en deuxième, 
dut attendre plus longtemps pour jouir de sa lecture. 


| une politique équitable et pra- 


le de faire valoir leurs talents, 
Le gouvernement n'a pas, d'au- 
tre part, le droit d'imposer 
une mentalité uniforme et obli- 
gatoire à tous les enfants, sur- 
tout dans le domaine de Ja 
conscience, même indirecte- 
ment en refusant de l'aide 
proportionnelle aux écoles qui 
donnent le programme officiel 
dans une ambiance conforme 
aux besoins les plus sacrés des 
leurs élèves, 

3) Si, au début d'un systè- 
me d'écoles communes, en ral- 
son de la pénurie des moyens, 
du petit nombre d'élèves, des 
distances, etc, le gouverne- 
ment a eru devoir réserver son 
aide à ces écoles, le temps est 
venu où les circonstances dans 
certaines parties de la provin- 
ce ne Justifient plus cette po- 
litique d'exclusivisme, C'est la 
Commission Royale qui est ar- 
rivée à cêtte conclusion, 

4) Dans la distribution de 
l'aide aux écoles privées et pa- 
roissiales, comme dans tout 
déboursé des fonds publics, le 

ouvernement doit empêcher 
es abus, exiger des rapports 
complets fet certifiés, donner 
un service aussi diversifié que 
possible sans prétendre satis- 
faire les espoirs de tous. Ainsi, 
la Commission Royale parle 
dé l'aide aux écoles de ‘mi- 
norités notables” (significant). 
D'ailleurs, le gouvernement 
provincial doit “aider” et non 
pas ‘“supplanter”, les autori- 
tés locales ou volontaires. 

5) La Commission Royale 
ayant accompli son travail et 
ayant rédigé un rapport una- 
nime, c'est au gouvernéMent 
et aux législateurs en général 
de se renseigner, d'élaborer 


tique, d'éclairer l'opinion pu- 
blique et enfin de faire face 
leurs responsabilités de chefs, 

En attendant, tous les ci- 
{oyens doivent lire ce rapport, 
le juger- à la lumière de la 
justice et de la charité et de- 
mander à la Providence la 
prudence et le courage nécés- 
saires pour faire ce qui doit 
être fait, ; 


Une étude hâtive de 
la langue française 


TORONTO — Le ministère 
de l'Education de Toronto a mis 
à l'essai un procédé, à savoir si 


une initiation plus hâtive à la 
langue française faciliterait la 
maîtrise de cette langue chez les 
étudiants db écoles secondaires. 

M, Robert J, Sweet, titulaire 
d'une classe de 7e année, à com- 
mencé pour la première fois, 
dans uné école primaire, à en- 
seigner le français à ses élèves. 
Dix autres classes ont également 
entrepris cette étude, j 


Ne mentionnons pas pour le moment les lecteurs d’oc- 
casion. Par exemple, cette maîtresse d'école, à jâämais fameu- 


se, qui se présente chez une, voisine pour regarder le journal 
à l'occasion de la publication des résultats du concours de 


français. Et l’autre, qui, ayant une nouvelle de mariage à 


faire publier, se souvient tout à coup de l'existence du jour- 


et les r 


i 
L 


pourrait offrir”encore plus de’services à sa! 
A dE Poor 


11 est certain que celui qui 
ne lit que des journaux non-ca- 
tholiques finit par avoir une 
mentalité non-catholique, Et ce 
qui est plus grave, c'est qu'il ne 
s'en aperçoit pas, 1] lui faut croi. 
re ceux qui le lui disent pour 
reprendre ce qu'il a perdu: sa 
mentalité catholique, 

Notre journal catholique, c'est 
“La Liberté et le Patriote, Pres- 
que tous les foyers le reçoivent, 
Mais ceux qui ne le reçoivent 
pas devraient prendre aujour- 
d'hui la résolution de téléphoner 
demain matin pour s'abonner, 
Un retard voudra dire qu'on ne 
le fera pas, C'est une de ces cho: 
ses qu'on remet sans cesse quand 
on ne les accomplit pas sur le 
champ, 

D'autant plus que cet hebdo. 
madaire a gagné plusieurs fois 
le prix du meilleur journal heb- 
domaduire de tout le ‘Canada, 
C'est extraordinaire comme on 
y apprend des nouvelles pas lues 
ailleurs, Nouvelles locales et na- 
tionales, de même que des évé. 
nements catholiqueék du monde 
entier, | 

Il resterait peut-être pour la! 
grande majorfé des paroissiens 
qui reçoivent notre journal ca- 
tholique, de se demander ce ma- 
tin s'ils le lisent? 

On peut croire que oui puis- 
qu'un très grand nombre en par- 
le, Mais encore ,,. 

Et quand on a de grands en- 
fants partis travailler ailleurs, 
quel meilleur cadeau que de les 
abonner à notre journal? D'au-| 
tant plus que c'est quand on est | 
loin de chez soi que l'on appré- 
cie le plus les nouvelles de son 
pays, 11 y a des gens de St-Bo- 
niface à Chicago, à Los Angeles, 
à St-Louis et ailleurs, qui lisent 
attentivement toutes les semäi- 
nes ‘La Liberté et le Patriote", 

Sachons apprécier ce que nous 
avons chez nous et ce qui est 
préparé par les nôtres, Lisons 
notre journal: ‘La Liberté et le 
Patriote”, 

(Bulletin Paroissial, 
Basilique de St-Boniface) 


Le Français dans 
l'Ouest canadien 
(Le Droit) 


Ce livre de petite histoire 
(1) a recueilli les épisodes de 
la colonisation frantaise de 
l'Ouest Canadien, lei les 
Français” sont entendus de 
ceux qui sont venus d'Euro- 
pe, par opposition aux Cana- 
diens français et aux Aca- 


diens. 

Nous disons ‘petite histoi- 
re” à cause de l'abondance de 
documents concernant de 
nombreuses familles. Il n'em- 
pêche que l'ensemble de ces 
documents, est, en partie, la 
base sur laquelle la grande 
histoire échafaude ses ta- 
bleaux à grands traits et ses 
lecons. 11 faut être reconnais- 
sant à M. Frémont d'avoir en- 
trepris cette tâche ardue, d'a- 
voir ‘“rapaillé” ces miettes a- 
vant qu'elles ne se perdent 
dans les avatars des archives 
familiales. 

L'auteur a su dégager avec 
sympathie la noblesse de ces 
enracinements qui ont appor- 
té un précieux élément à no- 
tre civilisation canadienne, 
Les motifs de ces migrations 
sont d'une inspiration très 
mêlée et dans bien des cas, 
les entreprises auraient é- 
choué sans la sollicitude sage 
et patiente de l'Eglise qui a 
soutenu les individus et les 
familles, 

Paul GUAY, ptre, C.SSp. 

(1), Donatien FREMONT — 
Les Français dans l'Ouest Ca- 
nadien — Editions La Liberté, 
Winnipeg, 1959. | 


Bilinguisme à Ottawa 


Depuis longtemps, votre 
Chambre mène campagne pour 
le bilingüisme dans les services 
fédéraux, pour l'accession des 
Canadiens de langue française 
aux hauts postes du fonctionna- 
risme, pour les publications fé- 
dérales bilingues, ou pour des 
éditions françaises et anglaises 
simultanées, 


On peut même se le dire en- 


ire nous, elle a obtenu à ces su- 


ill 
Cha 
isante 
On comprendra 
tre Chambr 
Ces gg fait écho 
on t 
Votre Chambre reçoit 


jets des résultats encourageants. 
Certes, elle n'a été seule à 
réclamer, mais elle l'a fait avec 
üne permanence et une insistan- 
ce telles que son action a été 
peut-être plus efficace que quel- 
ques autres plus spasmodiques. 

D'ailleurs, ce sont là des su- 
jets de campagne continue et 
votre mbre ne cessera de 
réclamer à ce sujet que lorsque 
la situation sera complètement 


satisfa : 

cependant fa- 
cilement que. cette campagne 
comme toutes les autres que vo- 
e entrepr: vaut 


P Nos Hour 


d'autant plus que la 


trêmement 
de ses opi- 
le leur en est extré- 


elle n'aura 


Voici une reproduction photographique d'une plaque qui 
sera présentée chaque année au £agnant de la fameuse course 
au traineau à chiens à Le Pas, Le dessin évoque les exploits 
de missionnaires et de trappeurs du Grand-Nord, jusqu'à nos 
jours, Ce trophée, don de Labatt's, a été créé par l'artiste Cla- 


rence Tillenius, 


Billet du vendredi 


mme ete 


Le maréchal Lyautey, 
25 ans après sa mort 


(Spécial à ‘La Liberté at le Patriote‘) 


On rappelle à Paris le sou- 
venir du maréchal Lyautey, 
mort il y a vingt-cinq ans. 
L'homme était le plus complet 
que l'on puisse souhaiter: un 
chef, Soldat dans l'âme, ad- 
ministrateur, écrivain. Il fut 
l'homme du Maroc, qu'il créa. 
Il y passa la plus grande par- 
tie de sa vie, et à su retraite 
s'en fut au petit village de 
Thorey en Lorraine, non loin 
de la ville de Nancy, où il a- 
vait vu le jour le 17 novem- 
bre 1854, Membre de l'Acadé- 
mie française, où il succéda en 
1912 à Henry Houssaye, il n'y 
mettait pas souvent les pieds, 


Il vivait en Afrique, non 
pas en France, Il avait au 
moins trois raisons d'être fier 
de son 14e fauteuil, celui de 
Pierre Corneille, Victor Hugo, 
Leconte de Lisie. Mais il est 
facile de s'imaginer, le con- 
naissant, que son admiration 
allait surtout à l'auteur du 
“Cid”, car il n'était pas l'hom- 
me des à-peu-près de Hugo ni 
de la grandiloquence de Le- 
conte. 

Positif et réaliste, réalisa- 
teur, homme d'action de la 
tête aux pieds, toujours à la 
course, infatigable, travaillant 
de jour et de nuit, dormant à 
dos de chameau ou dans une 
auto, appuyé à l'épaule d'un 
compagnon, il n'arrêtait ni ne 
désarmait jamais. Chez lui, 
comme chez ses collabora- 
teurs, il visait au plus parfait. 
Souvent il disait, pour les 
pays comme pour les indivi- 
dus! “Quand on ne fait pas 
tout pour être le premier, 
pour le devenir ou le rester, 
on ne demeure pas le deuxiè- 
me, on tombe fatalement le 


dernier.” 


Il avait des mots à lui, reflé- 
tant son caractère, Ainsi disait- 
a ue voulait partout l'im- 
médiateté, qu'il avait horreur 
de ‘l'apeupréisme’”, Il s'ap- 
pelait solutionniste, par réac- 
tion contre l'esprit d'obstruc- 
tion, qu'il accusait d'être en 
France ‘‘la chose la plus mer- 
veilleusement organisée, pré- 
vue dans les moindres dé- 
tails.' À propos d'un de ces 
termes, employé par lui dans 
un document, il répondit à un 
de ses familiers qui essayait 
de lui faire une remarque: 
“Veux-tu insinuer que je fais 
des fautes d'orthographe, 
mais, mon ami, cela m'est é- 
gal, je suis de l'Académie!” 

Ces détails, nous ne les in- 
ventons ‘pas, les empruntons 
au général Maurice Durosoy, 
auteur de ‘“Lyautey, mon gé- 
néral”, qui vécut longtemps 
près de lui au Maroc et le ser- 
vit jusqu’à la mort. Il s'était 
mis en tête de relever le Ma- 
roc, après l'avoir-conquis dans 
sa plus grande partie au nom 
de la France, y mit de l'ordre 
et l'organisa. À dater surtout 
de 1912, alors qu'il y fut nom- 
mé Résident-Général. Quand 
le sultan Muley-Hafid abdi- 
qua, qui s'était donné comme 
mission de combattre la Fran- 
ce, Lyautey obtint la coopé- 
ration de son successeur êt fit 
avec lui de véritables mira- 
cles, Pendant le premier con- 
flit mondial, il fut pendant 
quelques mois ministre de la 
guerre à Paris, mais il démis- 
sionna pour retourner au Ma- 

L] L * : 
Ïl ne le quitta pour de bon 
qu'en 1925, à près de 70 ans, 
se jugeant trop âgé pour y 
poursuivre son oeuvre comme 


il l'aurait voulu, Il était 
92 de 


de- 


QE 


a? lant ajouté: “ 
Ein 


gérie et y réprimer les atta- 
ques venant du Maroc, Après 
maintes compagnies, nommé 
en 1906 chef de la division 
d'Oran, il fut ramené en Fran- 
ce en 1910, comme comman- 
dant du dixième corps de 
Rennes, Deux ans plus tard, il 
retournait en Afrique, avec le 
titre de Résident-Général au 
Maroc. 

ll avait de l'habileté, du 
tact, comme du génie en ma- 
tière d'administration, et le 
protectorat du Maroc ne cessa 
de prospérer, tant pour les in- 
digènes que pour les Fran- 
çais, sous sa direction. S'il é- 
tait l'âme du vaste pays con- 

uis à la France, il s'entourait 
es meilleurs hommes dans 
son milieu et s'appuyait sur 
eux, Il disait: ‘J'ai réussi, 
parce que j'ai été bien secon- 
dé et que j'ai duré, L'amour 
des grands chefs m'a toujours 
infinimerit moins intéressé 
que celui de mes sous-ordres, 
le seul auquel je tienne." 

Sous l'angle littéraire, on 
doit à Lyautey plusieurs ou- 
vrages: ‘Du rôle social de 
l'officier”, ‘Du rôle social de 
l'armée”, “Dans le Sud de 
Madagascar’, “Lettres du 
Tonkin et de Madagascar’, 
“Lettres de Grèce et d'Italie”, 

L'ILLETTRE 


s. 5. joon XXII DR 


Au début du mois de janvier: 
le pape Jean XXI a fait un dis 
cours des plus remarquables à 
la jeunesse éminin romaine 
d'Action Catholique, Ayant déjà 
publié un résumé de ce discours 
nous croyons utile de donner au ! 
complet le texte de la deuxième 
partie afin de faire mieux ap- 
précier ce mouvement par ex-| 
cellence: \ | 

Action catholique de Rome, 
Action catholique des diocèses 
d'ancienne et de’ récente créa- 
on set des pays de ‘mission! 
Nous avons foi en tes dirigeants, 
sages et préoccupés du triomphe 
de l'Eglise et du bien de la s0- 
ciété, 


Caractères de 
l'Action catholique 


Nous n'avons pas l'intention | 
Ide définir la naiure, les buls 
de l'Action catholique et les | 
moyens qu'elle emploie, | 

Aussi bien, Nous avons devant | 
Nous, toujours vivant et clair, 
| l'enseignement lumineux de 
\saint Pie X, qui se préoccupait 
avant tout d'assurer une distinc- 
{tion nette entre l'Action catho- 
Ilique et toute autre association 
religieuse, et surtout, les asso- 
ciations d'un caractère civil 
Dans la pensée du saint Pontife, 
Icela signifiait et signifie tou- 
jours: la place exacte de l'Ac- 
Ition catholique dans la ligne de 
l'Eglise: l'action généreuse mais 
inon pas désordonnée et à con- 
tre-temps: l'action, certes, mais 
non pas un détriment de la for- 
mation ihtérieure des membres 
ini des intérêts religieux et mo- 
|raux de la collectivité, 

Voilà les principes de base qui 
doivent inspirer constamment 
{jusque dans la diversité des mé- 
thodes employées et des sujets | 
à qui on s'adresse, l'esprit et| 
l'activité de vos associations, 
Aussi n'est-il pas nécessaire d'y 


Irevenir, tant ces principes sont | mer les résultats: la coopération |, Lin 


clairs et connus de chacun de 
vous, 

Nous avons, plus près de nous, 
et répondant aux nécessités de 
notre époque, les enseignements 
de Pie XI'et de Pie XII, gravés 
pour ainsi dire, sur des tables 
de pierre, pour assurer à l'Ac- 
tion catholique la manuduction, 
l'orientation nécessaire à sa bon- 


ces enseignements, Nous vou- 
drions souligner pour vous les 
traits fondamentaux de l'Action 
catholique, ceux qui répondent 
aux exigences de l'apostolat ac- 
tuel: traits qui font d'elle un 
“adjutorium', une aide pour la 
hiérarchie ecclésiastique; un 
“speculum", (miroir) un modè- 
le d'union ordonnée, disciplinée 
et accordée: un “signaculum”, 
un étendard élevé devant 
monde, 

1 L'Action catholique: ‘'adiu- 
torium'', aide pour le clergé. 
Elle est la collaboration des laïcs 
stolat hiérarchique, selon 


le 


à l'a 


non plus ce qui est d'ailleurs 
fort louable dans d'autres sec 
teurs de défendre 


Cette aide exprime et scelle, en 
union avec le sacerdoce catho 


le Pater: ‘Que Votre Règne ai 
rive sur toute la terre” et puis 
la volonté de sauver 
âme 

Ce concours a sa source dans 
une formation parfaite, qui fait 
prendre conscience d'autres de 


L'Action Catholique, appui de la hiérarchie, 
modèle d'union et étendard devant le monde 


purement |ler 
et simplement les traditions si union 
anciennes et chères sojent-elles, | avec 


Note 
vénéré 
particulièrement 
harmonieusc "Surtout 
un zèle chaque jour plus 
grand, continuez, comme vous le 


prédécesseur Pile XII de 
mémoire a voulu insise 
sur cette 


| faites, à conserver solides la con- 
lique, l'idéal aimé contenu dans | corde et l'union des esprits, sans 


quoi, vous le savez, rien ne peut 


(durer longuement, rien ne peut 


chaque | 


devenir fécond Cette entente 
active des esprits ne doit pas 
seulement résulter de l'activité 
en commüun et des directives 
communes, qui inspirent l'Ae- 


voirs, acceptés comme par une | tion catholique, la règlent et la 


vocation: et elle 
temps la volonté 


sainte 


même de 


porter à de nouvelles et saintes |chacun de ses membres 


tâches, accomplies avec une 
charité d'apôtre et de mission 
naire. 

Il est bien vrai que les jeunes 
enfants 
benjamines 


aspirants vien 


nent à l'Action catholique com-|au même 
me des fleurs des champs et des |soient un exemple les 
serres, et apportent le charme de |les autres 
ls !p 


la beauté à tout l'organisme 
sont le printemps avec le bour 


est en nourrissent 
se |concorde mutuelle entre tous et 


chers petils garçons, |autre 


mais aussi de la 
À quel- 
que milieu à quelque condition 
qu'ils appartiennent continu: 
ait Notre Saint-Père Pie XII, = 

qu'ils s'aiment les uns les 
d'un amour æhrétlen, 
des frères, et s'excitent 
zèle d'apostolat: qu'ils 
uns pour 
(A.A.S, XXV, 1948, 


comme 


101) 


Cetlte union garantit un sues= 


geonnement de toutes les espé-|cès durable aux entreprises Vas 


rances 
aller 
gences, 


avec un minimum d'exi- 
Mais à 
te 


d'aider Ja 


Aussi leur adhésion peut | riées: elle est constructive, bien- 


faisante, utile: en revanche, tout 


mesure qu'onlce qui est l'opposé de ce bon 
grandit, cette volonté conscien- l'esprit, 


comme les entreprises 


hiérarchie devra | strictement locales, les clans, la 


devenir de plus en plus Vikou- 'raideur des positions personnel- 


reuse el gencreuse, 
Parlant le 3 novembre 
aux délégués des Etudiants et 
Aspirants de la Jeunesse catho- 
lique italienne, Pie XI les re- 
merciailt du bien accompli; et il 
disait: ‘‘Les Apôtres, on le sait, 
exprimèrent eux-mêmes, dès les 
premiers temps, leur gratitude 


envers ceux qui les aidaient 
dans l'apostolat hiérarchique, en 
fondant ainsi l'Action catholi- 
que .,, 


I1 est vrai que, lorsqu'on rap-|dans 


les adoptées: tout cela produit 


1929 la confusion, provoque la désu- 


nion, éteint l'enthousiasme 

Et que de temps perdu, dans 
les discussions et dans les échan- 
ges de vues! .,,, temps très pré- 
cieux qu'il faudrait donner sans 
réserve et toujours au travail de 
collaboration avec l'apostolat 
hiérarchique, Donc concorde et 
unité de pensées, de volontés, de 
programmes: pour arriver à une 
force toujours plus opérante 
l'accomplissement de ses 


pelle ces magnifiques débuts, il |devoirs et de ses responsabilités, 


ne faut pas oublier d'en procla- 


à l'apostolat hiérarchique impli- 
que ces grandes lignes d'organi- 
sation, d'encadrement , , , qui 
conduisent à la coordination, à 
la dépendance vis-à-vis de Ja 
hiérarchie apostolique, qui est 
toujours vivante comme aux 
temps des Apôtres ... C'est des 
premiers temps de l'Eglise que 
nous vient cette formule admi- 
rable: Nihil sine episcopo: ‘Rien 
sans l'évêque": Voilà l'exacte 
vérité: c'est là une grande pa- 
role, une grande devise de l’Ac- 
tion catholique ,., 

Il pourra arriver parfois ce 
qui se produit même dans les 
familles unies dont le fondement 
est le respect filial envers le 
père. Il pourra donc arriver que 
même dans l'atmosphère de 
chaude et vive affection, il y ait 
des ombres, quelques divergen- 
ces de vues entre père et fils: 
cependant nulle difficulté, rien 
ne peut ni ne doit vaincre la 
force de cohésion et de coordi- 
nation de la piété filiale, Alors 


la définition classique de votre|tout va bien — concluait le 


Association, Cette aide et cette 
collaboration ne sont pas l'ex- 
pression d'un enthousiasme pas- 


ne marche, En Nous inspirant de 
|sager: elles ne se contentent pas 


Plusieurs précisions à propos 
du Concile oecuménique 


CITE DU VATICAN (CCC) 
— Dernièrement, Son Em. le 
cardinal Tardini, secrétaire d'E- 
tat et président de la Commis- 
sion antépréparatoire du Conci- 
le, accordait au directeur de ‘La 
Croix’ de Paris, le R. P, Wenger, 
une interview télévisée spécia- 
lement destinée aux téléspecta- 
teurs français. 

Le but du Concile 
oecuménique 

Interrogé d'abord sur le but 
du prochain Concile -oecuméni- 
que, Son Em. le cardinal Tardini 
a déclaré: ‘Dès à présent, on 


‘peut dire que le but principal 


du Concile sera plus particuliè: 
rement la discipline ecclésiasti- 
que, les dispositions du Code du 
Droit Canon qu'on pourra mo- 
difier, et puis tout l'ensemble 
des moeurs de là vie catholique. 
Ce sera, comme on peut le croi- 
re aujourd'hui, {in Concile, je 
dirais d'ordre réél, pratique plu: 
tôt qu'un Concile vraiment d'or- 
dre doctrinal. Mais ceci n'est pas 
exclu, parce que cela dépendra 
des évêques, de ce qaue les évê- 
ques vont nous proposer et qui 
pourra être traité au Coneile, 
Etant donné que ces réponses 
sont déjà arrivées en nombre 
très grand, nous nous proposons 
de finir le dépouillement de ces 
questions pour voir celles qui se- 
ront les plus importantes. Et, à 
la fin, ce sera le Saint-Père qui 
devra choisir." 

Le Concile oecuménique, 
» un fait intérieur de l'Eglise 

Au Père Wenger qui lui de- 
mandait si l'on pouvait envisa- 
ger que des représentants ou des 
chefs de confessions séparées de 
l'Eglise romaine puissent assis- 
ter au Concile, le cardinal Tar- 
dini a répondu que, le Concile 


| tacle que va donner l'Eglise ça- 
|tholique et ce renouveau de vie 
|qui en sera la conséquence, nous 
l'espérons, pourront faciliter l'u- 
| nité, l'union que tant d'âmes dé- 
airent 

Le rôle des évêques dans 

la préparation du Concile 

Invité à expliquer le rôle des 
évêques dans la préparation et 
puis, plus tard, dans la tenue du 
Concile oecuménique, Son Em, 
le cardinal Tardini a déclaré: 

“Je peux parler plus particu- 
lièfement du rôle des évêques 
dans la préparation du Concile, 
parce que j'ai signé plus de 2,500 
lettres envoyées aux évêques, 
ainsi qu'aux nonces, aux inter- 
nonces apostoliques et aux chefs 
des Congrégations religieuses, 
etc., à tous ceux qui ont le droit 
d'être interrogés. Car cela, nous 
l'avons fait avec une certaine 
largeur, parce qu'il est mieux 
d'entendre un nombre plus grand 
de personnes, plutôt que de né- 
gliger les avis de ceux qui ont 
le droit d'être interrogés. Jus- 
qu'à ce moment, j'ai reçu pres- 
que 2,000 réponses, et c'a été 
un grand travail à accomplir. 
Pour le Concile du Vatican, le 
premier, le Saint-Siège, alors, 
dut étudier environ 250 répon- 
ses des évêques. Vous voyez très 
bien quelle est la proportion. 
Et alors, on prépara un volume 
d'études; maintenant, ce Volume 
existe encore, et nous le gar- 
dons, car c'est vraiment quelque 
chose d'important, un grand tra- 
vail qu'alors on à accompli, Mais 
maintenant; le travail est bien 
plus large, le poids est bien plus 
lourd, parce que nous devons 
lite toutes les réponses et faire 
des fiches. C'est-à-dire écrire ce 


oecuménique étant un: fait inté-|sugg 


rieur de l'Eglise, “les membres 
des autres confessions religieu- 


ses ne pourront pas participer | 


au Concile”. Le cardinal à .ee- 
‘je pense 


ÿ y. Le 
tout la 


à 


J ‘€ 4 
Mad T4 LED 
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grand Pie XI —: tout se main- 
tient dans l'ordre et la discip- 
line”  (L'Osservatore Romano, 
4-5 novembre 1929, p. 3), : 


Mais cette merveilleuse colla- 
boration ne peut exister s'il 
manque la base solide de la for- 
mation personnelle, ‘Or cela 
n'est possible que par la vie de 
la grâce vécue intensément: 
l'habitude de la prière, l'esprit 
liturgique qui va puiser aux 
sources les plus pures le ‘‘sensus 
Ecclesiae'”, sens de l'Eglise, Ce 
regard surnaturel qui scrute les 
institutions, les événements, 
l'histoire, pour y découvrir l'ac- 
tion de Dieu et vivre-dans cette 
lumière. Ce fondement, on l'a 
défini dans une belle formule 
lapidaire, ‘la primauté du spiri- 
tuel'”’, qui se situe avant et au- 
dessus de toute autre vue, si 
l'on veut que l'Action catholi- 
que ne tombe pas au niveau d'u- 
ne quelconque organisation ex- 
térieure, 


Nous tenons à le dire et à lelêtes engagés dans une d 


répéter: le temps que les aumô- 
niers consacrent à l'instruction 
religieuse supérieure, à la direc- 
tion intelligente et prudente des 
âmes avec ce respect surtout de 
ce qu'ils découvrent être le ger- 
me d'une vocation pour tel ou 
tel secteur: les efforts qu'exi- 
gent les retraites et exercices 
Spirituels: tout cela constitue Ja 
partie essentielle, qui passe a- 
vant tout autre souci d'organisa- 
tion, de recrutement des mem- 
bres, de barrage au mal. 
Lorsque le concours au clergé 
est celui: d'hommes et de jeunés 
filles bien formés et convaincus 
du prix de la vie intérieure et 
des ressources immenses qu'elle 
assure.au succès des activités ex- 
térieures-elles-mêmes, alors seu- 
ne sy Ou pourra, en quelque 
sorté, être tranquille sur le dé- 
veloppement et aussi sur 
port technique des oeuvres cha- 
ritables, récréatives et civiques. 
2 L'Action catholique est en 
outre un ‘‘speculum” 
le d'unian ordonnée, 
et a S 
Cette conception de l'union, 
comme vous le savez, revient 
souvent sur Nos lèvres; elle con- 
tient en effet l'espérance et la 
promesse d'une action pastorale 
et apostolique e. 
Le spectacle qué les fils de 
l'Eglise catholique ones à 
, soit dans la célébration 
du e de Rome — qui veut 
: onner en rs 
monde entier, 


l'ap- 


, un modè- N 
disciplinée 


3 Enfin l'Action catholique 
‘‘signaculum'', un ‘éten- 
dard'', ‘‘un signe lumineux'' des 
temps modernes, 

Dans le Graduel de la Messe 
du 4 janvier, pour la fête de 
saint Gasparo del Bufalo, au- 
thentique apôtre romain, — que 
l'on peut bien compter parmi les 
précurseurs de votre Mouve= 
ment —, Nous avons comme en= 
trevu le modèle de l'Action ca= 
tholique, à travers ces paroles 
mystérieuses de l'ADOEE 
“Vidi alterum angelum” volan- 
tem per medium coeli, habenten 
Evangelium aeternum, ut evans 
gelisaret sedentibus super ter- 
ram: — Et je vis un autre ange 
voler au zénith, porteur d'une 
Bonne Nouvelle éternelle destiz 
née à ceux qui résident sur ters 
re” (Apoc, 14, 6), 

Souffrez que Nous goütions 
cette vision de Notré Jean | 
vangéliste et Prophète, Il se 
tient avec les vicillards en ados 
ration devant l'Agneau qui est 
entouré de la couronne des vier- 
ges, au nombre desquels Nous 
sommes heureux de compter 
Nos chers fils du sacerdoce ca 
tholique, 

Et voici qu'apparaissent trois 
anges, chacun porteur d'un mes= 
sage de vie ou de mort et d'un 
message de résurrection! Dans 
ces anges, c'est. vous que Nous 
voudrions voir, chers fils de 
l'Action catholique romaine et 
tous les membres de l'Action œ 
tholique, dispersés à travers le 
monde entier et travaillant à la: 
réalisation du rêve Me 
dans Notre coeur et devant 
yeux, La Bonne Nouvelle éter= 
nelle, tenue dans les à ÿ 
demandes du Pater Noster: le: 
nom, le règne, la volonté du Sei= 
gneur qui vous a appelés ‘à sa 
lumière merveilleuse” (1 Petr, 


2, 9). 

Nos préoccupations de Pas: 
teur Suprême de l'Eglise univers 
selle sont également les vôtres, 
c'est-à-dire la recherche des in* 
térêts les plus élevés des âmes: 
et, répondant à Nos désirs, vous 
ense 
énergique, face à qui que ce soit, 
des principes fondamentaux, de 
l'ordre social chrétien, dans la 
sauvègarde de l'homme, rache» … 
té par Jésus-Christ, et dans 
mise en valeur de ce qui cons» 
titue le fondement de sa digni 
té, de sa liberté, de ses droits 
inaliénables. ' 
C'est là l'étendard élevé 4 
vant les nations, l'insigne qu 
vous marque pour les besoins: 
les exigences des temps mod 
nes, Il ne demande pas des cho 
ses compliquées ni des perfo 
mances spectaculaires, mais 
programme clair, des méthoé 
efficaces, un age 


toutes qualités qui à ; 
rapprochent et font a 
pidement et sûrement 


fixé. 

Chers fils et chères filles! | 
En soulignant cordialem 

ge vede Je a caractéris 
ues qu ‘heure présen 

Nous paraissent les plus impô 

votre mouven 


va 098 AU Ai 0 


| 4 La Cie Parent Limitée 
Le | COURTIERS 


18 + 120, éditice Grain Excha 
1 Le er change 


Tél ChHopel 7-2789 
Ferblanterie 
Beaulieu & Souchon Co. 


General Sheet Metal Contractors 
160, avenue Provencher 


L, BEAULIEU 
sit De la Morénie Léi Chdar 35-1003 


JEANNE'S 
Beauty Parlor 


1106, avenue Provenuhér 
Téléphone CEdar 3-3030 


Nouvelle permanonte 
à la crème 55,50 et plus 


, SOuC 
Mi Mdgewnod, tél, CHapel 71-0483 


Tél, (Rés) Globe 2-2016 


J.lt. PICHÉ 


Pharmacie St-Boniface 


354, rue Morion, Norwood 


Peintre-décorateur Tél: CHopel 7:3532 
Laine Ar DOON 
(l La bromr Ù 
Norwood, Mon, $ Rd R RUN ON de médecins 


GE Sr came 


Nous payons les frais de poste, 


Monuments 
BRUNET 
PIERRE BRUNET, prop 
405, rue Bertrand, $t-Bonitace 
Tél. CHapel 71-1864 UMTS ASS tune 
M) Entretien complet des pneus 


Prop N BEAULIEU 
164, ave Provencher, 5t-Bonitace 


Téléphone CHbpel 7-7468 
Agents de: pneus DUNLOP 


BARIL'S Tire Service 


‘ y . 
Delannoy's Electric 
436, rue Louis Riel, St-Bonitace 
Téléphone: CEdar 3-5258 


installation et réparation 


Brochage pour industries, 
magasins et maisons 


Pour travail de qualité, appelez: 


NOËL ÉMOND 


ROOFING & SIDING 


4, vue Champlain 


Pose de toiture d'asphaite, 
de revétement, de toiture neuve 
et de bardeaux de tous genres 


Tél.: CEdar #-1081 St-Bonitace 


Park Confectionery 


412, ave Tache 
Téléphone CHapel 7-:3891 


Fruits frais — Fleurs 
Confiseries et magazines 


rene 


Plaques commémoratives en bronze 


installées dans tous les cimetières 


MEMORIALS IN 
BRONZE LT. 
200, rue Osborne Nord 
Winnipeg |, Manitoba 


Téléphone CEdar 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre coiffeur français 
vous offre tous les soins de beauté 


286, rue Marion, Nofwood, Man. 
Corinne DUFAULT, propriétaire 


NEÉLSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
187, vue Merion - CEdor 3-3724 


Service de ventes et de réparations 


Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches 
aiguisés — Soudage et Brasage 


Patins aiguisés et réparés 


Norwood Cleaners 
and Tailors 
288, rue Taché 


* Téléphone CEdor 3-5610 
SERVICE DE DEUX HEURES 


Le Nettoyeur ét Tailleur 
de votre ville 


Hub Service Station 


Taché, et Provencher 


Essence - Huile - Accessoires 
Pneus « Réparations + Remorquage 


Service de 24 heures-—CE 3-4654 
Gérard Privé — propriétaire 


SERVICE MACHINE WORKS 
160, vue St-Joseph Tél: CH 7-4533 


Repas complets — Mets excellents 
à des prix populaires 


RESTAURANT 
“Joe & Gerry’ 
395, avenue du Portage 
entre les rues Edmonton et Kennedy 
Joe De Gagné, prop. 
“On parle français” 


Poils disgracieux 
enlevées du visage 
ot des extrémités 


Ehlevés sûrement et de façon per- 
manente, Consultation gratuite 
Etabli en 1936,2RERMIC INSTI- 
TUTE, 203 Norlyn Medical Bldg. 
309, rue Hargrave, Winnipeg 2, 


Téléphone WHitehall 2-4110 


Acheteurs d'automobiles 


Notre Service d'Assuranges et de Fi- 
nances à taux modiquesi vous aiderà 
à faire une meilleure transaction 
Avant-d'acheter consultez-nous, 


AGENCE 
Goorges-J. Forest 
250;.rue Marion CHapel 7-1323 


Industrial Hose Lines Co. 


fournissant à l'industrie manitobaine 


AEROQUIP-tuyaux flexibles et 
ferrures remployables 


MARMAN-erreioints industriels 
deg ‘| jf 
GENERAL LOGISTICS—équipement 
pour le contrôle des cargaisons 
Téléphone: CHapel 7-3793 
449, ave Provencher, St-Boniface 


POUR VOS .FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone CHapel 7-8182 


WESTERN 
Plumbing & Heating Co. 


541, rue des Meurons, St-Bouitace 
Plomberie == Chouttage 
Réparations de tous genres 


Téléphones: 
A. Neyron, CHapel 17-3603 
Roger Fourneaux, CEdar 3-1367 


TACHÉ 


Auto and Body Works 


317, rue Taché, Na: wood, Man, 
Téléphone CHapel 7-7145 
Réparations générales 
‘Service qui plait“ 


Pourvoyeurs: mariages, dîners 
et banquets 


Pâtisserie PELLAND 


D. PELLAND. prop 


161, ave Provencher, St-Bonitace 
TELEPHONE CHapel 7-3319 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD. 

Portage et Hargrave 

Téléphone WHitehall 2-5108 

Ouvert tous les jours de 9 h. à 6 h, 


LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Lid. 


Brüleurs et tournaises à l'huile 


Taché Hardware Co. 


298, AVENUE TACHE 
Peinture, quincaillerie et 
accessoires électriques 
ARTHUR TOUGAS propriétaire 
Téléphone CHapel 7-1047 


97, Place Knudsen, Norwood 


Téléphones: Bur.: CHagel 7:2356 
Rés.: CHapel 7-1568 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous vos générateurs, ré- 
gulateurs de voltage démarreurs 
carburateurs. pompes à carburants 
essuie-glace. pour révision complète 
et entretien 
Angie Marion et des Meurons 
CHapel 7-3041 CHapel 17-1018 


Keat's Television 
& Radio Service 


Un service complet pour toutes les 
Marques de postes de radio et d'ap- 
pareils de télévision, tourne-disques 
radio d'automobiles. accessoires 
143, rue Marion. Norwood 


Téléphone CHapel 7-9964 


+ L_] y 
LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop, 
206, rue Goulet, Norwood 
— Posage de fils 

Réparation 
Téléphone CHapal 7-1694 


Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


Reñseignez-Vous sur nos prêts 
pour améliorations aux maisons 
— jusqu'À 53.000 — sans verse- 
ment initial, 

Estimés fournis gratis 


Entreprise 


© Matériaux et bois de construe- 
tion de tous genr 

© Ameublements d'église faits sur 
commande 

© Portes, châssis, moulures, ete. 


(4 Hapet 7-4033 


Provencher et des Maurons 
St-Bonitace, Mon. 


nueva PAUL PAQUIN 


Accidents Agent général Ettets personnels 
ASSURANCES = FINANCES — POLIO 

L 989 Autumnwood Drive, Windsor Park, 5t-Bonitace 

Tél: Alpine 3-9805 — Adresse postale: C.P. 68, St-Bonitace, Man. 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles 


SERVICE RAPIDE 


Apgons toujours CHapel 7-1285 
38, rue Aubert, St-Boniface 


J.-J. Robitaille, prop, 


: 


apr cap een pme enr 


nifesté de façon très concrète q 
ses oeuvres, en lui faisant don d 


l'on volt M, Louis 


“Les pèlerins" à M, Léo Rémillard, 
d'une réunion du Consell le lundi soir 


un reportage très instructif et 


A L'Hôtel de Ville 
La Veillée 


du lundi soir 


par M, Henry LANE 
courrieriste mines 
de La Liberté et le Patriote 


Le lundi 8 février avait lieu 
la troisième réunion régulière 
du Conseil de Ville sous la pré- 
sidence de l'échevin Pynoo, M, 


le maire étant absent pour cause | 
|de police, 


de maladie, 
L'association des chemins de 


fer du Canada demande que si 


le Conseil adopte l'heure avan- 
cée, de bien vouloir faire coïn- 
cider Ja date avec celle du chan- 
gement d'horaire des chemins de 
fer, soit le 24 avril, Les échevins 
discutèrent s'il fallait s'en tenir 
à l'heure avancée adoptée par 
les villes et municipalités envi- 
ronnantes, Légalement, nous ne 


pouvons adopter d'heure avan- | 


céé puisque la majorité des ci- 
toyens se sont prononcés contre 
les attentats à la marche natu- 
relle du roi soleil, Cependant, 
puisque Winnipeg l'adopte, il 
nous serait impossible de ne pas 
faire le’ pas avec notre ville- 
soeur dû aux inconvénients 
au'occasionnerait l'adoption de 
deux heures différentes dans les 
deux villes. La demande des 
chemins de fer fut remise au co- 
mité de législation. 
Le Men's Musical Club de 
Winnipeg demande la permis- 
sion de solliciter les citoyens de 


notre Ville afin de ramasser des 


fonds pour le festival de musi- 
que, La permission fut accordée, 

Le Cercle Molière de St-Bo- 
niface fait part à la Ville de son 
projet de visiter plusieurs villes 
de l'ouest du pays et lui deman- 
de de lui aider à défrayer les 
dépenses de cette tournée, L'é- 
chevin Guay demanda au Con- 
seil de considérer le fait que le 
Cercle a apporté 
d'honneur et de prestige à notre 
Ville par ses succès dans le passé 
et que cette tournée dans l'ouest 
fera connaître davantage notre 
Ville, La requête fut référée au 
comité des finances, 

Le commissaire évaluateur a 
demandé la permission de sui- 
vre une semaine d'étude à Win- 
nipeg au mois d'avril, avec deux 
employés de son département, 
Etant donné l'importance atta- 
chée à ce cours il fut décidé 
d'accéder à la requête, Le comi- 
té des finances s'occupera des 
frais d'admission à ce coùrs qui, 
paraît-il, sont minimes. 

Un citoyen se plaint de la gla- 
ce qui se forme sur Je trottoir 
aux environs de la Modern Dai- 
ries ainsi que de la glace formée 
par les goutières des auvents 
métalliques au dessus des trot- 
toirs sur plusieurs rues de no- 
tre Ville, rendant la marche dif- 
ficile sinon dangereuse. La ques. 
tion fut référée à l'ingénieur de 
Ha Ville, 

L'échevin Warman a été nom- 
mé président du bureau des avi: 
seurs de l'Unité Sanitaire, 

L'Unité Sanitaire démande 
que la somme de $30,000 lui soit 
accordée pour la construction 
d'un nouveau local afin de pro- 
fiter des octrois du. gouverne- 
ment provincial, Ceci fut référé 
aux comités des finances et de 
santé, 

La cour de révision siégera le 
vendredi 11 mars. Pendant la 
séance du-conseil on lut un mes- 
sage téléphonique du maire, hos- 
pitalisé, disant aux membres du 
conseils qu'il pensait bien à eux 
mais que les décisions qu'ils dis- 
cutaient ne l'empêchaient pas de 
dormir, Il remercia les conseil- 
Jers pour les bons voeux qu'ils 
lui avaient exprimés. Il remer- 
cia aussi les messieurs de la 
presse et dit son espérance de 
sortir mercredi. 

Soixante-neuf résolutions des 
comités furent soumises pour 
l'approbation du conseil. Entre 
autres, la demande de l'Indus- 
trial Development Board qui fut 
rejetée, L'échevin Guay s'oppo- 
sa fortement à cette demande 
d'octroi se chiffrant à $750,00 
l'an dernier, puisque cet orga- 
nisme n'a rien fait pour intéres- 
ser les industries à venir s'éta- 
blir à St-Boniface. 

Après plusieurs réunions 
mouvementées du comité du 
personnel, il fut décidé que’le 
pompier Desautels soit nommé 
capitaine des pompiers. 

Que le ‘nom de la rue Marion 
entre les rues Lillian et Lyndale 
Drive soit changé à “Marion 
Place”, 

Que des affiches permettant le 
stationnement durant une demi- 
heure soient installées sur je 
côté sud de la rue Hamel, entre 
rue St-Jean-Baptiste et la 
première ruelle à l'ouest de cette 


beaucoup | 


Les Chevallers de Colomb du Consell de St-Boniface ont ma- 
u'lls s'intéressent à l'AECFM et à 
un film qui complétera sa cinéma: 
thèque de flims français à mettre au service des paroisses, des insti: 
tutions et des groupes franco-manitôbains, Dans la photo ci-dessus 
asson, Grand Chevalier qui remettait le film 


ès émouvant du centre de pélerli- 
nage montréalais, l'Oratoire St-Joseph, (Photo A, Lachance) 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
| Lu Le Cercle Molière... 


(Buite de la première page) 
ot on 


niface, M, Hervé Säla, président 
rtant de charge de l'AECTM, 
Me Maurice Denis, président de 
l'ACFC, et Me échène, 
CR, président de l'ACFA, 
Donc, rendez-vous de tous les 
Franco - Manitobains, dimanche 
soir prochain,g à l'auditorium 
Notre-Dame, angle des rues Ca- 
thédrale et ‘St-Jean-Baptiste, à 
1 St-Boniface, pour assister à lu 
première de ‘La Cuisine des 
Entrée libre, 


Anges", 


Chronique 


de CKSHB 


Départs 
Le 15 février, Léonard Grat- 


de l'avenue du Portage, ‘Len’ 
est opérateur à CKSB depuis 
exactement trois ans et trois 
mois, Patience et ponctualité, 


résident de l'AECFM, lors 
9 janvier, Le film constitue 


Ë 


ton quittera la bigoque de la rue | 
Langevin pour la grande bâtisse | 


sé revoir, 


Réunion annuelle de | 
l'Amicale Marie-Rose | 


Dimanche dernier avait lieu 
la réunion annuelle des ancien: 
nes élèves de J'Institut Collégial 
St-Joseph, Plus de deux cents 
dames et demoiselles s'étaient 
rendues à l'invitation de leur 
Amicale pour présenter leurs 
hommages à leurs anciennes ins- 
titutrices et renouer les liens 
d'amitié avec leurs compagnes, 

Elles étaient accueillies en ar- 
rivänt par Mme Alfred Monnin, 
vice-présidente de l'Amicale Ma: 
rie-Rose, la Rév, Mère Isidore 
de Séville, provinciale, la Rév, 
Sr Rose-Parmélia, supérieure, et 
da Rév, Sr Louis des Anges, di: 
rectrice, 

A 5 h, toutes se dirigèrent 
vers la chapelle pour la bénédic. 
tion du T, S, Sacrement par M, 
l'abbé M, Deniset-Bernier, curé 
de la Basilique, assisté du R, P.,| 
Dagenais, $S,J, aumônier de 
l'Institut, Suivit ensuite le sou- 
per dans la Salle Académique, 
La conversation animée et les 
éclats de rire témoignaient bien 
de part et d'autre du plaisir de 


A la fin du repas, Mme la vi- 


voilà les deux grandes qualités 
|requises aux chevaliers de 
|console, et nous regrettons 


le 


son métier, C'est sans doute l'ex- 
|pérlence acquise à CKSB qui 
ui a donné la confiance des 
messieurs de CBC, Ses deux col- 


pour souhaitér bonne chance à 
Æonard et Jui dire bravo pour 
cette promotion 


pour lé budget de cette année. 
Le maire fait partie ex officio 


sleigh (‘‘Tally-ho''), La randon- 
| née à St, James fut suivie d'une 
de ce comité | velllée dans une des plus belles 

L'échevin Parent annonce caves de St-Boniface, On en a 
qu'il proposera, à la prochaine | profité pour souligner le départ 
réunion du Conseil, de remettre | de Fernand Audet comme ven- 


Ja | 
| départ de celui-ci, qui connait! 


|St-Boniface 


lègues, le vétéran Yves Rémil-| 
lard et l'amphible André Martin, |que soit son rôle dans la socié- | 


s'unissent aux autres camarades | té, 


| Notre agent de commerce, M.! | elle 
| Normandeau, a organisé samedi |l'amitié avec l'Alma Mater, 
dier les évaluations de la Ville | soir dernier une promenade en | 


ce-présidente souhaita la bien- 
venue aux Anciennes et souli- 
gnä avec regret l'absence de la | 
présidente -de l'Amicale, Mme 
Roland Tremblay, qui a quitté 
pour habiter Rox- 
boro, PQ, Elle présenta ensuite | 
M. le curé, Celui-ci rappela aux 
Anciennes que chacune, quelle 


peut se sanctifier et contri- 
buer aussi à la sanctification des 
autres, Il termina en souhaitant 
que l'Amicale ait un chant bien 
à elle qui aiderait à entretenir 


Puis, Mile Madeleine Bernier 
fit un appel au nom de l'Armée 
Bleue, organisme dont le but est 
de prier Notre-Dame, venue à 
Fatima, pour obtenir la paix 
dans le monde par la conversion 
de la Russie, 


à l'étude la question de l'exten- | 
sion de l'emploi accordé au chef. 


Le Conseil continua la séance 
à huis clos pour la nomination 
des auditeurs de la Ville, cette 
nomination devant se faire a-| 
vant la fin de la troisième réu- 


|nion du Conseil, Quoique la nou- 


velle ne soit pas offficielle en- 
core, il paraît que les auditeurs, 
au service de la Ville depuis au- | 
delà de 25 ans, ont été rempla- | 
cés par une autre société d'audi- 
teurs, Nous en saurons davanta- | 
ge la semaine prochaine, | 

A lundi soir prochain, | 


| 


Décès | 
MME RENE DION | 


Mme René Dion, de 193, rue 
Bertrand, est décédée à l'hôpital | 
St-Boniface le mardi 26 janvier, | 

Mme Dion (née Anna Labos- 
sière) naquit à St-Léon en juil- 
let 1912 et y vécut jusqu'en 1955, 
alors que la famille s'installa à 
St-Boniface, Epouse aimante, 
mère admirable, dévouée et cou- | 
rageuse, elle fut pour tous ceux 
qui l'ont connue un bel exemple 
d'esprit chrétien, D'une nature 
gaie, elle ne comptait que des 
amis, Atteinte en juillet dernier 
d'une maladie qui ne pardonne 
pas, elle endura de grandes souf- 
frances avec patience et résigna- 
tion, puis fit généreusement le 
sacrifice de sa vie, Elle avait 
47 ans. 

Les prières furent récitées à la 
chapelle funéraire P, Coutu par 
M. l'abbé L. Couture, Les mém- 
bres de différentes organisations 
vinrent tour à tour réciter le 
chapelet: les Soeurs Grises avec 
leurs employés de l'hôpital, les 
Soeurs des Saints Noms de Jé- 
sus et de Marie et leurs élèves, 
les Chanoinesses des Cinq-Plaies, 
les Dames de Ste-Anne, M. l'ab- 
bé L.-P, Jean avec les Guides et 
Scouts de la paroisse. 

Les funérailles eurent lieu le 
vendredi 29 janvier, à 10 h. a.m, 
à la basilique de St-Boniface. Le 
R Raymond Dion, O.M.I., | 
beau-frère de la défunte, fit la 
levée du corps et chanta la més- 
se de Requiem, assisté de M. 
l'abbé Léo Couture, vicaire, et 
du KR, P. Albert Lafrenière, 
OM.I, cousin de “la défunte, 
comme diacre et sous-diacre, Un 
groupe de Dames dé Ste-Anne 
précédait la dépouille mortelle, 

Mmes F, Paquin, P, Boulet, E, 
Chabidon et L: Marchand por- 
taient les rubans du drap mor- 
tuaire. 

Les porteurs furent MM. Clau-| 
de Joyal, Edouard Lafrenière, | 
Gaétan Labossière, Herman La- 
bossière, Roland Dion et Léo 
Morin. 

Une foule nombreuse, compo- 
sée de parents et d'amis de St- 
Boniface, Somerset, St-Léon et 
d'un peu partout et des élèves 
de l'Institut Collégial Proven- 
cher, assista pieusement aux fu- 
nérailles, 

La sépuliure eut lieu dans le 
cimetière Green Acres Memo-| 
rial Garden. 

La défunte laisse dans le deuil, 
outre son époux, quatre filles, 
Annette (Mme M. Vermette),| 
Cécile, Denise et Juliette; trois! 
fils, Raymond, Férnand et Emile; | 


son père et sa mère, M. et Mme! core, 
Georges Labossière, de Somer-|Seven-Up, Seven-Up, Seven-Up, | 


set; six frères, Onésime et Geor-| 
ges, de Meadow Lake, Sask.,| 
Edgar et Roger, de St-Boniface, | 
Célestin et Léopold, de Somer- 
set; quatre soeurs, Mmes Yvon-| 
ne Moreau, Arthur Gareäu et O, 
Lemieux et Mile Eglantine La-| 
bossière. | 


Remerciements 


M. René Dion et ses enfants, | 
profondément touchés, désirent | 
remercier tous les parents et a- 
mis qui leur ont témoigné de la | 
sympathie dans leur dure épreu- | 
ve, soit par visite à la maison ou! 
à l'hôpital, offrandes de messes, | 
tributs floraux et assistance aux 
funérailles. Un merci spécial à! 

. Léo Couture, vicaire dé la! 

aroisse, ainsi qu'aux Soeurs! 
Grises qui lui ont témoigné tant | 
d'affection et qui l'ont entourée | 
de soins durant sa maladie. , | 


THE WESTERN PAINT CO., LTD. 


Veuillez demander nos prix avant d'acheter vos peintures, vernis, huiles, 


blanc de plomb, Nous faisons 
pour églises et maisons religieuses 


521, rue Hargrave — Tél. WHitehall 3-7395 — Winnipeg 


|riablement sur leur pays et leurs 


{lui accorder, à condition, bien| 


rien entier qui la réclame. 


|moderne vous exaspère (opéras | 


deur adjoint, 
Interviews et reportages 

Dès le lendemain de son ar- 
rivée, Jacques Bertrand, piloté 
par notre ministre des Finances, 
se rendait à Steinbach faire un 
reportage et rencontrer des com- | 
manditaires, Jacques a été Kke- 
porter également à l'inaugura- 
tion du nauvel immeuble de l'hô- 
tel Marlborough, et à l'entrevue 
ue le chef d'orchestre français 
ierre Monteux a prêtée à Mme 
Mireille Grandpierre, Parmi les 
musiciens de l'Orchestre sym- 
phpnius de Winnipeg, se trou- 


Ensuite eut lieu le tirage de 
plusieurs jolis prix de présence 
offerts par Soeur Supérieure, 
Toutes se séparèrent, heureuses 
d'avoir passé des moments a- 
gréables et se donnèrent rendez- | 
vous à l'an prochain, 

Les officières élues furent: 
Mme Lucille Huot, présidente: 
Mme Denise: Monnin, vice-pré- 
sidente: Mtie Jeannine Mous- 
seau, secrétaire, Mme Marcelle 
Forest, trésorière; Mmes Jac- 
queline Bockstael, Lucille Bi- 
beau et Cécile Lachance et les 
Rév. Srs Alice-de-Jésus et Isa- 


vait Frank Simons, de St-Bo-|belle-Marie, conseillères: Sr Ro- 
niface, un des musiciens les plus|se-Parmélia, supérieure, direc- 
actifs de l'orchestre, (Soit dit en | trice, 


passant, M. Simons est l'époux 
de Mme Aimée Simons, que nos 
auditrices connaissent et appré- 
cient.) 

été 


Cours de préparation | 
au mari 6 
D'autres interviews ont age, le 15 février 


réalisées pour souligner la Se, Des cours de préparation au 
maine du Scoutisme et l'Année | Mariage commenceront le lundi 
? | Ten VA 
mondiale des réfugiés, [48 IROPIE à la sue FRS 
Pour sa part, M. Roland Cou-}{ans le soubassement de la basi- 
ture, notre directeur, est venu |lique. Deux prêtres, un méde- 
jeudi dernier donner des préci- nt “02 Lan un gortpe 
sions sur le second poste de té-|lable et un avocat traiteron 
lévision anglaise qui sera puvert | tour de rôle des fer religieux, | 
à Winnipeg cette année et sur le! PsyChologiques, physiques, lé-! 
postetrelais de télévision fran: Les et humains du mariage. 
çaise annoncé pour le printemps Il y a ‘aps doute un bien plus | 
Enquête de la semaine grand nombre de mariages heu- 
Vu l'affluence grandissante | eux que de malheureux, même 
des affaires, le “Téléphone ma-|si les malheureux font souvent| 
gique"” s'est rallongé d'un quart|tant de bruit que l'on croirait] 
d'heure, comme l'automne der-}qu'ils dépassent en nombre les 
nier, À part les choses cauren- BAQIAUX pe gere Pa 4} 
tes, cette semaine, nous deman-|Y en a quand même trop de ma 
dons des opinions sur la mar-| assortis. Il est certain que ces| 
garine, Notre enquête de la se-| Cours de préparatiôn au mariage 
maine dernière, sur le grand pro-|ont aidé des milliers de ména- 
blème de l'Algérie, nous a valu | ges heureux mäintenant, De tous 
plusieurs réponses remarquables | les services fondés par la J.O.C. 
dans le courrier, et fournis par l'Université d'Ot- 
Voici des extraits des deux|tawa, celui-ci est säns doute le 
lettres gagnantes: | plus RIpAAUt dan de SAP Ne 
“Ce qui se passe présentement |Pays, On a écrit que c'était la 
en Algérie n'est qu'un exemple | plus pipes A canalante nou- | 
de l'évolution du continent afri-| Veauté de l'Amérique, 
cain vers l'émancipation. Trop Vivre à deux, penser à deux, | 
RRRRRORS ANTIQUE a ne ne | PHONGS des déclslons à deux, est| 
ne d'injustices, de cruautés mê-| un art qui s'apprend, mais pas 
me, de la part d'individus avides | sans protons, Be sanctifier à 
plutôt que de nations, peut-être, | deux, aller au ciel à deux, élèver 
mais ces actes rejaillissent inva-| des enfants à deux est une né- 
|cessité pour les gens mariés, Ce- 
compatriotes, On ne peut garder la ne into pas. Cela se 
indéfiniment la masse d'un peu- | prépare. | 
ple subjuguée aux volontés et/l ; 
aux intérêts d'une petite mino-| 
rité.' (Une auditrice de St-Nor-| 
bert) | 
“Si, de nos jours, ce peuple! 
évolué à tout point de vuëé grâce | 
à la Francè et capable de se gou- | 
verner lui-même demande son| 
indépendance, il est juste de la] 


sûr, que ce soit le peuple agé 
: à! 
F.L.N., une minorité d'Algériens, 
veut cette indépendante totale, 
mais est-ce le voeu de toute la | 
nation algérienne? Nous le sau-| 
rons quand sera appliqué le prin- | 
cipe si juste de l'autodétermi- 
nation institué par le général 
De Gaulle! (Mme Verlant, Ot- 
terburne) 
Et n'oubliez pas! 
.,, Si le tohu-bohu de la vie] 


Spécial — 
ONDULATION 


avec le régulateur ‘miracu- 
leux'', plus le neutralisant 
à pression . ., ondulations 
et boucles qui durent des 
mois. 


! 
l 
! 


teur: bruit de mâchoires, s'il! 
vous plait), détendez-vous 4 .. 
‘en mâchant une savoureuse | 
gomme en pelote, déréglée!" | 

Et puis, s'il vous exaspère en-| 
eh bien! ‘“Bu-u-vez ‘du 


buvez-en, Seven-Up, Seven-Up, 


énfants, parents, Seven-Up , .. Un prix seulement, 


Complet LAS ANT 


Dr Steven Sonya 
VETERINAIRE 


283, ave Elm 
(ancien local des R.C.M.P.) 


Steinbach, Manitobe 
Téléphone 154-—1 


HÔTEL YORK 


‘et YORK CAFE 


COUPE 
DE CHEVEUX, 


Shampooing, 


6 


climatisé 


visiteurs À l'hôpital “ 
Terrain de stationnement gratuit 
394, rue Taché - Tél, CE 3-9034 


une spécialité de matériaux 


ES ARLES AL PCR RTE TE ge rAe 


. Théâtre Orpheum, PRINCE-ALBERT 


ON EN PARLE 


Coiffure courte, seyante, facile d'entretien! 


Adolescentes — Demoiselles — Mamans 


$ 5.95 


/ Ouvert tous les jours 
à 8h. 30am. 


Shampooing à la 


(en tace de l'Hôpital St-Boniface) crème et mise Pas de 
Chamb. tortables à prix “ 
modérés — Taux réduits Dour en plis rendez-vous 


seulement 


Cold Wave Beauty Stylists 


Entrée au premier étage — Personnel nombreux — 324, rue Donald 


St-Boniface, le 12 février 1960 


AGENCE DUMAS 
ASSURANCES 
AUTOMOBILES — IMMEUBLES, ETC. 

275, rue Taché, St-Bonitace Tél,: CEdar 3-5384 


BOCKSTAEL 
CONSTRUCTION LIMITED 


Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 
St-Bonitace Tél,: CHapel 7-1135 


DUFFY'S TAXI 


SPruce 2-2431 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


JOS. PIERSON 


Vendeur pour 


National Motors Ltd, 


des autos Mercury, Meteor 
et de la NOUVELLE FRONTENAC 


Aussi automobiles usagées 
en bon état à prix spéciaux 


276, rue Colony, Winnipeg — Téléphone: SPruce 2-2411 


‘31 JOURS 


Sous le haut patronage de Son Exc, Mgr M. Baudoux, 
archevêque de St-Boniface 


Départ le 10 juillet 


Prix: $1,349.80 


ANGLETERRE, FRANCE, ESPAGNE, 
PORTUGAL, ITALIE, ALLEMAGNE 


Congrès Eucharistique de Munich 


Mystères de la Passion d'Oberammergau 


ne 
Renseignements et inscriptions: 


Mlle Mariette Baudoux, 
236, rue Hamel, 
St-Bonitace, Man. 
Tél.: CEdor 3-5149 


Tournée dans l'Ouest 
sous les auspicés du 


HE 
Conseil des Arts du Canada 


Le Cercle Molière présentera 


"La Cuisine des Anges” 


Comédie en trois actes d'Albert Husson 


Gymnase Notre-Dame, ST-BONIFACE 14 févrler 
Collège de GRAYELBOURG 


Théâtre Greystone (Université), 
SASKATOON 


21 février 


22 et 23 fevrier 
24 fevrier 
26 février 


Salle de SAINT-PAUL (Alberta) 


Auditorium de l'école St-Joseph, 
IOMNONTON RDS SR ce dde 27 février 


DANS : 
TOUTE LA 


Notre 


À FROID 


COMPLET 
ET GARANTI 


Qui couleurs à la mode 
® © © sensationnelles pour 


vos coiffures fascinantes. Consultez ( 
un de nos techniciens en couleurs 


Rég. $5 * pour $3.90 


JOURS 


8125 


nécessaire 


St-Boniface, le 12 février 1960 


La Société de Marie 


{Les Marianistes) 


© Prétres religieux, Frères enseignants, 
Frères ouvriers 


© Tous consacrés à Marie por un voeu 


spécial 
© Vivant tous une vie commune 
@ Adonnés surtout à l'éducation chrétienne de la jeunesse 


Si vous désirez des brochures gratuites sur la Société de Marie, envoyez 
ce toupon au Frère lrénée Breton, $.M,, 300, avenue Cathédrale, 
St-Boniface, Manitoba, 


A vendre 


Des pommes de terres “Pontiac” 
de très bonne qualité 


100 livres ... $#3.00 
Récoltées avant les pluies d'automne 
LIVRAISON PROMPTE 
Signalez: CASTLE 2-6377 


HENRI D'ESCHAMBAULT LTÉE 


Assurances Voyages Toutes Lignes 
136, ave Provencher Tél.: CHapel 7-1137 


Daoust Grimard Lul. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT 


202, ave Provencher, St-Boniface 
d.-C, Daoust 


WALLACE and WALLACE PAINT HOUSE 


Conseillers experts 
pour tous produits en peinture et décoration 


SERVICE — QUALITE — VALEUR 


Tél.: CHapel 7-1447 
O.-L, Grimard 


Pharmacie Paquin 


A.-E, PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 


157, ave Provencher, St-Bonitace Téléphone CHapel 7-3863 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 
Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 
195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-1351 


DU 
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» Le 


=' BOIS ET CHARBON — 
MATÉRIAUX DE CONSTRUCTION 


Frank BOISSELLE, représentont — Téléphone (rés.) CEdor 3-3453 
Bureau et dépôt de charbon 
I08. rue Bertrand, St-Honiface, Man. 


‘ 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


\ 


Maison des Hotraites fermées 


L'organidation des retraites 
fermées est un travail de tous 
les jours et de toutes les heures, 
jamais terminé et exigeant ce- 
pendant un perpétuel recommen- 


cément, C'est ce que pourrait 
vous dire tout capitaine con- 
seient de ses responsabilités, car 
le succès que remportent le ca- 


pitaine et son comité dépend en! 


rande partie de la mesure dans 
aquelle is vivent tout au long 
de l'année de l'esprit de la re- 
traite, Ce principe qui est à la 
base de toute organisation — car 
on ne donne pas ce que l'on n'a 
pas et l'on ne convainc pas au- 
trui sans être préalablement 
convaincu soi-même — ce prin- 
cipe, le directeur de la Maison 
de Retraites en soulignait l'im- 
portance lorsqu'il instituait pour 
ses capitaines et lieutenants ‘la 
pratique des heures saintes men- 
suelles, Ces réunions pieuses 
donnent aux apôtres laïques du 


prier en commun pour le succès] joie qu'ils accuellleront Ja nou- 
de la cause commune qu'ils ont}! velle de la nomination du R, P, 


embrassée, À ces heures de priè- 
res s'ajoute ordinairement une 
séance d'étude et de discussion 
au cours de laquelle les organi- 
sateurs sont invités à faire un 
échange d'idées enrichissant et 
profitable à tous, Si l'assistance 
à ces exercices dénote la «vi- 
tallté de la Ligue des Retraites, 
il n'y a pas de doute possible: 
notre Ligue est solidement éta- 
blie et elle progresse mervelil- 
leusement, 

Ses membres — les quelque 
1,800 personnes qui sont venues 
en retraite au cours de 1959 — 
seront heureux d'apprendre, 
comme on l'a annoncé lors de 
la dernière heure sainte, que l'on 
travaille actuellement à la ré- 
daction des Constitutions de la 
Ligue, (La section anglaise du 
diocèse de Winnipeg a déjà vu 
les siennes approuvées par Son 


mouvement l'occasion de se re-| Excellence Monseigneur l'Ordi- 
tremper dans leur esprit et de! naire du, lieu.) C'est aussi avec 


La Semaine Scoute 


Nous voici donc rendus à ven- 
dredi; la Semaine Scoute se ter- 
mine dimanche soir par le grand 


Scouts catholiques 


Diocèse de St-Boniface 


fidèles à la devise de la semaine: 
“Vivre dans la joie”, 


Partie de cartes 
Une autre partie de cartes au- 


ralliement à St-Ma o, On s'est ra lieu dimanche soir dans la 
beaucoup amusé et tous pour-|salle des Fils Natifs à 8 h, 15 
ront dire qu'ils ont passé une p.m, 


semaine très agréable, 

La Semaine a débuté pour le 
groupe St-Boniface par l'assis- 
tänce à la grand-messe, On y a 
trouvé un grand nombre de lou: 
veteaux, éclaireurs, Foulard- 
Rouge, routiers, guides, jeannet- 
tes, enfin tous y 


taient, Ce con-|et guides, 


TOUJOURS PRET , 


Guides catholiques 


Dernièrement, les chefs scouts 
les Routiers et les 


tingent formait un ensemble im-|Foulards-Rouges de St-Boniface 
pressionnant à la messe d'autant|se réunirent à la chapelle de la 
plus que c'était la bénédiction|sacristie, à la cathédrale, pour 


des cierges, 


une récallection prêchée par M. 


Parmi les drapeaux des diffé-|G.-M, Bulteau, P.S.S,, du Grand 
rentes unités, l'aumônier ‘diocé- | Séminaire, 


sain adjoint, M. l'abbé F, Ju- 


Des récollections ont lieu pour 


neau, a chanté la messe avec les|les chefs trois fois par année, 
ornements scouts. Il a offert le| généralement, C'est. une occa- 
saint Sacrifice pour que le scou-|sion, pour ceux-là qui ont la 
tisme et le guidigme progressent responsabilité de diriger des 
toujours dans le diocèse, Nous|groupes de jeunes, de faire une 


remercions aussi M. l'abbé 
Deniset-Bernier, curé, pour ses 
chaleureuses paroles, 

Après la messe, tous les scouts 
se sont rendus au Cercle Ouvrier 

our un petit déjeuner tardif. 
à, tous se sont amusés pendant 
le petit goûter par des chants et 
un bruit tumultueux, 

Ensuite, les chefs et cheftaines 
des différentes unités ont pré- 
senté leur monsieur louveteau 
ou leur monsieur scout. L'A.C.M. 


J.lhalte au 


milieu du tourbillon 
d'occupations, réunions, sorties, 
rapports, études, pour récupérer 
des forces nouvelles, une vi- 
gueur rajeunie au service du 
prochain. 
Charité et apostolat 

S'inspirant des paroles du 
prédicateur, chefs et cheftaines 
ont pu méditer sur la charité et 
l'apostolat, Saint Paul a écrit de 
nombreuses épitres sur la mis- 
sion d'apôtres du Christ, Ses pa- 


Irène. Savignac, de la meute Pro-|roles sur la charité et l'aposto- 
vencher, a présenté son mon-|lat, offertes à la méditation il 
sieur louveteau, Roger Brunet.|y à près de 20 siècles, sont en- 
Puis, le S.M. de la troupe Pro-|core d'actualité et toute person- 
vencher, Lucien Lambert, a pré-|né qui a charge d'âmes devrait 
senté son monsieur scout, Gé-|s'en inspirer. 
tard Carrière, L'A.C.M. Dolo-| Tout chrétien a l'obligation de 
rès Carrière, de la meute Lan-|propager sa foi. La guide, la 
evin, a introduit son monsieur, |cheftaine surtout, par sa devise 

aurice Boissonneault, Le S.M.|‘Toujours prête”, par ses lois, 
de la troupe Langevin, Alexan-|ses principes, par la grande fra- 
dre Allaire, à dévoilé son choix, |ternité qui caractérise la vie au 
Christian Marassutti, Finale-|sein du mouvement, doit être 
ment, le S.M. de la troupe Ta:|un témoin du Christ, Pour cela, 
ché, René Bérubé, a révélé quelelle doit accepter généreuse- 
Robert Prénovault était le mon-|ment les épreuves que la tâche 
sieur scout de sa troupe, Félici-| d'apôtre lui- impose, 
tations à tous! Au ralliement, on| Et Dieu sait s'il est difficile 
choisira le monsieur scout ét le| parfois d'être toujours sourian- 
monsieur louveteau' du diocèse, |te en face du devoir, malgré les 

Maintenant, tous attendent | obstacles ., . manque de chefs, 
l'arrivée de dimanche. Nous|manque de dévouement chez les 
irons à St-Malo et nous serons | autres, indiscipline, On voudrait 


EEE mneeneententemns-) 


Lunic & Sobkowich 


ARCHITECTES 


Chambre 204 
éd. Canadian Bank of Commerce 
Angle Taché et Marion 
St-Boniface, Manitoba 


Téléphone WHitehall 3-6421 


Les ‘électrifiantes” années ‘60 


| Érsirine 


” 7-13 février 1960 


Chaque année au cours de la semaine du 
11 février, anniversaire de naissance d'Edison, 
l'industrie de l'électricité célèbre la Semaine 
Nationale de l'Electricité dans le but d'attirer 
l'attention sur les bienfaits qu'apporte l'élec- 
tricité à notre économie et à notre mode de vie, 


L'indusrie électrique a fait d'immenses progrès depuis le jour, il y a 50 
ans, où Edison inventa la première ampoule incandescente, Toutefois, ce n'est 


que le commencement, À mesure que nous avançons dans une nouvelle décennié 


— celle que l'industrie électrique désigne comme ‘les électrifiantes années ‘60 
— la force directrice, l'influence créatrice, conduisant au progrès en général, 


sera l'électricité. Cela amènera certainement l'ère d’une vie meilleure... . grâce 


à l'électricité. 


Salle de démonstration 
405, avenue Portage 


Cr, Hdi. 


Les gens de Winnipeg en sont les propriétaires et les directeurs 


_ | Juniorat de la Ste-Famille 


Bureaux: 
55, rue Princess 


faire beaucoup, réaliser de gran- 
des choses, mais les circonstan- 
ces forcent à renoncer à nos 
beaux projets. Pourquoi? Man- 
que d'aide, manque de chefs, de 
jeunes dévoués, généreux . . 
Malgré tout, il faut tenir bon. 
.. “Même si nous n'avons qu’u- 
ne toute petite lumière, mieux 
vaut l’allumér que de se plain- 
dre de l'obscurité," 
Commissaire diocésaine 
Les Guides Catholiques du 
diocèse de St-Boniface sont heu- 
reuses d'annoncer que Son Exc. 
Mgr Maurice Baudoux a recon- 
nu officiellement la nomination 
de Mme Lionel Morin comme 
leur commissaire diocésaine., 
Mme Morin, née Henriette 
Marcoux, a fait ses études à 
l'Institut Collégial  St-Joseph. 
Elle entra dans le mouvement 
ur dès les débuts du guidisme 
St-Boniface. Jeune fille, elle 
fut chef d'équipe et assistante à 
la compagnie. Il y a trois ans, 
elle a accepté la charge de chef- 
taine de la compagnie Rose du 
Canada. Elle se dévoua à cette 
tâche durant un an. 
Malgré les soins et les travaux 
que requiert la présence de trois 
jeunes enfants au foyer, Mme 
Morin a accepté de nouveau de 
se dévouer pour les guides aux- 
auelles elle est très attachée. 
Avec elle nous disons que le gui- 
disme est une vocation, ce qui 
veut dire que la tâche n'est pas 
facile. Nous souhaitons donc à 
Comraissaire Morin beaucoup de 
succès et de joies dans son a- 
postolat. Toutes ensemble les 
guides lancent leur cri de jolie, 
Notre-Dame . . . Victoire! 
KATERI des Guides 


Excellence du mois 
de janvier :960 


Rhétorique: Adrien Jubinville, 
Ovide Poirier. 
Belles-Lettres: Laurent Bisson. 
Versification: Albert Dequier, 
Roger Boulet. 

éthode: Jean-Yves Rochon, 
Armand St-Hilaire, Paul Four- 


{tenir en contact étroit avec 


A. Lafrenière, OM, comme 
aumônier de la Ligue (section 
française), Le Père Lafrenière, 


attaché à l'oeuvre des retraites 
depuis un an à titre de direc- 
teur-adjoint, surveillera et en 
couragera la création de comi- 
tés paroissiaux là où il n'en exis- 
te pas et aidera les comités déjà 
formés à fonctionner activement 
pour assurer une ‘maison plei- 
ne'' à chacune des retraites ins- 
crites au programme de l'année, | 
Les capitaines voudront donc se 
le 
Père Lafrenière' qui, déjà, ne 
ménage rien pour les assister 
dans leur travail, 


Programme 

Le capitaine de la retraite des 
hommes de la paroisse de la ba- 
silique (19-21 février), M, Ger- 
main Champagne, nous laisse 
entendre que les cadres de la 
Maison sont déjà remplis, de- 
puis deux semaines, et que toute 
autre demande devra être re- 
portée à une date ultérieure. 

L'heure sainte de février, pour 
capitaines et lieutenants, aura 
lieu comme à l'ordinaire, le der- 
nier jeudi du mois 

Les hommes de Ste-Anne, Lo- 
rette, Ste-Geneviève et Richer 
s'organisent pour leur deuxième 
retraite péroissiale — celle-là en 


semaine (du ler au 3 mars). Le] 


comité de St-Malo est aussi à 
l'oeuvre, de même que celui de 
La Broquerie — et tous deux 
sont résolus de se montrer di- 
gnes de la confiance qu'on leur 
fait, en remplissant, comme l'an 
dernier, tous les coins de la Mai- 
son, 


Voici le programme en détail | 


(d'ici la fin de mars): 

19-21 février: Hommes — Pa- 
roisse de la Basilique: Germain 
Champagne (tél, CEdar 3-1122) 
Gabriel Forest (tél, CHapel 7- 
4295), 

25 février: Heure sainte pour 
les capitaines. 


*1-3 mars: Hommes — Ste- 
Anne, Lorette, Ste-Geneviève et 
Richer (mêmes organisateurs 
que pour le 5 au 7 février). 

*8-10 mars: Hommes — St- 
Malo; Cyrille Hébert (tél. 326- 
42) et Marcel Collette (tél. 313- 
2 1); La Broquerie: Jos, Tétrault 
(tél, 260); Aubigny; Ste-Elisa- 
beth, 

11-13 mars: Hommes — Sa- 
cré-Coeur de Winnipeg; Armand 
Trudel (tél, SPruce 4-7208) et 
Léon Alary (tél, SUnset 3-8034). 

*15-17 mars: Hommes — St- 
Eustache: Lucien Rivard (tél, 
307-4) et Philippe Perron (tél. 
316-1 3): Elie: Dr R, Champagne 
(tél. 32-3) et Z. Lachance (tél, 
44); St-François-Xavier. 

*22-24 mars: Hommes — St- 
Pierre: René Mulaire (tél. 23) 
et Achille Rioux (tél. 323-2); 
Otterburne: Antoine Morin; Ile- 
de-Chènes, 

*29-31 mars: Hommes — No- 
tre-Dame de Lourdes: Henri 
Pantel;St-Claude; Somerset; St- 
Léon; St-Lupicin; Mariapolis; 
Bruxelles, 

31 mars: Heure sainte pour les 
capitaines, 


Boeuf de marque 
Rouge ou Bleue 


CÔTES 
PLATES 


DÉSOSSÉ 


RÔTI DE HANCHE 


RÔTI DE CROUPE 
Différentes coupes la lb 


Les Jeunesses Musicales 


Des émules de Sagovia à 
St-Boniface le 22 février 


Les Jeunesses Musicales, sec 


tion de St-Boniface, présente 
ront leur quatrième concert de 
la saison au gymnase du collège 
de St-Boniface le lundi 22 fé-| 
vrier, Cette fois, les jeunes mé 
lomanes pourront entendre le 
duo Ida Presti-Alexandre La 
goya, célèbres instrumentistes de | 
réputation internationale qui 
font de notre siècle ‘l'ère de la 
plus éclatante renaissance de cet | 
instrument ancien: la guitare”, 
Pour qu'un plus grand nom 
bre de musicophiles puissent en 
tendre ces deux grands artistes 


|qui mettront à la portée de tous 


la richesse mélodieuse de leur 
art, par un récital classique à! 
deux guitares, les responsables 
des JMC ont cru bon de présen- 
ter le concert au gymnase du 


collège, Tous ceux qui veulent 
passer une agréable soirée le 
n'ont qu'à se présenter à cet en- 
droit à 8 h, 15 p.m, Les billets 
pour adultes, $0,75, et pour étu- 
diants, $0,50 
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Alexandre Lagoya-Ida Presti 


Ida Presti est née en France, 
Elle commença l'étude de la gui- 
tare à l'âge de six ans, sous la 
direction de son père, musicien | 
averti, À 10 ans, elle donne son| 
premier récital, et la critique de 
l'époque crie au prodige, Une 
importante tournée à travers le 
monde la consacre définitive- 
ment et la place comme l'une 
des premières guitaristes du 
monde, | 

Alexandre Lagoya est né à 
Alexandrie, en Egypte, de père! 
grec et de mère italienne, A B| 
ans, il se sent attiré par la gui- 
tare et décide de l'étudier, mais 
sa famille lui interdit toute étu- 
de avec un professeur, et c’est! 
seul qu'il doit faire ses premiè-| 
res gammes, Cela ne l'empêche 
pas de donner son premier réci- 
tal à 13 ans. Puis il donne une] 
série de concerts dans le proche! 


| en Italie 


| |trument en quelque sorte natlo 


| du 


|que de la guitare s'écrit en clé 


‘hauteur 
[La table inférieure est généra- 


lrieure en sapin et percée, au| Voyez ce pneu cher 


\filée de laiton, Elles sont fixées 


ge, eut divisé dans sa longueur 
en un certain nombre de cases 
à l'aide de petits sillets qui 'ndi- 
quent la place des doigts," 


villes de France, en Hollande, 
en Allemagne, en Atri 
que du Nord, aux Indes, en Aus 
tralle, en Indonésie, ete, Ces ar 
tistes, qui sont aussi tous deux; 
des compositeurs, sont vedettes 
de la KRadio-Française et leurs 
enregistrements de disques RCA | 
VICTOR sont connus de tous les! 
mélomanes, Le programme qu'ils | 
présenteront à St-Honiface com 
portera les oeuvres de célèbres| 
compositeurs qui ont écrit ou! 
écrivent spécialement pour eux! 
des deux guitares, 
de leur! 


POUR RESOUDRE VOS PROBLEMES 
DE ROULEMENT D'HIVER! 


oeuvres ad 
muls aussi des 
propre création 

Pour éclairer ceux qui croient 


pièces 


que la guiture n'est destinée 
qu'au rock'n'roll ou à la musi-| 
que ‘western’, voici quelques 
explications puisées dans le Lu-| 
rouse du XXe siècle 


Instrument classique 
“La guitare est d'origine orien 
tale, et l'on croit qu'elle fut in 
troduite par les Arabes en Espa | 
gne, où elle est devenue un ins 


nul, Elle était connue en France 
dès le XIe siècle, Elle ne comp 
tait d'abord que quatre cordes; 
ensuite, on la monta à cinq cor 
des doubles, enfin, vers la fin 
XVIlle siècle, on substitua| 
des cordes simples aux cordes | 
doubles et l'on en ajouta une] 
sixième, L'accord de l'instru-| 
ment fut alors établi, La musi:| 


ii D'HIVER 
TOWN & COUNTRY 
Firestone 


Corsetéristiques - 
© MUPERIRACTION SUR LA GLACE 
DANS LA NEIOE, LA PLUIE où LA DOUÉ 
& PAS DÙ COURDONNEMENT OÙ 
VIRANON 
FLANCS NOIRS OÙ BLANCS EN 
OUTES LES CRANDEURS POPULAIRES 


de sol, L'étendue de l'instrument | 
est de trois octaves environ, | 

“Le corps de la guitare est 
formé de deux tables, assem-| 
blées par une éclisse dont lu 
est de 6 cm. environ, 


lement en érable, la table süpé- 
milieu, d'une ouverture ronde, | 
appelée rosace, Les trois pre- 


mières cordes sont de boyau, les 
trois plus graves sont en sole 


E. Labossière 
et Fils 


353, ave Provencher—St-Bonifacs 
Téléphone: CHapel 1:2970 


à l'extrémité inférieure de l'ins- 
trument sur un sillet un peu 
élevé et vont rejoindre les che- 
villes à l'aide desquelles on les 
accorde, Le manche, long et lar- 


WINNIPEG MOTOR 
PRODUCTS LTD. 


dépositaires 
des autos 
Pontiac, 
Buick et 
Vauxhok, 


et le moyen Orient et la criti-| 
que le consacre artiste de classe 
internationale, 
Mariage et harmonie 

Après la guerre, ces deux ar- 
tistes se rencontrent à Paris et 
s'épousent., Depuis ils forment 
un ensemble instrumental uni- 
que au monde. Ils ont participé 
aux festivals d’Aix-en-Provence, 
de Bordeaux et de Menton. Les 
critiques les acclament. L'un 
d'eux écrivait dans le “Figaro” | 


M, Aimé Allaire 


ont le plaisir 
d'annoncer ‘que 
M, Aimé Allaire, 
qui a deux bns 
d'expérience dans la 
vente d'autos, vient 
d'entrer à leur service 
comme vendeur d'autos 
neuves et usagées. 


du 16 août 1957: ‘‘En matière de | 
guitare, je m'en étais tenu au 
seul, à l'unique Andréa Sagovia. | 
Il a fallu le festival de Menton 
pour me faire connaître ce cou- 
ple étonnant. . .” | 

Depuis, ils ont donné des 
certs dans les plus importantes 
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CÔTES LEVÉES 
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NOR | 
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E — Le sume- 


hé, do 
ya 
0, 

nnystele par M, 
Perr 


uit, 
me Piché est née à Ste-An- 


te-Gertrude, P.Q,, en 1885, Ils 
arrivèrent à Fannystelle- en 
1899, Ils eurent onze enfants, 


d'une jeune fille 


BRANDON — Le mardi 2 fé- 
vrier, une cérémonie religieuse 
émouvante se déroulait dans la 
Ù chapelle de l'Académie St-Mi- 
chel, que les religieuses de N.-D, 
des Mission dirigent à Brandon, 
La Rév, Sr M.-Anne-de-Jésus 
(Jeannine Fillion, de St-Joseph, 
Man.) avait l'insigne bonheur 
de prononcer ses voeux perpé- 
tuels après six ans de voeux 
temporaires, ; 

La cérémonie débuta à 4 h, 
15 p.m., et fut présidée par Mgr 
O, J, Meclnerney, P.D, curé de 
St-Edouard, Winnipeg, et délé- 
gué de Son Exec. Mgr P, F. Po- 
! cock, I était assisté de M, l'ab- 
bé A. Hall, curé de St-Augus- 
tin, Brandon. Assistaient au 
choeur, le R, P, F, O, O'Grady, 
S.F.M,. et M. l'abbé P, J, Hol- 
loway, chapelain de l'Académie, 

La chapelle était remplie des 
nombreux parents et amis venus 
féliciter cette âme généreuse, 
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TARIFS ALLER ET 
"COACH" RETOUR 
ENTRE 
WINNIPEG et 
SASKATOON $19,10 
Vous économisez $13.90 
REGINA $14,50 
Vous économisez $10,50 
EDMONTON $32.25 
Vous économisez $20.50 
FORT WILLIAM 
| Vous économisez $12.40 
N PORT ARTHUR $17.20 
Vous économisez $12.45 
\ CALGARY $32.25 
; Vous économisez $20.50 


Valable À l'aller LES 16 ET 20 
FEVRIER. Vous devez commencer 
votre voyage de retour dans les 10 
jours qui suivent la date d'achat de 
votre billet. Des tarifs d'économie 
correspondants sont offerts pour 
voyager entre d'autres endroits. 


Surveillez les tarifs spéciaux 
des 15 et 16 mars 


Voyager par train, c'est 
voyager à bon compte 


Renseignements de votre agent. 


Conadian Gucific 


WORLD'S MOST COMPLETE 
TRANSPORTATION SYSTEM 


Steinbach, Man. 


dont neuf vivent: Roger, Bruno, 


y 


gr P. Piché, O.M.I., du Mackenzie, préside 
ystelle les noces d'or de M. et Mme C. Piché 


(Gore "Me + ue 
cree a M Ag 
nise et Paul, Ils omt 12 


A its }: 
cp og PE A PT 


La messe jubilaire fut chan 


D|tée dans l'église de Fannystelle 


Son Exec, Mgr Paul Piché, 
MI, leur neveu, assisté K; 4 
le R, P, Lionel Dumont, O,M.I, 
et M, l'abbé Sylvio Caron, curé 


le, P.Q. en 1890 et M, Piché à | de la paroisse, 


La fille d'honneur était Mme 
Berthe Dureault: le garçon 
d'honneur, Achille Mollot, de 
Starbuck, Plusieurs beaux can- 


Profession perpétuelle à Brandon 


de St-Joseph 


éprise d'idéal et avide de s'of- 
frir en oblation perpétuelle à 
Jésus, par les mains de Notre- 
Dame des Missions, c'est avec 
émotion qu'ils ont suivi les di- 
versées parties de la cérémonie, 

Parmi les religieuses présen- 
tes pour la circonstance, on re- 
marquait Sr M.-Ste-Bernadette, 
venue de Ville Jacques-Cartier, 
PQ, pour assister à l'oblation 
perpétuelle de sa petite soeur, 

L'impressionnante cérémonie 
se déroula dans le plus profond 
recuelllement, durant le saint 
sacrifice de la Messe, Les hym- 


Salon funéraire Loeren 
Service complet pour funérailles et tramsport par ambulance 
Fondé en 1931 


A. T, LOEWEN, prop. 


nes composant le cérémonial, 
imprégnées de joie et de saint 
enthousiasme, semblaient un 
écho du Ciel, 

Mgr Mcinerney prononça le 
sermon de circonstance dans le- 
quel il fit ressortir surtout le 
bonheur de la vie religieuse 
malgré les sacrifices qu'elle de- 
mande aux âmes généreuses qui 
veylent suivre Jésus dans le che- 
min de la perfection, 

Pour les jeunes filles présen- 
tes, la vue de cette jeune reli- 

leuse qui avait devant elle, 

ans le monde, si elle l'eut vou- 

lu, un avenir prometteur mais 
a préféré se lier irrévocable- 
ment à Jésus curcifié, quel su- 
jet de réflexion , . , peut-être de 
généreuse résolution! 

A l'issue de la cérémonie re- 
ligieuse, un succulent diner fut 
servi dans les parloirs de l’Aca- 
| démie aux parents et amis pré- 
'sents, 


Saint-Malo 


Décès de M. À. Morin 

Le samedi 23 janvier est dé- 
cédé à sa demeure M, Albini 
Morin, âgé de 63 ans. Il était 
membre du Conseil des Cheva- 
liers de Colomb de St-Malo, 

Il laisse dans le deuil, outre 
son épouse, Florinne, huit fils, 
Victor, René, Eusèbe, «Lévis, 
Henri, Raymond, Maurice et Ro- 
bert; six filles, Mmes Roland 
Bérard, Adrien Leclerc, Alain 
Lacroix, Laurent Lagacé, Henri 
Lapointe et Irène: deux frères, 
Alphonse et Joseph; trois soeurs, 
Mmes Joseph Arpin, Hormidas 
Gagné et Emile Malon.et 31 pe- 
tits-enfants, 

Les funérailles eurent lieu le 
mardi 26 janvier en l'église de 
{St-Malo, M, l'abbé G, Poitras, 


517.00 ||ancien curé de la paroisse, chan- 


ta le service, M. l'abbé D. Roy, 
curé, etle R, P, D. Ruest, O.M.I. 
de la paroisse du Sacré-Coeur 
de Winnipeg, assistaient comme 
diacre et sous-diacre, 

Les porteurs étaient les ne- 
|veux du défunt, MM. Paul et 
| Yvon Arpin, Raymond et Ger- 
main Fréchette et Léon et Ro- 
ger Malo. 

Remerciements 

Mme Morin et sa famille dé- 
sirent remercier bien spéciale- 
[ment M. l'abbé D. Roy, curé, 
pour ses nombreuses visites et 
prières lors des derniers mo- 
ments du défunt. Sincères re- 
merciements aussi aux Filles de 
la Croix, aux Filles d'Isabelle et 
aux nombreux parents et amis 
qui leur ont témoigné de la sym- 
| pathie, soit par offrandes de priè- 
res, d'honoraires de messes, car- 
tes et fleurs, ou par assistance 
laux funérailles. 


Téléphone 63 R 3 


tiques furent chantés par M. 
nier, Mme Bruno Piché tou- 
chait l'orgue, 

Après la messe, il y eut une 
réception dans l'école de la pa- 
roisse: plus de 150 personnes y 
prirent part, Le R, P, Lionel Du- 
mont agissait comme maitre de 
cérémonies, Après cette récep- 
tion, tous se rendirent à Bran- 
don,,où eut lieu le banquet, 

Des membres de la famille de 
Mme Piché, on remarquait; MM, 
Ovide et Robert Bourque et 
Mme Blanche Nolette, De la fa- 
mille de M, Piché: Mmes Ovide 
Dureaut, Gertrude Cyrenne, 
Bernadette Beauchain et Marie 
Boisvert, et M, Nestor Piché, 

Etaient venus de Gravel. 
bourg: MM, et Mmes Roi, Oscar, 
Dieudonné, Conrad, Achille et 
Aurel Piché et Ernest Gauthier: 
de Ponteix: MM, et Mmes Lu- 
cien Piché, Fernand Larachelle, 
Armand Arcand et Marcel Gau- 
thier; et d'Edmonton: MM, et 
Mmes . Nestor, Laurent, et 
Edouard Piché, 

Cordiale bienvenue 

Le dimanche 14 février, une 
petite fête sera organisée par les 
élèves de la J.E.C,, à l'école de 
Fannystelle, Cordiale bienvenue 
à tous, 


Lorette 


Décès de M, J, Miazga 

Le samedi 30 janvier est dé- 
cédé à sa résidence M, Joseph 
Miazga, âgée de 54 ans, 

Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, née Marie-Anne Lau- 
rin; une fille, Bernice; deux frè- 
res, John, de Lorette, et Paul, 
de Winnipeg; quatre soeurs, 
Mmes Henri Laurin (Mary), de 
St-Boniface, T, Ozoroski (Nel- 
lie), de Winnipeg, Rudy MeCall 
(Hélène), de Toronto, et Roland 
Desautels (Annie), de Ste-Anne, 

Le R, P, À, Hamel, P,B,, chan- 
ta le service le mardi 2 février 
dans l'église de Lorette, assisté 
du R, P, Antonin Métayer, PB, 
et de M, l'abbé G.-M, Svoboda, 
de Ste-Geneviève, comme diacre 
et sous-diacre, L'inhumation eut 
lieu dans le cimetière local, 

Les porteurs furent MM. Al- 

honse et Léandre Laurin, Ro- 
and Desautels et P, Prairie, 
beaux-frères du défunt, Maurice 
Laurin ét Jean Miazga, neveux, 
MM. Edouard Prairie et Georges 
Durand firent la quête, 

Remerciements 

Mme J, Miazga et sa fille, Ber- 

nice, désirent remercier tous 


ceux qui leur ont témoigné de 

la sympathie dans leur dure é- 

preuve, d 
Décès de M. M, Landry 

Une seconde famille de la pa- 
roisse fut plongée dans le deuil 
ar le décès subit de M. Maxime 

andry qui succomba à une cri- 
se cardiaque lorsqu'il déblaya la 
neige en revenant du service de 
M. Miazga le mardi 2 février, 
Les voisins qui accoururent à 
son chevet appelèren! le prêtre 
qui l’administra, 

Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, née Alice Boivin; 
quatre fils, Jean, Arthur et Re- 
né, de Lorette, et Albert, de Rex- 
dale, Ont.; deux filles, Mmes 
Léo Beauchamp (Jeanne), de St- 
Boniface, et Paul Lacharité, de 
Maillardville, C.-B.; six frères, 
Joseph, Ildège et Octave, de St- 
Boniface, Léandre et Raoul, de 
Los Angeles, Cal,, et Anselme, 
d'Eastenwood, Wash.; une soeur, 
Mme T, Trudeau (Marie-Anne), 
d'Ile-de-Chênes. 

Les funérailles eurent lieu le 
vendredi 5 février, Le R, P, À, 
Hamel, P,B. chanta le service, 
assisté des RR. PP, Odilon Le- 
clerc et Théodule Châteauvert, 
P.B,, de St-Boniface, comme dia- 
cre et sous-diacre, 

Les porteurs furent six neveux 
du défunt, MM. Aimé, Edmond 
et Adrien Landry, Achille et Re- 
né Trudeau et Henri Bériault, 
La quête fut faite par MM. Ed- 
mond et Aimé Landry, 

Remerciements 

Mme M. Landry et tous les 
membres de la famille remer- 
cient sincèrement tous ceux qui 
leur ont exprimé leurs condo- 
léances à l’occasion du décès ré- 
cent de M. Landry. 

Bingo |, 

Des parties de bingo auront 
lieu tous les dimanches soirs 
|dans la salle paroissiale, De 
| beaux prix seront donnés. Tous 
les paroissiens ets les gens des 
autres paroisses sont invités à 
venir passer une agréable soirée, 
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M, Laurent Chabat fit deux 
voyages, récemment, | 
à Detroit et Toronto et le 
deuxième, en compagnie de M, 
ur Care ME de St-Eusta- 
che, à Amarillo, Texas, 

M, et Mme Méril Beaudry, 
accompagnés de M, et Mme 
Maurice Gillls, sont partis en 
voyage en Floride, 

Le De, vo ag sont 
partis passer l'hiver au Texas, 

MM, Noël Girard, Léo La 
croix et Gaspard Deslauriers 
sont Partis pour Peorla, Llinois, 
et la Floride, 

M, et Mme Earl Fossay et 
leurs enfants, après avoir visité 
Peoria, Illinois, visiteront Dis- 
neyland, la Floride ét la Cali- 
fornie, 

M, Carmel Girard et sa mère, 
Mme Joseph Girard, ainsi que 
M, et Mme Roland Allard et 
leur bébé, Sylvio, sont partis vi- 
siter M, et Mme David Trottier, 
de Plant City, Floride, 

M, et Mme Alain Le Sann font 
actuellement un voyage de quel 
ques mois en France où ils vi- 
sitent parents et amis, 


te-Agathe 


Elections des commissaires 

11 est évident que de plus en 
plus on s'intéresse à l'éducation 
et aux problèmes scolaires, car 
le mardi 2 février, la salle de 
l'école se rémplissait pour la 
première élection des commis: 
saires du district consolidé, M, 
L.-D, Nolette, au nom des an- 
ciens commissaires, souhaita Ja 
bienvenue à tous les assistants, 
en particulier à M, l'inspecteur 
H, McDonald, en le présentant à 
l'assemblée, 

Ce dernier expliqua la manière 
de procéder pour suivre la loi 
qui régit les écoles consolidées 
de la province, M, Elie pores 
fut élu président de l'assemblée 
et M. Camille Courcelles, secré- 
taire, On en vint à la nomina- 
tion dans le but de choisir les 
commissaires requis, 

Les nominations ouvertes, on 
discuta de la transportation des 
enfants et sur l'achat d'un ter- 
rain adjacent à J'école pour a- 
grandir l'espace nécessaire au 


bien-être de l'évolution des élè- |5 


ves, 

M. L.-D, Nolette proposa, et 
M. Albert Nolette seconda, que 
le terrain soit acheté par la com- 
mission scolaire de la consolida- 
tion et toute l'assemblée ap- 
prouva, 

L'école Bourret, côté ouest 
d'Aubigny, par l'entremise de 
M, Henri St-Onge, a exprimé le 
désir de s'unir à la consolida- 
tion, Il eut l’assentiment de tous 
ceux présents, 

Sur les dix candidats nom- 
més, trois se retirèrent et les 
élus furent MM, L.-D. Nolette 
et Hilaire Gratton, pour trois 
ans, Gustave Lévesque et Gé- 
rard Lemoine, pour deux ans, et 
Edmond Guertin, pour un an. 
Chaque ‘nouveau commissaire 
exprima sa gratitude pour la 
confiance dont on l'avait hono- 
ré, promettant de faire de son 
mieux dans l'administration des 
affaires scolaires et d'essayer de 
résoudre les problèmes à l'a- 
vantage des intéressés, 

Avant de quitter la salle, tous 
ceux qui le voulaient, pouvaient 
examiner le plan de la nouvelle 
école qui devra être construite 
à l'été; M. L.-D. Nolette avait 
étalé le plan sur la table et don- 
nait les explications. À la suite 
de la grande assemblée, les nou- 
veaux commissaires se réunirent 
et se choisirent comme prési- 
dent, M. L.-D, Nolette, Félici- 
tations à tous. 

Ferme modèle 

Félicitations à M, Joseph Le- 
moine pour la construction de sa 
magnifique étable, Bon succès 
dans son entreprise de ferme 
modèle de culture mixte, 

Incendie 

M. et Mme Raymond Lemoi- 
ne désirent remercier tous ceux 
qui sont venus au secours quand 
ils furent éprouvés par le feu, 
le samedi 30 janvier, entre 5 h, 
et 6 h, p.m., spécialement la fa- 
mille Albert Girouard qui les 
a hébergés avec leur famille 
jusqu’à ce que leur maison soit 
de nouveau habitable. 

M. Lemoine a perdu tous ses 
effets personnels et le linge de 
lit de toute Ja famille fut détruit, 
Cependant, M. et Mme Lemoine 
sont reconnaissants à Dieu de ce 
qu'il n'y eut aucune perte de 
vie etrque grâce à la diligence et 
à la coopération, on est parvenu 
à sauver la maison et les meu- 
bles, 


= POURQUOI LES ADULTES N 


Tout individu, qu’il boive ou non, peut, avec profit, étudier les raisons 
de ne pas le faire en certaines occasions, ou même, de ne pas le faire du 


tout, 


L'individu qui 
par l’usage 


Epargne de 


ne boit pas: 


de la boisson. 


l'argent. 


e Evite une conduite impulsive et irresponsable, souvent occasionnée 
S'assure du maximum d'efficacité mentale et physique en tout temps. 


Sait probablement envisager immédiatement ses problèmes et ses 

désappointements, plutôt que de chercher à les éviter en buvant. 

© Ne connaît pas la tendance à compter sur l'alcool comme source de 
tout amusement, : 

© Ne risque pas les humiliations et les dangers que cause l'ivresse. 

@e Et, enfin, ne peut pas devenir alçoolique. 


La décision de boire ou de ne pas boire est exclusivement la vôtre, bien 


entendu, 


Un d'une série d'avis présentés dans l'intérêt du public por 


MANITOBA COMMITTEE 
on ALCOHOL EDUCATION 


Département d'Education, Appartement 42 
Edifice du Parlement, Winnipeg 1 
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PR ange prenne vue boom der qe peengenns 0e 609 ntte à eine nee SIDE De 


expliquée à l'APM de St-Pierre 


ST-PIERRE — Le jeudi 4 fé- 
vrier, des parents, se r 
en nombre im t au Centre 
Récréatif de 
pérsonnel enseignant, 


Maitres, 

Sous l'habile présidence de 
Mme Ji, Roy, la réunion fut font 
intéressante et profitable, Après 


St-Laurent 


Décès de M, N, Allard 
Le vendredi 29 janvier, les pa- 


le mot de bienvenue de lu pré- 


issaient | sidente, les élèves firent preuve 


une fois de plus de leurs capa- 


t-Pierre ee le cités artistiques, Une saynète, 
ur l'age 
semblée mensuelle de Parents et|sentée par ce 


‘Qui’ croyait prendre" fut pré- 
demoiselles de 
la dixième année sous la direc- 
tion de Soeur Anne-Marie: Lu- 
cille Préfontaine, Ghislaine 
Ruest, Mariette Ritchot, Irène 
Gélinas et Lorraine Mulaire, Les 
pe gars des grades IV, V et 

I, très chics, en chemises blan- 
ches, avec cravates et pantalons 
foncés interprétèrent de façon 
charmante, “Gentil Coquelicot 


roissiens apprenaient la triste|et ‘Drummer Cuniez chants 


nouvelle de la mort subite de|diri 


M, Noël Allard, aëüministrateur 
de la municipalité de St-Laurent 
depuis nombre d'années, 


- 


Le vendredi matin, comme il 
se préparait à se rendre à son 
bureau comme d'habitude, M. 
Allard se sentit mal à l'aise et, 
comme le mal s'aggravait, on le 
conduisit à l'hôpital Deer Lodge 
de Winnipeg, vu qu'il était un 
vétéran de la dernière guerre. 
Un prêtre l’administra et quel- 
ques minutes plus tard il rendait 
son âme à Dieu, Il était âgé de 
0 ans, 

Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse, née Marguerite Mon- 
gin; deux fils, Armand, de l'Ar- 
mée canadienne, stationné à Pe- 
tawawa, Ont, ét Claude, à la 
maison; deux filles, Marcelle 
(Mme Paul Allary), de Winni- 
peg, et Lorraine (Mme Joseph 
Chartrand), de St-Laurent; dou- 
ze petits-enfants; son père et sa 
mère, M, et Mme Joseph Allard; 
cinq frères, Lionel, Benoît, Gil- 
les, Fernand et Alfred; quatre 
soeurs, Mmes André Blais (Do- 
ris), de Grande-Pointe, Wilfrid 
Pilon (Irène), de St-Vital, Emile 
Carrière (Ramona), de St-Lau- 
rent, et Léo Flamand (Thelina), 
de God Lake, Ont.; plusieurs on- 
cles et tantes, cousins et cousi- 
nes, neveux et nièces, 


Le dimanche, la dépouille mor- 
telle fut transportée à sa demeu- 
re où elle fut exposée jusqu'à 
l'heure du service à 10 h, 30 am, 
le lundi 1er février, Le R, P, L, 
Brassard, O.M.I,, curé, chanta la 
messe de Requiem, assisté des 
RR, PP, J. Méthé et P, Lebel, 
OM.I, comme diacre et sous- 
diacre, La chorale de.la paroisse 
fit les frais du chant et M. Fran- 
çois Gratton touchait l'orgue. 

Les porteurs étaient trois des 
oncles du défunt, MM. Ovila et 
Adrien Chartrand et D, Devlin, 
deux beaux-frères, MM. Jules et 
Adrien Mongin, et un cousin, M. 
Léo Allard. 

L'inhumation se fit dans le ci- 
metière paroissial. 

La chapelle P, Coututétait en 
charge des funérailles, 


Remerciements 


Mme Noël Aflard et ses en- 
fants, ainsi que M. et Mme Jo- 
seph Allard, remercient sincère- 
ment tous ceux et celles qui leur 
ont témoigné de la sympathie, 
d'une manière ou d’une autre, à 
l'occasion de cette dure épreuve, 


Deux décès 


Le 2 février avaient lieu les 
funérailles des deux fils de M. 
et Mme Raymond Boyer, âgés 
de 11 et 6 ans, qui furent victi- 
mes d'un incendie qui détruisit 
leur demeure dans les environs 
de St-Eustache. Les , parents é- 
taient absents lors de la tragé- 
die, étant venus voir leur grand- 
mère bien malade, à St-Laurent. 

Sincères condoléances à la fa- 
mille si durement éprouvée, 


Va-et-vient 


Le 3 février, M. et Mme A- | 


drien Chartrand et leurs filles, 
Mme D. Burrows (Roseline), 
d'Edmonton, ét Rhéa, sont par- 
tis à Montréal pour assister à la 
prise d'habit de leur fille et 
soeur, Corinne, chez les Soeurs 
des Saints-Noms de Jésus et de 
Marie. Ils visiteront leur fille et 
soeur, la Rév, Mère Marie-Pri- 
cille, Franciscaine Missionnaire 
de Marie, à Québec, Mlle Léona 
Rainville, amie de Corinne, les 
accompagnait, 


Laurier 


Assemblée -annuelle de 
la Caisse Populaire 

Le 28 janvier se tenait l'as- 
semblée annuelle de la Caisse 
Populaire. On remarquait la 
présence de M. l'abbé A, St-Lau- 
rent, propagandiste des C. P., et 
de M. Pierre Frossais, chef ins- 
pecteur, Une température très 
froide réduisait l'assistance à 
une soixantaine, Le rapport du 
président prouva que l'année 
1959 apportait une a BOT 
tion de plus de $10,000 à l'actif 
qui dépasse maintenant $80,000, 

M. Alphonse Bouchard fut de 
nouveau élu président, et M. Al- 
bert Letain fut nommé au co- 
mité de surveillance, Mille Ma- 
rie Deremiens demeure tou- 
jours comme gérante, La soirée 
se termina par un goûter, 


Cà et là 


MM. et Mmes Philip Coss et 
Antoine Délauriér. sont partis 


|pour un voyage de deux se- 
|maines à Vancouver, 


|. L de et (seni 
de Égn a dé. gr 


tournois contre Sté - Rose - du- 
Lac, Plumas et Laurier, Elle 
jouera la partie semi-finale di- 
manche prochain à 2 h, pm, à 
Laurier, contre Brookdale, 


par Soeur rard de 
Ste-Croix, Félicitations et mer- 
ci à ces élèves, ainsi qu'à leurs 
directrices, 

Mme P, Tessier lut ensuite les 
minutes de l'assemblée du 26 
novembre dernier et présenta la 
situation financière actuelle de 
l'association, 


Mme V, Jouvert mit les mem- 
bres au courant de quelques ac- 
tivités du Comité des Costumes. 
Le début de l'année scolaire 
1960-61 sera en effet marqué 
par le port du costume officiel, 
en commençant avec les élèves 
de cinquième année, Les bas gris 
furent adoptés par la majorité, 

ur accompagner le costume, 

me Roy profita de l'occasion 
pour remercier les dames et re- 
ligieuses qui se sont dépensées, 
sans compter heures et fatigues. 
Toutes étaient bien récompen- 
sées par les succès de l'entre- 
prise, 

Mme la Présidente présenta 
ensuite Mlle Yvonne Legal, nou- 
velle institutrice de la 2e année, 
M. Jean-Léon Bruyère remplira 
désormais les fonctions de secré- 
taire de l'Association, tandis que 
Mme Tessier garde son poste de 
vice-présidente, 

La présidente et l'exécutif eu- 
rent une heureuse idée en invi- 
tant trois des commissaires de 
la Division de la Rivière-Rouge 
‘à venir renseigner plus ample- 
ment les gens sur la Division, 
ses membres, ses occupations, 
ses buts, ses problèmes, 

M. René Préfontaine, prési- 
dent, discuta de l'aspect éduca- 
tif et des projets de la division 
scolaire, M. Victor Joubert mit 
le côté administratif en vedette, 
tandis que M. Gérard Gagné, se- 
crétaire, expliqua le projet de 
construction d'une école secon- 
daire à St-Pierre et présenta le 
point de vue financier de la 
Commission ainsi qu'un bref 
aperqu de ses occupations. M. 

uy ‘Mulaire remercia au nom 
de l'assemblée ces trois orateurs 
qu dvaient effacé maints points 
‘interrogation dans l'esprit des 
intéressés, 

Le goûter qui termina la soi- 
rée permit aux parents de cau- 
ser avec les orateurs et les mem- 
bres du personnel enseignant, 


Nous ramassons 
les animaux morts. 


Appelez-nous 


le jour à 
CHapel 7-4129, 


le soir à 


JUstice 2-5228, 


Tour autour de vous, tous les jours de 
USAGE travaillent ferme, En tant que d 


AVIS D'AUDIENCE PAR LE 
BUREAU DE RÉFÉRENCE 


Tel que prévu dans la section 471C de l'Acte des 
Ecoles Publiques, on annonce que le Bureau de Réfé- 
rence, nommé tel que prévu par la section 471B de 
l'Acte des Ecoles Publiques, tiendra une réunion, le 
mardi 16 février 1960, à 2 heures de l'après-midi, dans 
l'édifice scolaire, dans le District Scolaire de Giroux 
no 1742, dans le but d'entendre toute personne, ou son 
porte-parole, au sujet d'une pétition, référée au Bureau 
de Rérérence par l'honorable Ministre de l'Education, 
tel que prévu dans la section 444A de l'Acte des Ecoles 
Publiques, requérant le transfert du District Scolaire 
de Giroux no 1742 de la Division Scolaire MHanover 
no 15 à la Division Scolaire Rivière-Seine no 14, 


À, À, MacDonald, 
Secrétaire du Bureau de Référence, 
Chambre 158, Edifice législatif, 

Winnipeg 1, Manitoba, 


Spécial 


PARDESSUS D'HIVER 


Hégulier S49.50 à 975.00 


Soyez à l'écoute . . . votre Coopérative est 
membre de la Federated Co-operatives Ltd. 


MAINTENANT 


539.50 « $49.50 


 *r * 


A. HUOT 


200, avenue Provencher 
St-Boniface 
Tél.: CHapel 7-3795 
+ * 
Heures de magasin 
Tous les jours, 
de 9h, am. à 6 h.pm. 


(jusqu'à 9 h. le vendredi soir) 


Les coopératives du Manitoba 
“Federated Co-operatives Ltd.” 


présentent 


À CKSB 


Lundi - Mercredi - Vendredi 


le bulletin 


de 7h, p.m. 


détenteurs de polices Sun Life et à leurs farnillés. En tant que dollars de placement, ils sont 
mis en oeuvre pour. produire un revenu et jouent un rôle important dans l'économie 
nationale, activement engagés dans la conétruction d’habitations.et d'écoles, d'usines et 
de réseaux routiers, et de milliers d’autres projets locaux. Si vous détenez une police 
auprès de notre compagnie, VOS dollars font partie de ces dollars double usage, 


NOUVEAUX RECORDS POUR LA SUN LIFE EN 1959 
Assurance-vie nouvelle achetée auprès de la Compagnie en 1959: 


Assurance-vie en vigueur au 31 décembre 1959: $8,998,122,12 
Actif au 31 décembre 1959: $2,307,412,050 
Versoments aux assurés et aux bénéficiaires durant l'année: $179,315,492 
Dividendes aux assurés en 1960: $38,700,000 seront versés en 
dividendes aux détenteurs de polices participantes, 


Les Plans d'assurance SUN LIFE sont 
conçus pour vous assurer, vous, vos enfants 
et les enfants de vos enfants, un lendemain 
plus heureux dans une atmosphère de plus 
grande sécurité, Nombreux sont ceux qui 
découvrent la nécessité d'une protection 


additionnelle d’assurance-vie pour faire face 
aux exigences de l'heure, YŸ avez-vous 
pensé récemment ? Un représentant 
Sun Life qualifié se trouve dans votre 
entourage. Communiquez donc avec, lui 
aujourd'hui-mêème, 


détenteur de police recevra un exemplaire du 


Chaque 
rapport annuel de la Sun Life pour 1959; on pourra également 


en obtenir un exemplaire en s'adressant à 


Howard À. Fairbairn, gérant de succursale, 
930, avenue Portage, Winnipeg 10, Mn, 


LA COMPAGNIE D'ASSURANCE-VIE SUN LIFE 


SUN LIFE ASSURANCE COMPANY OF CANADA 


St-Boniface, le 12 février 1960 


M. Norbert Jutras, ancien de 
l'Oeuvre de Presse, est décédé 


Nous sommes très peinés d'up- 
prendre la triste nouvelle du dé. 
cès de M, Norbert Jutras, sur- 
venu À Prince-Albert le ler fé- 
vrier, Le défunt sera beaucoup 
regretté par ses parents de Le. 
tellier et ses nombreux amis du 
Manitoba et du nord de la Sas- 
katchewan, 

L'oncle Norbert était devenu 
une figure presque légendaire, 
Et puis voilà que tout d'un coup 
Dieu vient de l'appeler à lu 
pour partager les joies de son 

eau ciel avec ses élus, 

On dit avec raison que cha- 
un de nous écrit son propre 
roman, Né à Drummondville, 
PQ. en 1887, il arriva tout jeu- 
ne enfant à Bt-Ple de Letellier 
avec sa famille venue s'implan- 
ter sur une des terres fertiles de 
la Rivière-Rouge, à l'invitation 
de M, l'abbé Norbert Jutrus, l'a- 
pôtre de la culture mixte au Ma- 
nitoba, Après quelques années 
d'étude au collège de St;Bonifa- 
ce, il entra comme comptable à 
la Banque d'Hochelaga de Win- 
nipeg, devenue aujourd'hui la 
Banque Canadienne Nationale, 


A l'âge de 24 ans, il se maria 
à Mlle Marie-Henriette Commu- 
ne, fine fleur de,la Provence, 
On aurait dit le début d'un vé- 
ritable conte d'Alphonse Daudet, 
Doué d'une jolie voix de bary- 
ton, Norbert chante accompa- 
gné de sa femme musicienne, 
soutenue par son frère, M, Al- 
fred Commune, ayant le don de 
chanter et réciter tout le folklo- 
re du sud de la France, Si bien 


La Salle 


Une rectification s'impust au 
sujet d'une nouvelle parue dans 
cette chronique la semaine der- 
nière, Lors de l'assemblée an- 
nuelle du district scolaire con- 
solidé St-Hyacinthe tenue le 15 
janvier, Mme Aimé Cormier fut 
élue commissaire pour un ter- 
me de trois ans en remplace- 
ment de M. Paul Vouriot, et 
non M, Gaston Rochon comme 
il avait été mentionné, La com- 
mission scolaire actuelle se com- 
pose donc, en plus de ce nou- 
veau membre, de MM, Gaston 
Rochon, président; Louis Label- 
le, vice-président; Fernand La- 
vallée et Georges Bernuy. Elle 
désire remercier sincèrement M, 
P, Vouriot pour son dévouement 
et sa coopération, 


MM, Gaston Rochon et Louis | 


Labelle assistèrent, à titre de dé- 
légués, au congrès des commis- 
saires d'école du Manitoba, dont 
les assises se tinrent à Winni- 
peg, les 18, 19 et 20 janvier, 


qu'à son contact, Norbert devient 
plus Marseillais qu'eux, 

C'est alors qu'il se met à chan- 
ter tout le répertoire de Botrel, 
et plus tard celui de Larrieu, 
sans oublier les chansons cana- 
diennes. 

En 1917, Norbert devient se- 
crétaire-trésorier de la Compa- 
gnie “West Canada Publishing" 
Ltée (devenue en 1925 la “Ca- 
nadian Publishers” Ltée), sous 
la direction du R, P, J,-Omer 
Plourde, O.MI, de regrettée 
mémoire, poste qu'il occupa jus- 
qu'au 28 octobre 1928, 

Et bientôt voilà Norbert, à la 
tête de six enfants alertes com- 
me leurs parents, 

Durant ses vacances, Norbert 
Jutras fait de la propagande au 
profit de “La Liberté”, On le 
voit en automobile faire des 
tournées de théâtre avec des a- 
mis, parcourant tous les centres 
français du Manitoba, Plus tard, 
il agcompagne le troubadour 
Charles Marchand, invité par les 


folklore canadien-français, 11 est 
tellement identifié à Charles 
Marchand qu'on se demande quel 
est le troubadour? Est-ce Mar- 
chand ou Jutras? | 


Puis, un beau jour, on réclame 
les services de Norbert pour ai- 
der au ‘Patriote de Prince-Al- 
bert, On a raison de dire avec 
Bossuet que ‘l'homme s'agite et 
Dieu le mène’, puisque Norbert 
change de situation pour s'occu- 
per d'assurances sur la vie, le 
“Patriote ayant été transféré à 
Winnipeg. 

Disons un mot de son carac- 
tère, Sa jovialité originale lui 
fait raconter des histoires drô- 
les, et il n'oublie pas de jouer 
quelques bons tours à ses amis 
qui ne manquaient pas de lui 
rendre la même monnaie, 

N'empêche que le voyageur, 
s'arrêtant à Prince-Albert, était 
sûr de trouver une maison hos- 
pitalière chez les Jutras et d'y 
respirer l'atmosphère de la fran- 
iche gaieté. 

Les membres des différentes 
sociétés et des clubs auxquels il 
appartenait vont regretter long- 
temps son absence, 

Associé qu'il était à toutes les 
réunions musicales, nationales et 
religieuses, il a mérité beaucoup 
de sa famille, de sa paroisse et 
de la Patrie canadienne. 

11 laisse le souvenir du servi- 
teur fidèle de l'oeuvre de la 
Presse catholique en particulier 
de “La Liberté et le Patriote”, 
auquel il a donné le meilleur de 
sa vie, Aussi, nous nous empres- 
sons d'offrir à Mme Norbert Ju- 
tras et aux-membres de sa fa- 


Anglais à faire connaître notre |# 


Le mercredi 20 janvier, 15 architectes et ingéMieurs quittuient le Canada à destination de 
Londres, Angleterre, où {ls suivent un cours de perfectionnement dans l'usage de techniques nou- 
velles à la mode dans le champ des blocs de béton précontraint prêts à être posés, Ce voyage d'étu- 


LA LIBERTE ET LE PATRIOÔTE 


M" 


| Jéances à tou 


St-Eustache 


Décès 
Le vendredi à février 
Adélaïde McKay, fille de feu 
Pierre McKay et de feue Hose 
Ledoux, est décédée à l'hôpital 
Général de Winnipeg, à l'âge de 
83 ans 
MM, David 
Larocque, Tony Ducharme (ju 
nor), Laurent McKay, Léo St 
Cyr et Maurice-E, St-Cyr élalem 
porteurs lors des funérailles 
La paroisse offre ses condo 
ceux que ce décès 


Mili 


Pascal 


McKay 


afflige 
Baptème 

Joseph-Amable- Wayne, fils 
M, et Mme Victor Beaudin 
baptisé le dimanche 7 février 
Parrain et marraine, M, et Mmu 
Olivier Bremner 

Domaine du sport 


Le vendredi 5 février, les Ju 
véniles terminèrent une semai 
ne de succès sportif en enregis 
trant une éclatante victoire sur 
le club d'Altamont dans l'aréna 
de Poplar Point, Maurice et Cy 
rille Goulet se distinguèrent en | 
comptant chacun quatre buts 
Plusieurs des joueurs de St-Eus 
tache firent leur part pour obte 
nir le résultat final, 18 à 3 

Le dimanche 7 février, le club 
du Juniorat venait rencontrer le 
club local, Les joueurs durent si 
débattre au milieu de la violente 
tempête, Malgré tout, la parti 


di 
fut 


1se termina en faveur, du Junio 


rat, Ceux-ci firent bonne mine 
sur la glace en se comportant en 
parfait gentilhomme, Les Juvé 


des est patronné par Supererete Company Limited de St-Boniface, Après un séjour à Londres, le|niles espèrent les rencontrer di 
groupe visitera plusieurs centres du Royaume-Uni pour se familiariser avec ce qui s'accomplit de | Nouveau dans un avenir rappro 
nos jours dans le champ des grandes constructions, et il se rendra aussi à Rome, Bruxelles, Milan et ché : 

Paris, Tous reviendront au Manitoba le 14 février. La photo ci-dessus a été prise lors du départ le | 
20 janvier: l'on voit, de gauche à droite, MM, K, MeGregor, haut commissaire du commerce du 
Royaume-Uni au Canada; Jack Crook, représentant à Winnipeg de la B,0.A.C,; David Stuart-Smith, 
commissaire du commercé du Royaume-Uni au Manitoba; Joseph Boux, président du Supercrete | 
Limited, de St-Boniface, et James Zimmerman, gérant des ventes à Supercrete Limited, de St-Bo- 


niface, 


Une imposante cérémonie d'ordination 
s'est déroulée à St-Malo, le 2 février 


ST-MALO Le 2 février 
dernier, dans l'église paroissia- 
le de St-Malo, M, L'abbé Donald 
Côté, originaire de l'est des E- 
tats-Unis, était ordonné prêtre 
par Son Exc. Mgr M. Baudoux, 
archevêque de St-Bonjface. 

M, l'abbé D, Roy, curé, avait 


préparé les paroissiens à cet é-|JÆE 


vénement par une neuvaine de 
prières et de prédication, Cha- 
que soir, un bon nombre de fi- 
dèles ont répondu à l'invitation 
de M. le Curé, et ont entendu 
des instructions sur la vocation, 
le sacerdoce et le rôle du prêtre 
dans l'Eglise, 

Le 2 février fut donc la fête 
paroissiale par excellence . , , 
Atelier, magasins, bureaux et 


“Vive la reine” et ‘‘Gai mes 
amis’ — chants, par les scouts, 
sous la dirgction de M, l'abbé 
D,'Roy, curé, 

“On fête M, le Curé” — say- 
nète mettant en vedette les pe- 
tits de l'école, les croisés, les 
scouts et les membres de la 

“Un prône original’ — mono- 
logue, par Pierre Héry, 

“L'ange et l'aveugle” — duo: 
l'aveugle, France Hébert et l'an- 
ge, Germaine Gosselin, 


La soirée se termina par un 
mot de remerciement de M, l'ab- 
bé Côté, puis par les félicitations 
de M. le Curé à ses paroissiens 
pour leur esprit de coopération 
et de dévouement: ‘‘Je suis heu- 


| 


| 
| 


Dunrea 


Va-et-vient 

Mme Rosanne Girardin est| 
partie pour Ottawa où elle vi 
sitera sa fille, Mme W. J, Reed, 
Elle passera quelques jours à St- 
Boniface parmi ses parents et 
amis, 

M, et Mme Norbert Carny 
sont allés, en fin de semaine, 
rendre visite à leur fils, Pierre, 
à l'Université du Manitoba, ainsi 
qu'à leur nombreuse parenté de 
Winnipeg et St-Boniface, 


Sainte-Claire 


Décès 

Dernièrement, à l'âge de 86 
ans, est décédée Mme Joseph 
McKay, née Adeline Morin. Les 
funérailles ont eu lieu dans l'é- 
glise paroissiale le samedi 6 fé- 
vrier, Un grand nombre de pa- 
rents et amis assistèrent. 


Powerview 


Noces d'argent 

Le samedi soir 30 janvier, 
dans la salle Légion, avait lieu 
une soirée en l'honneur de M, et | 
Mme Augustin Dubé à l'occa-| 
sion de leur 25e anniversaire de 
mariage, 

Le maitre de cérémonies était 
M, Emmanuel Bouvier; le toust 
fut porté par M, René Papineau. 
Une adresse fut lue par Jacque- 
line, fille ainée des jubilaires, 
M. Henri Martel remercia au 
nom de tous les parents, 

Il y eut soirée dansante et un 
goûter fut servi à plus de 400! 
personnes, | 

Parmi les parents venus d'en | 
dehors, l'on remarquait: M, et 
Mme Henri Martel, Mlle Marie 
Dubé et son fiancé, M, Norbert 
Neveu, de St-Pierre, Fernand 
Carrière, d'Otterburne, M, et 
Mme Roland Dubé, d'Haywood, 
M, et Mme Roland Carrière, de | 
Transcona, M, et Mme Brian 
Williams, ainsi que de nom- 
breux parents et amis de Stead, 
Lac du Bonnet et St-Georges. 

On présenta aux héros de la 
fête une ameublement de cuisi- 


/ 
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Elle 


augmente la valeur du 
lollar qu'elle consacre à 
‘amélioration du foyer en nous 


appelant l'hiver lorsque nous 
ne sommes pas trop occupls— 
il nous fait plaisir alors 


l'accepter des travaux de 


rénovation d'intérieur, 
L'été prochain nous ne serons 


>eut-être pas en mesure d'entre- 
rendre des travaux de ce genre, 
Aujourd'hui, elle obtient plus 
apidement un meilleur service 
arce que les travailleurs qua- 
ifiés sont plus en mesure de 


répondre à ses besoins, 
Il y a certainement des travaux 


È 


À ACCROÎTRE L'EMPLOI CET 
ASSISTANCE, ADRESSEZ-VOUS 


AIDEZ-VOUS VOUS-MÊMES TOUT EN AIDANT VOTRE LOCALITÉ 


SERVICE NATIONAL DE PLACEMENT, 


Publication autorisée par le ministre du T'ravail du Canada 


à effectuer chez vous ou à votre 
place d'affaires, Vous y 
gagnerez à les faire exécuter 
dès maintenant, 


HIVER, POUR CONSEILS ET 
À VOTRE BUREAU LOCAL DU 


LEPPPTILLILIIL. 


— Ste-Amélie 


Assemblée annuelle de 


laire qui va bon train, M, l'abbé 
St-Laurent dit quelques mots 
concernant l'épargne et ques- 
tionna les jeunes, Ils leur fit sa- 


M. Louis Hogue, éprouvé de- écoles fermèrent leurs portes. ; 
puis longtemps par la maladie, ee A pr fi rose À 10 h, 15, Mgr Baudoux, ac- |'2UX, de me dépenser pour La défunte laisse dans le|ne, table et chaises, ainsi qu'une | la Caisse Populaire voir qu'ils étaient arrivés les 
a dû être de nouveau transpor- u’ils viennent d'ésrouver compagné du futur prêtre, fit| VOUS « conclut-il. deuil, un fils, Joseph; et une | bourse, f À Le mercredi soir 27 janvier, | troisième cette année pour la 
té à l'hôpital de la Miséricorde. | 4 P . son entrée solennelle à l'église,| La paroisse offre ses plus res-|fille, Alvina (Mme Thompson) Çà et là plusieurs sociétaires ont partici: plus haute moyenne obtenue 
Prompt retour à la santé, Godias BRUNET. |Monseigneur l'Archevêque était |pectueux remerciements à Son|et plusieurs petits-enfants. Prompt et complet rétablis-|56 à la 16e assemblée annuelle | dans les C, S, et les encourage : 
précédé de nombreux enfants de | EXC. Mgr M. Baudoux qui a can-| La maison funéraire de Dau-|sement à M. Régis Rheault, hos-|4e ]n Caisse Populaire de Ste- à faire encore mieux pour .ta- 


M. G. Labossière, pionnier de St-Léon 


choeur et d'une imposante délé- 
gation du clergé diocésain, 
Les Scouts prirent place dans 


*lles premiers bancs de la nef, 


senti non seulement à ordonner 
M, l'abbé Côté à St-Malo, mais 
qui a aussi voulu l'y laisser pour 
quelques mois. Elle y joint aus- 


phin était en charge, 
Délégué 
M, Dollard Mailhot, délégué 
au congrès des commissaires d'é- 


pitalisé à Pine Falls. 

Le dimanche soir 7 février 
avait lieu la deuxième assem- 
blée des résidants de Power- 


Amélie, M, labbé A.-J, St-Lau- 
rent, propagandiste du mouve- 
ment coopératif, et M, Pierre 
Frossais, inspecteur des Caisses 


cher de remporter le trophée en 
1960, M.'Frossais donna de pré- 
cieux conseils et répondit aux 
questions demandées par les 
membres. Le prix d'entrée, une 


cédé le 28 janvi La SERRE eu 
tandis qu'une foule recueillie |Si ses remerciements à M. le |coles, à Winnipeg, a aussi assis- | view, en vue d'installer les sys- h : 

et Somerset, est déc e e Janvier Les PAS l'église, Curé qui a été l'âme de l'orga- |té aux réunions tenues à St-Bo-|tème d'eau et d'égouts dans le pipe bite Piédeute, part, fut gagné par Mme André 

nisation de cette fête paroissia- | niface, village. L'on décida de former |}; jecture des rapports des co- Pinette, Un goûter, servi par les 


SOMERSET — Le jeudi 28 
janvier est décédé à l'hôpital 
St-Boniface M. Adolphis-Gédéon 
Labossière, âgé de 70 ans, 3 mois 
et 14 jours, Né à St-Léon le 15 
octobre 1889, M. Labossière vé- 
cut sur sa ferme jusqu'en mai 
1954 alors qu'il se retira au vil- 
lage de Somerset. 

M. Labossière était vétéran de 
la guerre 1914-18, 

Lui survivent son épouse, A- 
lice; cinq fils, Roméo, de Hamil- 
ton, Ont., André, Théodore, De- 
nis et Adélard, de St-Boniface; 
neuf filles, Mmes Jos, Desché- 
nes (Angèle), de Toronto, Ont., 
C. D'Hoore (Isabelle), de So- 
merset, Albert Labossière (Lu- 
cienne), de St-Boniface, Jean 
Grenier (Evelyne), de St-Boni- 
face, Alphonse Mestagh (Deni- 
se), de Baldur, Man., J. Tym- 
chuck (Germaine) et Georges 
Bercier (Hilda), de Winnipeg, 
Camille Van De Spiegle (Elo- 
die), de Somerset, et Sylvia, chez 
sa mère; 48 petits-enfants; qua- 
tre frères, Théodore, de Wey- 
burn, Sask., Albert, de Somer- 
set, Olivier, de Tway, Sask., et 
Antonio, de eg À C.-B.; trois 
soeurs, Mmes. Wilfrid Bessette 
(Georgienne), de St-Brieux, 
Sask., Jos, Tremblay (Léa), de 
Sidney, C.-B. et A. Lafrenière 
(Alice), de Somerset. 

Les funérailles eurent lieu en 
l'église de la Nativité de Somer- 
set le samedi 30 janvier. Le ser- 
vice fut chanté par M. l’abbé O 
Moquin, curé, M. l'abbé Lucien 
Roy, curé de St-Léon, assistait 
au choeur. L'inhumation se fit 


et Adélard Labossière et M. De- 
nis Labossière, tous de St-Boni- 
face, M. et Mme J. Tymchuck 
et Mme Georges Bercier, de Win- 
nipeg, M. et Mme A, Mestagh, 
de Baldur, Man., et M. Théodore 
Labossière, de Weyburn, Sask, 


Curling 


Voici les résultats du bonspiel 
de curling des dames et demoi- 
selles qui eut lieu récemment à 
Somerset: 


Première compétition: ler 


inq-Mars, Simone Aminot, Ma- 
rie Chanel et Norma Masserey, 
de Somerset; 2e prix (ouvre- 
boîte mural), Elsie Labossière, 
Alice Van Dynye, Edith Labos- 
sière et Gisèle Martel, de So- 
merset; 3e prix (serviettes de 
plage), Evelyn Lafrenière, Mo- 
nique Messner, Aldéa Wiecker 
et Yvonne Cadoreth, de Somer- 
set; 4e prix ae “lazy-su- 
zan’”), Irène Crites, M.-A. Du- 
pasquier, M.-A. Pantel et A. Du- 
pasquier, de Cardinal. 
Deuxième compétition: ler 
prix (réveille-matin), Mmes C, 
enderson, C. Scott, J, Graham 
et À. Simpson, d'Altamont; 2e 
prix (baromètre), Vera Zilkie, 
Jeannette Rheault, Yvette Le- 
blanc et Germaine Rheault, de 
Somerset; 3e prix (peinture), 
Lorraine Girouard, Laurette La- 
bossière, Margaret Lussier et 
Edmy Benoît, de Somerset; 4e 
prix (cendrier), Angèle De er 
Antoinette Lemoing, Lillian Gi- 
rouard et Marjorie Kassen, de 
Somerset. 
Troisième compétition: ter 


rix (service à goûter), Viola|P 


frirent 


Au début de la cérémonie, 
Son Excellence insista sur la né- 
cessité de veiller à l'éclosion des 
vocations et d'en favoriser le 
développement, IL1 faut que les 

rents, tout comme la sainte 

ierge, désirent donner leurs 
enfants à Dieu, En même temps 
ils doivent consentir à faire tous 
les sacrifices que demande une 
telle vocation, 

Au cours de la cérémonie tou- 
chante de l'ordinatiof, les fidè- 
les unirent leurs voix et leurs 
rières à celles du clergé, en 
dialoguant le prières liturgi- 
ques. 

Au moment de la communion, 
la paroisse entière s'approcha de 
la table sainte. Pendant une 
vingtaine de minutes, Som Ex- 
cellence, le nouvel ordonné et 
un prêtre distribuèrent la Sain- 
te Communion, 

La messe terminée, Mgr Bau- 
doux demanda au nouvel ordon- 
né sa bénédiction, puis se retira, 
escorté des enfants de choeur, 
du clergé et des Scouts. 

Une seconde fois, les fidèles 
vinrent s'agenouiller à la table 
sainte, cette fois pour recevoir 
une bénédiction tandis que la 
chorale exécutait en cinq parties 
le cantique: ‘Salut à toi, prémi- 
ces du Cénacle”, 

De l'église, la foule se rendit 
à la salle paroissiale ét prit part 
au succulent banquet préparé 
par les dames de la paroisse. A- 
rès le banquet, les ‘‘toasts” et 
es discours, les paroissiens of- 
à M, l'abbé Côté une 
bourse bieh garnie. 

Vers quatre heures, tous les 


le, De plus elle offre ses voeux 
de fructueux apostolat à M, 
l'abbé Côté.et lui souhaite d'être 
très heureux parmi ceux qui 
l'ont adopté comme l'un des 
leurs, 

Puisse cette journée avoir ses 
lendemains dans la germination 
de nombreuses vocations afin 
que, dans un avenir assez rap- 
proché, St-Malo puisse donner à 
Dieu les prêtres dont l'Eglise a 
tant besoin, 


Baptèmes 

Gabriel, fils de Gabriel La- 
roque et de Joyce Stinson, Par- 
rain et marraine, M. et Mme 
Maxime Burwash, 

Emmanuel - Gaspar, fils de 
Léonard Jérôme et de Marie 
Lucier, Parrain et marraine, M. 
et Mme Gilbert Jérôme, 

Georges - Rodrigue, fils de 
Marcel Carrière et de Catherine 
Langevin, Parrain et marraine, 
M, et Mme Georges Langevin, 


uné coopérative, L'on nomma, 
sur les lieux, sept hommes qui 
devront s'occuper de tout met- 
tre en marche. Ce sont M. l'abbé 
Raymond Roy, curé, MM. Jim 
Désilets, Ray Cowan, René Pa- 
pineau, Paul Alarie, Laurent 
Berthelette et Jos, Turcotte. 


Lorsque nous faisons l'éloge 
de nos amis nous faisons ingé- 
nieusement le nôtre. 

Cte de BELVEZE,. 


mités de direction, crédit et 
surveillance montra que la Cais- 
se va toujours progressant, 

MM. Antoine Vandenpoele, 
George Cassavant, et M, le Curé 
furent réélus au comité de di- 
rection, de crédit et de surveil- 
lance, respectivement. 11 fut dé- 
cidé de payer un boni de 3 pour 
cent sur les parts. 

Mile Yvonne Verhaeghe don- 
na le rapport de la Caisse Sco- 


Les ingénieurs Dodge ont mis au point 
un nouveau moteur six cylindres qui 
dépasse tout autre moteur de même 
catégorie. Cet économique moteur à 
blocincliné, qui vous permet de faire jus- 
qu’à 50 milles de plus avec chaque plein 
d'essence, n’est qu’une des voitures à 


prix modique, 


60 DODGE 
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dames de la Ligue Catholique, 
termina la soirée, 


Çà et là 

Prompt rétablissement à Mme 
Arthur Desjardins, fils, qui fut 
patiente à l'hôpital de Ste-Rose 
pour quelques jours, 

M. et Mme Allan’ Ramsay et 
leur fils, Roy, de Winnipeg, ont 
passé quelques jours chez M. et 
Mme Noël Ramsay, la semaine 
dernière, 


Formidable économie! Magnifiques performances 


p 


$ 


au cimetière local, ‘ 
Les porteurs étaient MM. Ar-|prix (baromètre), Mmes K. Hart- enfants de St-Malo eurent le ’ 
mand Van De Kerckhove, Féli- | well, M. Andries et M. De Jagher | plaisir de rencontrer le. nouveau Le hardtop Phoenix Dodge Dart à 4 portes. un produit de qualité de la Chrysler du Canada. 


cien, Arthur et Dorio Labossière, 
Lucien Grenier et Robert Bes- 
sette, : 

Les parents venus {pour assis- 
ter aux funérailles étaient: M. 
et Mme Roméo Labossière, de 
Hamilton, Ont., MM. et Mmes 
Jean Grenier, André; Théodore 


et Mlle E. Adams, de Swan Lake; 
2e prix (6 verres taillés), Mmes 
S. Augert, I, Roch, H. Vigier et 
G. Chanel, de Notre-Dame-de- 
Lourdes; 3e prix (cadeau nou- 
veauté), Alice Bradley, Helen 
Moreau, Rita King et T, Ba- 
huaud, d'Altamont. 


avait pour but d'honorer 


prêtre, lors d'un goûter servi 
par les dames. 
Le soir à 7 h. 30, M. l'abbé 


Côté présidait la’ bénédiction s0- 


lennelle du St-Sacrement. 
Une séance récréative vint 
clore cette journée, séance qu 
l'Abbé et de fêter le pasteur de 
la paroisse, 

oici un aperçu du program- 
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Magnafiques performances 


Au volant d'une De Soto "60, vous éprouverez 


une nouvelle sensation de fierté. Seule une De 
Soto ’60 peut vous offrir d'aussi magnifiques 
performances, La carrosserie Unibody crée un 
silence sans précédent; finis les bruits de fer- 
raille, Si vous voulez éprouver une sensation 
de fierté nouvelle, achetez une DeSoto. ‘ 


me: 

Cantate: ‘Du Tout-Puissant, 
vous êtes prêtre”, par la chora- 
le de l'école Iberville, 

“Les trente deniers”, — say- 
nèts pai les caractères: Jésus, 
David Goulet: Pierre, Victor 
Malo; André, Gilbert Bourgeois: 
Thomas, Henri Coulombe; Jean, 


UN PLACEMENT COMMODE 
ET AVANTAGEUX 


@ Débéntures en dénominations de $100 ou plus 
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portant intérêt à 5% annuellement MER L 
@ Remboursables l'année de votre choix après À “dllogue par di à EN 
le 15 décembre 1963 “* Martial Marcotte et Ronald Gos- 60 DE SOTO La De Soto Adventurer un produit de qualité dl Chr du Canadi 
@ Achat comptant ou par versements getch, SP Les, Personnages | FRE: 
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pour tormuie:de dssis d'éshut en peur rated” de 76,800 Ib. P.B.C. 
| plus omples renseignements, s'adresser à à 
LA MAISON DES RETRAITES INC. 7 PANRE CIRE VOIR PRONTNRE. POUR RER ce 
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che er èche, Emile Lan- 
Jois, Fernand Langlois, Arthur 
averdière, Mme Hélène La- 
chambre, Antoine Lapierre, Bru- 
no Lacoursière, Victor Leclaire, 
Geo, Lerminiaux, Palma Goulet, 
Le Martel, Jean Lévesque, 
Urgel Lafontaine, Alvarèse Per- 
ras, Hertel O'Shaughnessy, Hec- 
tor Perras, Wilfrid Perras, Er- 
nest Rioux, F, Rinaudo, Mme F, 
Rainville, Armand Roy, Léo Roy, 
Mme Alice Robert, Rémi Sauvé, 
Willie Sauvé, Téo, Théorêt, Lu- 
cien Vertefeuille, Bernard Coo- 
lican, L,-D, Coupal, Mlle Jeanne 
de Tremaudon, 

50: Omer Coupal, Hervé Per: 


Gervais 
mond Wolensky, André George, 
Maurice George, Albert George, 
Gérard George, Laurent George, 
Albert Roussel, Lucien Sylvesr 
tre, Wäüfrid Cop, Cyrille Paul. 
hus, Euclide Bour aol, AIpROR 
Henri Bauche, Jean 

Matie” Mari Martine, Jean|ras, Daniel Sauvé, Ray, Sauvé, 
Perreaux, Mlle Simone Roussel, | Mme Irène Sauvé, 
Frères du Sacré-Coeur, 25; ne Ad, Brel, Mme 

400: Fernand Petit, Arthur | Marie L. sh 
George, Albert Freçon, André | 
Revét, Georges Magotiaux | 

3,00: Emile George, Alphonse | 
George, Jules Gofflot, André! 420,00: Les Filles de la Pro- 
né ve As y PARONAUS. |vidence (4 institutrices), 

2.00: Mme Henri George, Kay- | LH 4 
mond George, Roger Wolensky, a ut A A 
Georges Monin, Eugène Monin, |} joel See Calixte pr 4 
Arthur Moreau, Norbert Martin, Donatien Branger Félix Bran, 
Maurice Moreau, Henri Wilvers, | Gabriel Branger, Georges 
10e Blézy, Léonard Donais, Paul | er: A9 langer, Georgel 
George, Louis Bauche, Médéric | Branger, Joseph Branger, Alexis 
A Lars | """] Cousin, Joseph Cousin, Antoine 
Dubois, Arthur Belisle, Henri Daniel, Emmanuel Daniel, Jac- 


Total: #229,00 


ST-LOUIS 


Poirier, Augustin Brisebois, Fer- |, il Û deral 

: ; Hrrpt jués Daniel, Auguste Doderai, 
nand Monin, De r Ya" Ro- Émilien Ethier, Marcel Fau 
muald Moison, Léo’ Lévesque, choux, Mme Marcel Fauchoux, 


Antoine Roussel, Louis Perreaux, {Léonard Lavergne, M, l'abbé L, 


Auguste Revêt, Alphonse Revêt, | Léclere, Emile Magnin, Médé- 
Gérard Belisie, André Bauche, = McDou ; \ AA 
2 1e, gall, Roger Ménage, 

1.00: Stanislas Paulhus, Mme | 4 j'ubbé C, Provencher, Mlle 


M. Monin, ‘Louis Moreau, Mile | Rôge Raymond, Joseph Tessier, 


, x r P | k m 
OR PS | Martin Tessier, Armand Tru- 
it 47 php der! Pc y |mier, 
seph Martine, Treflet Roussel, Autres contribuants: Joseph 


Cyrille Petit, Math. Belisle, Jo 
seph Gauthier, Georges Bauche, 
Jean Wilvers, Julien Revêt, Mau- 
rice Sylvestre, Fabien Sylvestre, 
Emile Cop, Albert Belisie, Ar- 
thur Nolin, Célestin Perreaux, 
Emile Mahin, Gilbert Bauche, 
50; Charles Tinant, 


| Belec, Mme E, Benoit, Mme De 
nis Bertrand, Alain Boucher, 
Frédéric Boucher, J,-B, Boucher, 
Joseph Boucher, M, et Mme Al- 
fred Boyer, Jean Boyer, Joseph 
Boyer, Théodore Boyer, Mlle Va- 
lentine Boyer, Pierre Boutin, 
’ Charles Bremner, Gaston Chi- 
Total: $301.50 | ojne, Armand Cochet, Edouard 

Cochet, Georges Cochet, Robert 


L L D 
DOMREMY | Cochet, Mlle Antoinette Daniel, | 


! : Carl Daniel, Emile Daniel, Fé- 
Contribution globale: 8100.00 lix Doderai, Henri Doderai, J,- 
| T, Doderai, Mme Marie Dodwell, 

MONTMARTRE {Mme F, Fayant, Hector Hudon, 
Percepteurs: Réal Coupal, Da. | Mme H, Hudon, L, Lacroix, A- 
mien Perron, Louis Fournier, | médée Laplante, Ernest Laplan- 


Ulrie Giroux, Armand Labrèche, | te, René Laplante, Joseph Nido- 
Ouellette, M, et 


* “ . 


Paul Leclair, Wilfrid Lepage, |ski Mme 
Léo Coupal, Emile Rainvil e.|Mme Odilon Ouellette, Mme 
Georges Caron, INap. Petit, Georges Phaneuf, 
h | Bertrand Regnier, Clovis Re- 
$15.,00: Soeurs de Notre-Dame |enier, Mme H. Regnier, Albert 


de la Croix. 

5,00: Georges Caron, J.-A, Ca-| 
ron, Dosithée Coupal, M, l'abbé 
JA, Foisy, Ludovic Ferraton, 


Richard, Louis Richard, André 
Royer, Auguste Royer, Mme C, 
Royer, Jules St-Arnaud, J.-B, Si- 


{ ! Jean Tessier, Mme H, 
Régis Ferraton, Louis Fournier, | MOn0!, * , 
Emile Giroux, René Giroux, Paul | Tremblay, PURE ARARR 


Hamelin, Uilric Giroux, Emile 
Nadeau, Dr L. Préfontäine, Oc- ST-VICTOR 
tave Thériault, Hôpital de Moñt-| Contribution globale: $139,00 | 
martre, d AUCHAN" 
3,00: Em. Breton, Edmon à * 
Perras, Mme Philomène Perras, SEDLEY 
$10.00: Paul-A, Béchard, 


2,00: Victor Baril, Paul Beau- 
chemin, Amable Coypal, Léo|, 500: Alfred Béchard, Jérôme 
Coupal, W.-C, Coupal, J,-A. Du-| Béchard, Clément Béchard, Léo- 
bord, js PARU Eat Y-| nard Béchard, Louis-Laurent Bé- 
vonne Ecarnot, J.-B, Ferralon,|chard, J.-L. Gervais, Mile Paula 
Joseph Ferraton, Hervé Lacham-! Dupuis, Oscar Lübelle, Roméo 
bre, Léon Lachambre, Marcel! Poissant, Lord Poissant, Mme A, 
Lachambre, Hgctor Lavoy, Réné | Hamelin, René Hamelin, M. l’ab- 
Lavoy, Walter Lavoy, Ovila Le-| hé Schachtel. 


LR EUR 


CRAQUE TUE 1 


CX LIBERTE ET 


gault, 
mire, | 
Lepage, Fernand Nadeau 
Nadeau, Emile Paradis, # 
Paradis, Fernand Perrault, Al: 
bert Pinel, François Pinel, Pros- 

r Pinel, Olivier Pinel, Mlle 

ernadette Rodier, Paul Syren- 
ne, Maurice Sincennes, Constant 
Wanlin, Alex, Vadeboncoeur, 
Pierre Cornet, ' 

4,00; Eugène Tanter, 

3,00; Lucien Clément, Laurent 
Demanteur, Paul-Emile Para- 
dis, Fidèle Nadeau, Armand Sy- 
renne, 

2,00: Mme G, Anderson, Phil, 
Beaulieu, Mme Jos, Bouchard, 
Stanislas Clément, Albert Du- 
monceaux, sr Erne, Wayne 
Gard, Maurice Gauthier, Hôtel 
de Val Mürie, Lionel Jeanson, 
Paul Larivière, Arthur Labelle, 
René Massé, Louis Nobert, D, 
Scantland (fils), Lucien Syrenne, 

1,00: Jos, Bellefeuille; Stanle 
Belza, Jean-Baptiste Bleau, E- 
mile Carlier, L, Denniel, Mme 
Sophie Denniel, Henri Dumon- 
ceaux, Ted Facette, Lionel Le- 
mire, Arthur Nadeau, Noël Na- 
deau, Ovide Nadeau, Jos, Per. 
rault, René Perrault, Henri Ron: || 
ceray, Roland Syrenné, 

50; A,-M, Dunand, 


Ajbet Lemire, Arthur Le. 
bert Lemire, Norbert 
René 
ugène 
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LE PATRIOTE 


Total: 527250 


© Jackfish 


Nouveau curé 

Le 31 janvier eut lieu dans la 
salle paroissiale une partie de 
cartes, Un bon nombre de pa- 
roissiens étaient présents, Ce fut 
un grand plaisir pour tous de 
souhaiter la bienvenue à leur 
nouveau curé, le R, P, À, Girard, 
OM. 

M, Steve Sulatesky souhaita 
la bienvenue en anglais au Père 
Girard, M, Elie Esquirol lui a 
lu un petit compliment, Le Père 
Girard remercia tous et chacun 
de leur bienveillance et se dit 
heureux d'être le curé de Jack- 
fish, 

Un goûter délicieux fut servi 
par les dames en charge, La soi- 
rée rapporta la somme de $89.45, 

Va-et-vient 

Le R, P, G, Michaud, OM, 
provincial, accompagné du R, P, 
L.-P, Roy, O.M.I,, de Cochin, é- 
tait de passage au presbytére, 
ces jours derniers, 

Mme, Jos, L'Heureux fit un 
voyage à Winnipeg, Elle accom- 
pagnait Mme J.-N, Carrière, de 
Meota, celle-ci ayant été aux fu- 
nérailles de son frère, ( 

M, et Mme Claude Cadrain et 
leurs deux fillettes, Mme Gé- 
rald Cadrain et sa fille, Mary- 
Anne, tous de North Battleford, 
étaient en visite chez M, et Mme 
Emile L'Heureux, 


St-Brieux 


Mariage Gaillard-Bautz 

Le mardi 2 février, en l’église 
de St-Brieux, le R, P, J,-A, Ri- 
vard, PSM, bénit le mariage 
de M. Edouard Gaillard, fils de 
M. et Mme F, Gaillard, avec Mlle 
Doneda Bautz, fille de M. et Mme 
G, Bautz, de Middle Lake, 

Les filles d'honneur étaient 
Miles Bernice Gaillard, Annette 
et Elsie Bautz, soeurs des mariés, 
et les garçons d'honneur, MM, 
swald Bautz, frère de la mariée, 
Paul et Raymond Dubé, 


Maria” de Schubert, accompa- 


claire, Wilfrid Lepage, Léo Mar-| 300: Victor Gervais, 
tel, Hubert Mouly, François Per-| pojssant, Jor Raczynski. 
ras, Laurent Perras, Wm. Per- ' 
ras, Damien Perron, Jean Per-|$jer Louis Marchand, Jean A- 
ron, Mlle Marguerite Perron, |bello, Côme Martin, Mme R, 
Mme N, Rainville, Emile Rain-|Yail Josias Lefebvre, 
ville, Ovide Robert, Ernest Tou-| 100: Harry Geis 

pin, Ernest Thériault, Denis Gi-|»6oux, Fred Seiterling. 
roux, Gérard Giroux. % 


Bruno 


Emile Gi- 


1,50: Marcel Lévesque, Mme QUE 
Marthe Poirier, 

1.00: Albert Bachelu, Emile! VAL MARIE 
Bächelu, Martial Beaudin, Ro-| $10.00: Soeurs de l'Assom- 
bért Beaulieu, Thomas Beaulieu, | ption. 

Mme À. Boudreau, Louis Caron,| 5.00: Lucien Alie, Clarence- 
Eug. Caron, Max. Coupal, Réal|R. Arnal, Hector Bellefeuille, 


Coupal, Eva Dedecker, Maurice! Yyes Briand, Armand Carrière, 
Dedecker, Louis Davon, Alphon-| A, Cyr, Jean Cornet, A.-L, Côté, 


se Dubois, Gabriel Du Marec,|Valère-J, Dumonceaux: André 
Peter Drisvk, Mme Auguste E-! Dumont, Mme Alice Dumont, 
carnot, Bén. Ferraton, Honoré|Alfred Duquette, Mlle Agnès 
Ferraton, Rémi Ferraton, Jean/|Gosselin, Hôpital Notre-Dame, 


Faubert, Marcel Ferraton, Hervé | Lucien Jacob, M. l'abbé O, Le- 
Giroux, Antonio Hamelin, Nick | may, Joseph Leblanc, Daniel Le- 
Kaczmac, Armand Labrèche, Æ-]| gault, Orphil Legault, Rhéal Le- 


à 


2,00: Paul Gervais, Omer Lus- | 


Total: $101,00 | 


dis A ÉG A MRRNTEENT ï 


gné à l'orgue par Mille Irène Fa- 
gnou, 

Une réception eut lieu à Mid- 
dle Lake et environ 150 invités 
y prirent part, Le même soir, il 
y avait soirée dansante à la salle 
paroissiale de St-Brieux, 

Çà et là 
| M. et Mme Philippe Tétreault, 


de Winnipeg, et M. et Mme Ber-| Ajban Gallant, de Letellier Man.:| témoigné, leur sympathie, soit| diadème gt orné de perles. La 


|nard Tétreault sont partis pour 
un mois en Californie, 
| M, et 
de Tisdale, ont passé quelques 
ljours chez Mme M. Ménard, 

M. et Mme Gaston Rallon se 
sont rendus à Duck Lake pour 
le mariage de leur nièce, Mlle 
{Louise Périat, avec M, Philippe 
Martin qui eut lieu le 20 jan- 
vier. 

M. et Mme Wilfrid Dubé sont 
les heureux parents d'un fils, 
| Norbert-Paul, né le 30 janvier. 


Aussi, les produits 


… Robin Hood 


FARINE 
Tout wcge 


_Robin Hood 


GRUAU 
Ropide 


Mme Lucien Lambert, | 


{d'affaires pour “Le Patriote” à |nier, vice-présidente, dirigeait la 


PRINCE-ALBERT …— Le lun- | pour tout le nord de la Saskat- 
di ler février, M. J.-Norbert Ju-|chewan, 

tras, de Prince-Albert, succom-| M, Jutras fut l’un des organi: | 
bait à une hémorragie cérébrale, | sateurs et le premier président 
survenue le 30 Janvier à l'hôpi-|du poste de radio française 
tal de la Ste-Famille et suivie CFNS de Saskatoon, Il était 
d'une paralysie qui lui enleva! membre du Conseil dés Cheva: 
l'usage de la parole, et dont il}|liers de Colomb et du Club Ki: 
resta inconscient jusqu'à la fin, | wanis et de plusieurs autres oeu- 
Tous les membres de sa famille | vres, 

étaient présents à son chevet, : 

Le service solennel eut lieu 
le jeudi 4 février devant une 
nombreuse assistance dans la ca- 
thédrale du Sacré-Coeur, Mgr 
J.-A, Bouchér, P.D, curé, chan-| 
ta la messe de Requiem, assisté 
de MM. les abbés L.-J. Daoust| 
et A. Houle comme diacre et} 
sous-diacre, Assistaient au 
choeur: le R, P, R.-M, Drouin, 
10.P,, MM. les abbés A, Paradis 
et A, P, Leslie, L'absoute fut 
présidée par Son Exec. Mgr Lau- 
rent Morin, évêque de Prince-! 
Albert, 

La messe de Requiem fut 
|chantée en partie, à quatre voix, 
par les Petits Chanteurs, sous la 
direction de Mme L.-J. Fournier, 
et en partie, en grégorien, par 
lun choeur d'adultes, dirigé par 
M. l'abbé H. Vallée, Mme J, A, 
| Ward touchait l'orgue, 
| Six des petits-fils du défunt 
[étaient les porteurs: MM, 


|Hammell, M. Lacroix, Douglas 


M. Norbert Jutra 
| Lacroix et D. Jutras, de Prince- * ‘ n | 


Patriole convaincu par son) 


éloquence et son ardeur, il sa-| 
|vait toujours intéresser ses au- | 


Albert, Edouard et Robert Gates, 
{de Regina. 
| L'inhumation eut lieu dans le 


M. Paul Leray chanta l''AVe |j6t familial au jardin Memorial, | diteurs et conquérir par sa hau-| Val Marie, 


| Le salon mortuaire MacKen-|te personnalité, les esprits | 
|zie était en charge des funérail-|les coeurs, Son intégrité, sa] 
lles. loyauté et sa grande générosité | 
| Le défunt laisse dans le deuil |lui attiraient toutes les sympa- | 
son épouse, née Marie Commu-|thies et toutes les collaborations. | 
ne; deux fils, Pierre et Armand, à 
ide Prince-Albert; trois filles, Remerciements ï | 
|Mmes J.-H.-L. Lacroix (Thérè- La famille Jutras désire re-| 
| de Prince-Albert, Joseph|mercier, par la voie dû: journal, | 


se), : A 
Gates (Denise), de Regina, et|tous ceux et celles qui lui ont} 


120 petits-enfants et un arrière-| 
| petit-enfant, 
Biographie ‘ Caisse Populaire 

| M. Jutras naquit à la Baie-du-| L'assemblée annuelle de la! 
ALAN PQ, le 17 ha 1887: | Caisse Populaire de la St-Jean-| 
|'Très jeune ençore, 11 venail, a-| Baptiste de Prince-Albert aura! 
A ses Le Pr À une|lieu le dimanche 21 février, à| 
erme près de Winnipeg, Apreés|1 h, 30 p.m,, dans l'auditorium| 
avais cORRIeS dp) PHRAAU pole | de la cathédrale du Sacré-Coeur, | 
|lège de St-Bonilace, 11 entra !Les Canadiens de langue fran- 
comme commis dans une ban- | aise y sont tout SarticUitre. | 
que, Cinq ans plus tard, il entra | ment invités. 

au service de ‘La Liberté” à| x 

{ Winnipeg. En 1911, il épousa à L.F,C, 
|St-Boniface Mlle Marie Commu-| La branche générale de la Li-| 
ne, fille de M. et Mme Pierre|gue des Femmes Catholiques a! 
Commune, originaire de St-Gil-|tenu sa réunion régulière dans| 
les, Provence, France, En 1928,|le sous-sol de la cathédrale, le 
il assuma la position de gérant| mardi 2 février. Mme L. Four-| 


par dons de messes, fleurs, visi- | 
tes, cartes ou autres, 


| 


Prince-Albert, A partir de 1935, | réunion. 
il s'occupa de l'Assurance-vie,| La secrétaire, Mme E.-C. Di- 
ÎLe ler janvier 1956, il prenait | mert, donna lecture des minutes | 


Vieille maison canadienne où Sir Adolphe écrivit le poème de la chanson patriotique 
""O Canada, térre de nos aïeux”, à Carillon, comté d'Argenteuil, 
. L'Office provincial de publicité, Québec -— Photo Driscoll 


Imposantes funérailles à Prince-Albert 
de M. N. Jutras, décédé le 1er février 


| se Duperreault était bouquetière, 


|en nylon turquoise recouvert de! 


sa retraite, À ce moment-là, il 
|{remplissait les fonctions de sur- | 
| veillant de district au compte de | 
la Sovereign Life Insurance Co, | 


Willow-Bunch Û 


Va-et-vient . | 


| 


Mme Osias Bruneau a passé | 
quelques semaines chez M. et| 
| Mme O. Tessier, de Regina, pour | 
lgarder leurs trois enfants durant| 
les vacances de ces derniers. 

MM, Wilfrid Benoit, R. Gran-| 
ger et Rosario Grégoire ont as- 
sisté à un cours de défense civi-| 
le donné à Amprior, Ont. Ils se 
rendirent à Montréal où ils vi- 
sitèrent des parents et amis 

M. et Mme Henri Durand et 
leur fils, Marcel, sont allés à Re- 
gina, le samedi 23 janvier, assis- 
ter au mariage de leur nièce, 
Mlle Dianne McDougall, avec M, 
A. Bogdon. MM. et Mmes Eugè-| 
ine Lespérance, Edouard Dionne 
et Albert St-Yves et Mlle Irène | 
Moulin se sont aussi rendus à| 
ce mariage, | 

MM. les abbés L, Folks, de! 
Rockglen, et Lucien Rodrigue, | 
de St-Victor, étaient de passage | 
au presbytère, la semaine der-| 
nière. M. l'abbé Rodrigue pro-| 

fita de l'occasion pour visiter 
ses parents, M, et Mme François 
Rodrigue. 

| Mile Gabrielle Granger, gar- 
de-malade durant plusieurs an-| 
nées à l'hôpital local, eêt partie! 
travaillet dans un hôpital de 
Winnipeg. Mme Claude Vallée 
[remplace Mlle Granger à l'hô- 
| 


pital local. 

Les Frères des Ecoles Chré- 
tiennes ont eu la visite du KR, F, 
Arsène, supérieur provincial de 
cette communauté, d'Ottawa, 
dernièrement. 


Décès 
M. Amédée Provost, décédé à 
St-Damien dé Brandon le lundi 


| direction de Mme E, McCullagh, | 


parmi lesquelles se trouvaient 
des lettres de remerciements de| 
l'Orphelinat catholique et del 
l'Association de l'hôpital mental. 


Mme Fournier annonça que 
les membres aideraient la ligue 
de la santé mentale dans leur 
quête de porte en porte, sous la 


Plusieurs membres furent dési- 
gnés pour visiter les différents 
hôpitaux, ainsi que le Mont St- 
Joseph, hospice des vieillards de 
Prince-Albert. 

A l'issue de l'assemblée, Mgr 
J.-A. Boucher fit dérouler sur 
l'écran un film excellent sur 
l'Oratoire St-Joseph. | 

Mme Fournier raconta la vie] 
du Frère André dont la dévo- 
tion à son saint patron à permis 


Ponteix 


Le dimanche 31 janvier avait 
lieu une réunion de l'A.C.F.C. à! 
la salle paroissiale, 

Le lundi ler février, la réu- 
nion des Chevaliers de Colomb 
se tenait dans leur nouveau local, 

Le mardi 2 février, les Dames 
de Ste-Anne se rendirent à l'é- 
glise pour le chapelet et la phiè- 
re et se réunirent ensuite à la 
salle paroissiale pour une assem- 
blée, 

Mme F. Hoppe, de St, Catha- 
rines, Ont., et M. Léo Desjar- 
dins, d'Ottawa, ont visité M, et 
Mme Arthur Stringer. 

M. Gabriel Lorenzino et sa 
soeur, Yolande, sont allés à Van- 
couver visiter leurse soeur et 
beau-frère, M. et Mme W. Beau- 
camp, et des amis, 

M. Raoul Larochelle est: parti 
par avion à l'hôpital des Soeurs 
Grises de Regina. Son fils, Fer- 
nand, s'est rendu à Regina en 
automobile, 

Mme Fabiola Jutras 


et 


ler février, à Da Mr 80 ans,!fils, de Calgary, sont venus voir 


est le frère de M. 
de Willow-Bunch. 


mi Provost,|leur père et grand-père, M, R, 
Larochelle, ; 


itrefois de Val 


{le souper, il y eut une soirée 


|mariée portait un ensemble bleu 


| blanche. Les nouveaux époux ré- 


| dis-Bélisle, outre les parents et 


{ 


| 


la construction de cette immense 
basilique du Mont Royal seule- 
ment avec les contributions des 
fidèles, 

Un goûter fut servi par les! 
dames de la branche française, | 
Va-et-vient 
Mme Alban Gallant, de Letel- | 
lier, Man,, est retournée same- 
di soir chez elle après avoir as- | 
sisté aux funéräilles de son père, 

M, J.-Norbert Jutras, 
Cercle Molière | 
C'est le 24 février que le Cer-| 
cle Molière présentera la célè- 
bre comédie d'Albert ,Husson: 
“La Cuisine des Anges'', à Prin: 
ce-Albért, Nul doute qu'après le 


succès remporté l'an passé, lors|C 


de son passage dans notre ville, 
personne ne voudra manquer de 
venir voir les comédiens du Cer- 
cle Molière, que certains criti- 
ques ont comparés à une troupe 
de professionnels, 


. 

Val Marie 
Mariage Paradis-Bélisle 
Par une radieuse journée à 4! 
h, p.m,, le samedi 26 décembre, 
l'église St-François de Saska-| 
toon, avait revêtu ses plus beaux! 
décors pour une messe nuptiale, 
M. l'abbé L. Morand, curé de la 
paroisse, bénissait le mariage de! 
Mile Thérèse Bélisle, fille del 
M. et Mme Emery Bélisle, avec 
M. Paul-Emile Paradis, fils de| 
M. et Mme Emile Paradis, de 


j 


Au son d'une belle marche 
nuptiale, la mariée entra au bras 
de son père, Elle était ravissante 

ans sa belle robe avec corsage 
ajusté, jupe bouffante en satin 
recouvert de trois rangs de tulle 
et dentelle, encolure bordée del 
perles, manches longues se ter- 
minant en pointes de lis et voile| 
trois-quarts surmonté d'un beaü 


mariée tenait un bouquet de ro-| 
ses rouges, 

Le cortège d'honneur se com- 
posait de Mme Lydia Storey et 
Mlle Lucille Paradis, soeurs des! 
mariés, et de MM. John Storey| 
et Paul LeCorre. La petite Loui-| 


Les dame et demoiselle d'hon- 
neur et la petite bouquetière por- 
taient chacune une jolie robe 
trois-quarts de velours rouge, 
Leurs bouquets étaient composés 
de fleurs blanches, 

La mère de la mariée avait 
choisi une belle robe de laine 
beige et celle du marié, une robe 


dentelle noire, Elles avaient tou- 
tes deux un corsage de roses, 
Après la cérémonie du maria- 
ge, il y eut réception à la salle| 
de la paroisse, Un succulent sou-| 
per à la dinde fut servi, M, C.! 
Duperreault était maitre de cé-! 
rémonies. M. J. Préfontaine, au-| 
Marie, souhaita 
la bienvenue aux mariés, Après 


dansante, M. Paul LeCorre, de 
Moose Jaw, jouait du violon et 
Mme Fernand Nadeau, de Val 
Marie, accompagnait au piano, 

M. et Mme Paul-Emile Para-|} 
dis se rendirent à Victoria, C.-B, 
pour leur voyage de noces. La 
et une garniture de fourrure 
sident maintenant à Val Marie. 

Ont assisté au mariage Para- 


amis de Saskatoon: MM. et Mmes 
Armand Dumonceaux, Fernand 
Nadeau, Louis Nobert et Georges 
Hayes, M. Norbert Côté, de Val 
Marie, M. Roland Audette, d’As- 
siniboia, M. et Mme Roger Pa- 
radis, de Calgary, Alta, M, et 
Mme Paul LeCorre, de Moose 
Jaw. 

Le 8 janvier, une foule nom- 
breuse se réunissait à la salle 
Palais Royal pour la soirée dan: 
sante en l'honneur des nouveaux 
époux. Un cadeau en argent leur 
fut offert, La mariée remercia 
en termes appropriés, La parois: 
se de Val Marie souhaite aux 
nouveaux mariés ses meilleurs 
voeux. 

Parmi ceux qui ont visité leurs 
parents pendant les fêtes, men- 
tionnons: M. Raymond Pinel, de 
Calgary, M. Armand Pinel, de 
St-Brieux, M. et Mme Maurice 
Massé et leur famille, de Calga- 
ry, Miles Hélène et Lilianne Clé: 
ment, de Winnipeg, M. et Mme 
Joe Wanlin et leur famille et 
Mme Rosa Demontigny, de Whi- 
tewater, Mont, M. et Mme Ca- 
mille Hamel et leur famille, dé 
Wassar, Alta, M. et Mme Léo 
Wingeter et leur famille, M. et 
Mme Lionel Sincenne et leur fa- 
mille, de Lethbridge, Alta, M. et 
Mme Wilfred Douville et leur 
famille, de Ponteix, 


|passera trois jours, après quoi 


| Hudson Bay, De là, Mlle Dolo- 


|té deux de leurs filles et leurs 


| M. et Mme Théodule Lalonde. 


PE PE ET TN 9 de Era me tue 


Zenon Park 


Conférence 

Plusieurs orateurs distingués 
ont adressé la parole à une con- 
férence donnée à la salle parois- 
siale, sous la présidence de M, 
Léon Marchildon, devant une 
salle bien remplle, M, Alfred 
Rouleau, représentant de l'Asiu- 
rance-vie Desjardins du bureau- 
chef de Lévis, a d'abord pré- 
senté le nouveau gérant de la 
an Populaire de Zenon Park, 

, Paul-Émile Lacroix, 

Prirent ensuite la parole: M, 
Jean-Marie Gagnon, représen- 
tant des Caisses Populaires de 
Lévis, M, Raymond Marcotte, de 
Saskatoon, président du Conseil 
de la Coopération en Saskatche- 
wan, M, Paul-:Emile Lacroix, M, 
l'abbé Armand Arès, curé, et le 
R, F, Christophe, 8,-C,, supé- 
rieur du [gr onnat St-Joseph, 
au! a parlé de l'organisation des 

aisses scolaires, 

Distriet scolaire 

Cette année, une assistance 
nombreuse a pris part à l'assem- 
blée annuelle du district de l'é- 
cole du village, le mercredi a- 
près-midi 4 février, dans une 
des salles de classe dé l'école, 
M, Ernest Chabot était président 
et M, René Fortier, secrétaire, 
lut différents rapports, La Rév, 
Sr Angélina, supérieure du cou- 
vent et principale de l'école, M 
le curé et M, Etienne Potié, re- 
présentant de la Grande Unité} 
de Tisdale, ont exposé leur point 
de vue et fait des remarques et| 
due 8 appropriées, 

1] y eut quatre nominations à 
l'élection de deux nouveaux 
commissaires: MM. Roland Roy 
et Emilien Moyen, sortant de 
charge, et MM. Robert Normand 
et Laurier McCrea, MM, R, Roy 
et L, MeCrea furent élus et re- 
mercièrent ceux qui les avaient 
supportés et les assurèrent de 
leur entier dévouement, 

M. Louis Ferré, ayant été nom- 
mé antérieurement pour repré- 
senter la sous-unité au congrès 
des commissaires qui se tiendra 
à Saskatoon du 14 au 17 mars 
prochains, un deuxième délégué 
sera nommé à la première réu- 
nion du nouveau conseil admi- 
nistif, , 

Films 

Le jeudi après-midi 4 février, 
dans. la salle paroissiale, il y eut 
préséntation de films récréatifs 
et à la fois très instructifs, Entre- 
temps, des orateurs ont fait va- 
loir et démontré les nouvelles et 
nombreuses améliorations appor- 
tées aux machines agricoles J, I, 
ase, 

Des prix de présence tirés a- 


St-Boniface, le 12 février 1960 


rès la représentation allèrent 
£ Mmes Amable St-Amant et 
Simth qui ont reçu chacune une 
boite de chocolats. M. Edmond 
Hudon gagnait un crédit de 
$150,00 sur l'achat d'un nouveau 
tracteur et M, François Leblanc, 
une pile d'une valeur de $15,00, 
On servit des beignes et du 
café à toute l'assemblée à la fin 
de cet intéressant après-midi, 
courtoisie de la compagnie J, I. 
Case et de ses représentants lo- 
caux, M, J.-B. Wassill et ses fils, 
Lawrence et Ronald, 
Va-et-vient 


M. et Mme Charles Roy ont 
rendu visite à leurs fils et bru, 
M. et Mme Henri Roy, de Le 
Pas, Man, dernièrement. 

Mme André Bussière, de Von- 
da, visitait récemment ses fils 
et bru, M. et Mme Joseph Bus- 
sière et leur famille. 

Mme Maurice Lareau, de Prin- 
ce-Albert, autrefois de Zenon 
Park, a pris l'avion à Saskatoon, 
vendredi après-midi, en destina- 
tion de l'Iraq, L'avion fera esca- 
le à Londres où Mme Lareau 


elle continuera son voyage par 
les airs à Basra, Iraq, où elle 
rejoindra son mari qui est em- 
ployé à cet endroit depuis bien- 
tôt cinq mois. Ses deux petits 
garçons l'accompagnaient. 

MM. Joseph, Alfred et Mauri- 
ce Bussière sont allés passer une 
fin de semaine à Thompson, 
Man, 

M. et Mme Louis Chartier et} 
leurs enfants ont visité, le sa- 
medi 30 janvier, M. et Mme Hen- 
ri Brisebois et leur famille, de 


rès Chartier se rendait à Lynn 
Lake, Man, où elle passera trois 
semaines chez ses cousin et cou- 
sine, M..et Mme Dick Demasson, 
et visitera en même temps son 
oncle, M. Philippe Brisebois, et 
ses cousins, MM. Fernand Valois 
et Aurel Brisebois. 

M, et Mme Louis Carpentier 
sont revenus récemment d’une 
promenade de quelques semaines 
au cours de laquelle ils ont visi- 


familles à Saskatoon et Kinis- 
tino. 

M. Julien Lalonde, de Saska- 
toon, a passé la première semai- 
ne de février chez ses parents, 


M. et Mme Raymond Poulin 
et M. Lucien Vigeant sont allés 
passer la semaine dernière à St- 
Jean-Baptiste, Man., chez M. et 
Mme Léo Poulin, et ont aussi vi- 
sité Mme Yvonne Poulin, de St- 
Boniface, 

Dans le domaine des sports, 
l'équipe locale de gouret ‘Pee 
Wee” est allée rencontrer les 
jeunes de Mistatim dans une 
joute qui s'est terminée en fa- 
veur des “Pee Wees”’, le vendre- 
di soir 30 janvier. Dans la pre- 
mière semaine de février, une 
équipe est venue de Star City 
et a été victorieuse d'une équipe 
locale, tandis qu'une autre de 


Ridgedale a essuyé une défaite 
aux mains d'une autre équipe 
locale, Ces deux joutes eurent 
lieu à l'aréna de Zenon Park, 


Vawn 
Cà et là 

MM, et Mmes M, MeGuire et 
John Stewart ont assisté à la 
graduation de leurs fils et fille 
respectifs, Michel et Marlene, te- 
nue à l'hôpital provincial de 
North Battleford en fin de jan- 
vier, 

M, M, MeGuire, père, est em- 

loyé à l'hôpital provincial de 

orth Battleford depuis le 25 
janvier, : 

Mme Jos, Gérard est de re- 
tour de l'hôpital et est en ce mo- 
ment chez sa fille, Mme À, Blais, 
à Edam, 

Prompt rétablissement à Mme 
W, Beaudoin, patiente à l'hôpi- 
{al Notre-Dame de North Battle- 
ford 
_ Mme A, Blanchette a assisté 
à un cours de direction de la Li- 
gue des Femmes Catholiques 
donné à Saskatoon du 2 au 4 
février, 

M, R, Baldwin, de Saskatoon, 
ñ passé la fin de semaine chez 
ses parents; il était accompagné 
de Miles Irène Blanchette, Pa- 
tricia. Smith, Fay et Louise Ste- 
wart, 

Mme J, Nolin, de Livelong, 
qui a passé deux semaines à l'hô- 
pital, est maintenant chez ses 
soeur et beau-frère, M, et Mme 
Carl Foulds, 

M, et Mme Léo Casavant se 
sont rendus à Domremy au che- 
vet de Mme Casavant, grave- 
ment malade, Mme Lloyd Weber 
s'occupe du magasin pendant 
leur absence, 

Mme Paul Lewchuk x passé 
une semaine à l'hôpital, 

La partie de bingo du diman- 
che 24 janvier, organisée par la 
Ligue des Femmes Catholiques, 
a rapporté la somme de 860,00 
qui servira à l'achat de vêtements 
d'Eglise, Merci à tous, La pro- 
chaine partie aura lieu le diman- 
che 28 février, Il y aura aussi 
partie de cartes et vente de tar- 
tes, 

L'assemblée mensuelle de la 
Ligue des Femmes Catholiques 
eut lieu au presbytère le lundi 
ler février, Dix membres étaient 
présents, Le directeur, M, l'abbé 
G, Pouliot, dit quelques mots 
concernant le livre ‘Father 
Smith Instructs Jackson”. 

Mme Higgins a passé une se- 
maine à l'hôpital Université pour 
examens médicaux, 


Sedley 


Va-et-vient 


M. Guy Lefebvre, après avoir 
passé quelques semaines âAvec 
son épouse et ses enfants chez 
ses parents, M, et Mme Josias 
Lefebvre, est retourné à son pos- 
te à Stony Mountain, base du 
C.AR.C, d'Anzac, Alta, 

M. l'abbé Paul-Emile Béchard 
passa quelques jours chez ses 
frère et belle-soeur, M. et Mme 
Jérôme Béchard, Il venait de 
Whitehorse, Yukon, et se diri- 
geait vers LuMbermere, Ont, 

M. Moyen ét M. Jean Cour- 
teau, de Zenon Park, étaient de 
passage à Sedley, récemment. 

Bienvenue au R, P, Paul-Hen- 
ri Vachon, de la Fraternité Sa- 
cerdotale, de St-Jérôme, PQ. 
qui est dans la paroisse depuis 
la fin de décembre pour ap- 
prendre l'anglais, Il fait un ma- 
gnifique progrès, 

M. l'abbé F, J. Schactel, curé, 
est parti à Toronto pour affai- 
res touchant la propagation de 
la foi. Il en profitera pour visi- 
ter des amis. 

MM. Roger Desautels et Gas- 
ton Coupal ont visité des parents 
et amis à Winnipeg. 

Mile Valérie Marchand, du 
corps de l'Aviation, de Clinton, 
Ont., est en visite chez ses pa- 
rents, M. et Mme Louis Mar- 
chand. 

Mile Paula Dupuis se rendit 
à Saskatoon comme déléguée à 
une réunion de la Ligue des Fem- 
mes Catholiques. Elle alla d'a- 
bord à Regina afin de rejoindre 
les déléguées des différents cer- 
cles. 

MM, Gérard et Mathieu Du- 
puis ont encore repris la route 
vers le sud en attendant l'été, 

Mmé Annette Poissant passa 
deux semaines chez ses fille et 
gendre, M. et Mme Eugène Pa- 
rent. 

Quatre Chevaliers de Colomb 
de la paroisse, MM. Jérôme et 
Louis Béchard, Victor et Jean- 
Louis Gervais, se sont rendus à 
Regina, dimanche dernier, afin 
de prendre part aux compéti- 
tions de curling organisées par 
les Chevaliers de Colomb. 

M. èét Mme Omer Lussier ont 
passé quelques jours à Regina où 
ils rendirent visite à M, et Mme 
Joseph Girardin et à leur fille, 
Françoise, étudiante garde-ma- 
ade, 

Mme Charles Béchard rendit 
visite à sa fille, Mme G, Fen- 
wick, de Moose Jaw, et à son 
fils, Normand, de Regina. 

M, et Mme Louis Gaudreau, 
de Moose Jaw, rendirent visite 
à M. et Mme Oscar Labelle, 

Naissances 

A M. et Mme Ambroise Klein 
est née une fille, Ronda. 

À M, et Mme Gérald Lynch 
(Réjeanne Poissant) est née une 
fille, Shelyn Marie, le 26 jan- 
vier, Parrain et marraine, M. et 
Mme Aurèle Béchard, 


de 


A ranrae 


JEUNES FILLES, 
DÉSIREZ-VOUS? 


© le bonheur de servir les Prêtres 
représentants du Christ? 


© le bonheur d'imiter la Sainte 
Vierge dans les travaux ma- 
nuéls? 


@ le bonheur d'une vie de prières 
pour le salut des Ames? 


VENEZ DONC CHEZ| 
LES PETITES SOEURS 
DE LA STE-FAMILLE! 


Ecrivez à: Rév. Soeur Pauline, : 
Evêché, Gravelbourg, Sask. 


le 12 février 19 


"St-Boniface, 


Chronique du 


Collège de Gravelbourg 


SASKATCHEWAN 


Une journée à Willow-Bunch 


Dimanche matin, à 8 heures, 
grand brouhaha par tout le col- 
lège, Les Alouettes, plus quel- 
ques membres de la chorale, se 
préparent à partir pour Willow- 

unch, Six automobiles se char: | 
gent de les conduire à destina- | 
tion, On y empile les sacs de 
hockey et en route, 

A dix heures et: demie, tout le! 
monde se retrouve : l'église de 
Willow-Bunch pour chanter la 
rand-messe, C'est le R, P,F, 

urgeon qui dit la messe tandis 
que la chorale exécute une mes- 
se à trois voix égales de Ché- 
rion, sous la direction du R, P, 
P, Plamondon, avec Robert Bou- 
langer comme organiste, Le R, 
P, M. Charest fait un magnifi- 
que sermon sur les vocations, 
Faisant une maligne digression, 
il prédit la victoire des Alouet- 
tes sur l'équipe locale pour la 
soirée: sermon très apprécié! 
Puis chacun va dans une famille 
de la paroisse pour prendre le 
diner, Les gens de Willow-Bunch | 
sont très accueillants et très gen- 
tils, Chaque famille se partage 


quelques collégiens et les reçoit 
en invités de marque, Tous sont | 
très heureux de voir la chaude | 
hospitalité qui leur est offerte, | 

Pour le souper, chacun re- 


, Cuelenaere, 
Hall & Schmit 
AVOCATS ET NOTAIRES | 

103, Toronto-Dominion Bank Building | 

J. M. Cuelenaere, QC, 
: ll, QC 


R, N, Hall, QC, 
K. J. Schmit. B.A. LL.A | 


Téléphone: ROger 31-7441 
Prince-Albert, Sask. 


Dalziel's | 
Le Salon Funéraire de Prince-Albert 
Transport par ambulance 


DAVID L, DALZIEL 
!’Ici on parle français’! 


Tél: RO 3-3065 25, lle Rue Est 


Dr E.-J. Gaudet 
DENTISTE 


Chambre 210 Mitchell Block 
Avenue Centrale et 1le rue Est 


(au-dessus de DUNCAN Drug Store) 
Prince-Albert, Sask, Tél.: RO 3-7815 


!’Pour un excellent service"! 


L'Hôtel Empress 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


COFFEE BAR - SALLE A MANGER 
SALLE DE BANQUET 
Pour mariages. réceptions ete: 


B.-J, DEMERS, prop. 


Léonard Houle 
ENTREPRENEUR 
Constructions de tous genres 
Téléphone: RO 4-4760 


444 -.15e rue Ouest 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


J. E. L. Lamontagne, 


B.A., B.C.L,, LL.B, 
Avocat — Notaire 


Bureau: tél. RO 3-9691 


Résidence: tél, RO 3-6969 
240 Mitchell Block Prince- Albert 


J.-R. Michaud, M.D. 
MEDECIN-CHIRURGIEN 
200 Mitchell Block 
Avenue Centrale et 11e rue Est 
(au-dessus de la Pharmacie Duncan) 
PRINCE-ALBERT 


s'avouèrent vaincus, 


tourne dans la famille où il à 
déjà pris le diner, Puis, avec la 
tombée du jour, vint la partie 
de gouret, À elle seule, elle va- 
lait tout le trajet, Partie exci- 
lante au plus haut point, avec 
une foule considérable pour ap- 
plaudir les hauts faits de leur 
équipe respective, Durant la 
première période, on travaille à 
qui mieux mieux, L'équipe lo- 
cale compte le premier point, 
mais les Alouettes répliquent a- 
vec ‘une rapidité étonnante et 
mettent le compte 1 à 1, Sirè- 
no 

La deuxième période est tout 
aussi pleine d'action, mais. mal- 
gré leurs efforts endiablés, les 
deux équipes sont incapables de 
prendre en défaut le cerbère 
opposé. La troisième période 
semble s'engager dans la même 
vole, el c'est une lutte sans ré- 
sultat jusqu'à ce que le brave 
capitaine des Alouettes, Guy La- 
vallée, après une de ces montées 
fulgurantes dont il a le secret, 


{compte le but vainqueur à 3 mi- 


nutes 5 secondes de la fin, Wil- 
low-Bunch tente le tout pour le 
tout, retire son gardien de buts, 
mais*il lui est impossible de per- 
cer la solide défensive qu'on lui 
oppose, Cette magnifique partie 
se lermine donc au compte de 
2 à 1 pour les Alouettes, à la 


Une scène du premier note de: ‘La Cuisine des Anges’, plèce en 3 actes d'Albert Husson, quilet MM, Cliff Smith, Jack Red, 


à drai 
plan 


Dion et Jean-Charles Poirier; fé 
licitations les gars. 

Maintenant permettez-moi de 
vous parler de notre club-ferme: 
les juvéniles, Sous la vigilance 


grande joie de tous les collégiens. | étroite d'un entraineur averti, 


IL faut noter, dans cette par- 
tie digne de la Ligue Nationale, 
le beau travail de notre gardien 
de buts, Léo Bosc, Il réussit, à 
force d'arrêts sensationnels, à 


bloquer les rudes attaques des|°© 


adversaires, et c'est à juste titre 


que lui fut décernée la première 


étoile, Aussi mentionnons l'es- 


[prit sportif de l'équipe de Wil- 
0 


w-Bunch, qui ‘accueillit sa dé- 


_ | faite avec un sourire, et eut la 
| gentillesse de venir féliciter ses! 


adversaires de la victoire. 
Après un goûter chez Mme 
Benoit, tous les élèves se remet- 


soit le R, P, A, Piché, nos juvé- 
niles n'ont cessé d'accumuler des 
victoires, Ils ignorent encore la 
défaite, Voici en terminant la 
position des clubs de la ligue 
hez les juvéniles: Collège, 10 
paie Gravelbourg, 6; Assini- 
oia, 4; Mossbank, 4; Bateman, 2, 

Guy RICHARD, 

Arts Il, 


Dumas 


Va-et-vient 
M. Pierre Charles, étudiant à 


|tent en route pour le collège et| Winnipeg, a passé la fin de se-| 


chacun est bien heureux de re-! Maine chez ses parents, 
trouver son'lit à la même place, | 


prêt à l'accueillir, Le lendemain, 
les supporteurs des Alouettes, 
qui avaient si bien rempli leurs 
fonctions en criant pour le col- 


lège, avaient la voix quelque leurs enfants sont en visite chez 


peu éraillée, et un certain pro- 
fesseur eut, à ce qu'il paraît, 
quelque difficulté à se faire en- 
tendre de sa classe, 


Les semi-finales vont bientôt 
commencer et il ne nous reste 
plus qu'à souhaiter que la chaine 
de victoires de nos ‘Alouettes’ 


se continue, 
Claude MORIN, 
Arts III, 


Chronique sportive 


Aujourd'hui, chers lecteurs, la 
chronique sportive vous parlera 
encore une fois des activités de 
nos Alouettes depuis le retour 
des fêtes, Plusieurs d'entre vous 
savent que notre équipe 4 décro- 
ché la deuxième place de la 
“Wood River”, Cependant, pour 
prouver à tous que les collégiens 
ne sont pas enflés par ce succès, 
disons un mot des deux défaites 
que notre équipe a encaissées au 
profit d'Assiniboia, au compte 
de 14-4 et de 8-7, Mentionnons 
en passant que la première ‘de 
ces deux joutes ne jeta pas le 
désespoir dans le camp des A- 
louettes puisque quatre jours 
plus tard, ils se rendirent à As- 
siniboia pour défendre leur hon- 
neur contre les rudes ‘Mer- 
chants’, Cette partie fut chau- 
dement Heure et ce n'est qu'au 
dernier sifflet que les Alouettes 


Maintenant, chers sportifs, ap- 


| 


{ger Marcotte ét Joseph Simonot, | 


plaudissons les étoiles de notre 
équipe: la première revient de 
bon droit à notre excellent gar- 
dien de buts, Léo Bosc, qui, du- 
rant toute l'année, se surpassa 


: pour aider notre équipe à se his- 


ser au deuxième rang. Les jou- 


Bureau RO 3:9775 Rés. RO 3-8831/eurs de défense, Guy Lavallée 


JR, Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Examen de lo vue 
15, le rue Est, Prince-Albert, Sask, 
EDIFICE MITCHELL 


\ Téléphone RO 3-7744 : 


et Ovide Dion, ébranlèrent les 
attaques furieuses de l'ennemi, 
ce qui leur a valu la deuxième 
étoile. ‘Enfin, Jean-Charles Poi- 
rier, le vétéran des Alouettes, 
se réserve la troisième étoile par 
son jeu brillant qui cause l'ad- 
miration ‘des spectateurs, Donc 
chapeau bas devant nos étoiles: 


Léo Bosc, Guy Lavähée, Ovide 


F Gaufres Magic : 


| Dorées 


Préchauffer le gaufrier lel 
qu'indiqué par le fabricant. 


\ 


bout tomb}. 


Ajouter les liquides aux in- 
grédients secs el battre en 
pâle lisse, soil avec un bat- 


not, Agnès Coquet, Yvette Per- 
reault, Berthe Pilon, Madeleine 
Simonot, 
soeurs Casavant, Roger Marcotte 
et Rosaire Fournier. 


res de l’auditorium St-Paul s'é- 
teignirent, le silence se fit et 
Jean annonça les numéros. 
L'heure qui suivit fut un véri- 
table régal; les applaudissements 
répétés 
tion dés auditeurs et l'excellence 
des numéros; le moment crucial 
fut le choix du gagnant, ce der- 
nier devant être 


Miles Aldéa et Jeanne Lamon- 
tagne, employées de banque, 
sont allées reprendre leur em- 
ploi à Calgary. 

M. et Mme Roland Boulet et 


leurs parents, 
Mme M.-L. Rollin est allée 
passer quelques jours chez ses 


fille et gendre, M. et Mme Don 


Murray, de Kennedy, 
Malade 
M. Léon Guérin est hospitali- 
sé à Wawota, 


Saskatoon 


Club Alouette 
Toutes les personnes qui bra- 
vèrent une terrible tempête de 
neige pour venir encourager les 
talents de Saskatoon ont certai- 
nement droit à des félicitations, 
ainsi que les concurrents qui se 


succédèrent devant le micro pour chanson 
donner une démonstration de | 10.30—Un homme et 
ire Î | son pêche 

leur savoir-faire, 1045-—Les Visages de 

La soirée organisée sous le pa- | l'amour 
tronage du Club Alouette, dé- | 11.00 fadionournal 

! Î | . ntermede 
buta par quelques tours de bingo | 11 1S->MURIQUE variée 
qui procurèrent de la distrac-|1145—Arc-en-ciel 
tion à tous et dont bénéficièrent | 12.00—Musique en dinant | 


pécuniairement Mmes Evelyne 
Perreault, Arthur Doucette et| 
Joseph Simonot, Mlle Marilyn! 
Janex, MM. Stanley Belle, Ro- 


M. Auguste Bandet jonglait avec 
les lettres et les chiffres. 
Durant le bingo, Emile ajus- 
tait machines et rubans, tandis | 
que Jean Hardenne' rassemblait 
sa troupe de concurrents: Lau- 
rette Janex, Hélène Grimard et 
Marilyn Bandet, Yvetle Simo- 


Georgette Billo, les 


Le bingo terminé, les lumiè- 


LA LIBERTE ET.LE 


| sera présentée lors de la deuxième tournée dans l'Ouest du Cercle Molière, sous les auspices du Charles Norman 
| Conseil des Arts du Canada, Cette pièce sera présentée à St-Boniface, dans l'auditorium Notre-Da-| George Merkegohn, gérants et 
me, le dimanche soir 14 février, à Gravelbourg le dimanche 21 février, à Saskatoon les 22 et 231re 
février, À Prince-Albert le 24 février, à St-Paul le 26 février et à Edmonton le 27 février, De gauche | ca 
te: François Gallais (Jules), Léo Rémillard (Joseph) et Robert Séguier (Alfred), Au premier | Eric McKay et M. T, C 
Laurette Bergeron (Isabelle) et Raymonde Marchand (Amélie), | 


PATRIOTE 


Ch et là 

Le 31 janvier, M. Joseph Ne} 
well, de Candiao, Sask,, au ser 
vice de la compagnie ‘'Kirsch 
|Construction'', est décédé à la 
suite d'un accident survenu sur 
| la route no 28 à 4 milles et demi! 
au nord de Radville, lorsqu'il 
Itransportait du sable avec son 
camion, Le défunt laisse dans le 
deuil, outre son épouse, six en 
fants de 2 À 17 ans 

Le 4 février, par un temps 
lidéal, avait lieu, dans la salle 
Memorial, l'ouverture du magar: 
sin général coopératif, Plus de 
500 personnes étaient présentes 
Le maitre de cérémonies, M, F 
A, Cousin, présenta les invités 
d'honneur: M, Harry, président 
général des coopératives, M, Jo 
seph Mayer, gérant de la coopé 
rative de Regina, M, Metro Smi- 
garowski, maire de Radville, M 
Wilfred Bouchard, maire de la 
municipalité, M, Paul Rivière, 
représentant le maire de Ceylon 
M. C, Jacobs, maire de Trossack, ! 
M, Allan Roth, représentant le 
président de la Chambre de Com 
merce, M, Paul Fradette, gérant! 
de la Caisse Populaire, M, Jay! 
Larson, délégué du Wheat Pool! 


| 
Ken Adie et| 
Qrampiques dé différentes lo- 
ités, Les orateurs étaient M, 
Douglas, 
premier ministre de la Saskat-| 


- |chewan, qui furent très applau 


| HADIO PRAIRIES-NOHRD 


| CFNS——1170 Kilocycles — SASKATOON, SASK, 


DIMANCHE | 


10550 Canada, 
ouverture 
1100-fRadio-Journal 
11 
1 
sur les ondes 
1130—Petit concert 
1200-Le quart d'heure 
Il de Ste Anne 
| 12,15—Intermède 
|12,25—Communiqués 
1230—Image du Canada 
100.Concert populaire 
200-Le Tour des 
Capitales 
230—Le Chov des Idées 
100.…Claves et Maracas 
3.15—Perspectives 
Internationales 
130—Programme russe 
410—Intermède | 
415-Kiein Kanada 
430-Les Jeux de la | 
sagesse 
5.00Nouvenutés 


dramatiques | 


530—Festival des 
Chorales 
600—Heure du 
1.00-Légendes 
Canadiennes 
1.30Le Petit ensemble 


Rosaire 


voca 
8.00—Radio-Journal 
8,15-—Récital 
| 845—0lympique d'hiver 
| 8,55-Chronique sport, 
| 9.00—Jeunesse Musicale | 
10,00—Prévision de la | 

météo et fin | 


Du lundi au | 
vendredi inclusivement 


655—0Q Canada, ouver | 
ture ot horaire | 

1.00—Radio-Journal 

105—Prière du matin 

| 710—Bonjour, 

? Compatriotes 
45—Radjo-S.-Coeur 

8.00Nouvelles 

8.10-—Bonjour, 

| Compatriotes 

9,00—Tour à Tour 


| 9.30--Au fil dé l'heure 
| 10,00-—Jeunesse dorée, 
110.00—Un piano, une 


12.30—Le réveil rural | 
1.00—Nouvelles 
110Communiqués 
115—Prince-Albert 

sur nos ondes 
2.00—Radio-Journal 
2.05-Une demi-heure 

avec 
2.30—Programme 

des villages 
2.50—Intermède 
300—Aux malades 


10.—Intermède | 
15-Nos missions | 


9.15=Détente musicale | 


3.15—Bienvenue 
Saskatchewan 


Sintaluta 


4.00—Radio-Journal 
500—Coeur à coeur 
515-Pour les enfants 
590Don Quichotte 
545-Sérènade au 
crépuseule 
6,00. Nouvelles, sports 
6.20-Musique en dinant 
6.45-Chapelet 


LUNDI 


430—Rond-Point 
6.16-Le p'tit bal 

de l'Ouest 
100.Programme 

allemand 
8.00—Radio-Journal 
8.15.Commentaires 
830—Musique et 
olympique d'hiver 
Chronique sport, 
Festivals 
europeens 
Nouvelles de 
St-Bonliace 
Fin 


MARDI 


450-ÆEntre vous et moi 
545—En roulant 

ma boule 
68.15..Chronique mariale 
1.00—Sur les boulevards 

parisiens 
115. Psychologie de la 

vie quotidienpe 
130—Théâtre dans 

un fauteuil 
8.00—Radio-Journal 
8.15—Commentaires 
8.30-Musique et 

olympique d'hiver 
8.55-Chronique sport, 
9.00—Lied et mélodie 
P30—Des idées et 

des hommes 


8.55 
HALL 


11,00 
11,10... 


10,00-Concerts 


symphoniques 


| 11.00-Nouvelles de 


St-Boniface 


11.10—Fin 


MERCREDI 


4.30—Rond-Point 
6,15-—Le p'tit bal 
«+ de l'Ouest 
1.00—Sur les voulevards 
parisiens 
115—Psychologie de la 
vie quotidienne 
7.30—Les petites 
symphonies 
8.00—Radio-Journal 
8.15—Commentaires 
8.30—Musique et 
olympique d'hivér 
855-—Chronique sport, 
9.00—Quatuor 6 


| 10.00-Festival du 


mercredi 


1100-—Nouvelles de 


St-Boniface 


| 
11,10—Fin 


JEUDI 


4,30—Rond-Point 
6.15—A votre santé 


7.00Sur les boulevards | 


parisiens 


115—Psychologie de la | 


vie quotidienne 
1.30— Place HROIIAUS 
8.00=Radio-Journal 

commentaires 


et | 


190.Musique et 
15 
0.00 


Chronique sport, 
Soirée littéraire 
Nouvelles de 
St-Boniface 

Fin 


VENDREDI 


430—Rond:Point 

545—Les affaires 
de l'Etat 

615—Programme 
hollandais 


11,10 


100-Sur les boulevards | 


| parisiens 
115-Paychologie de la 
vie quotidienne 
1,30-La science peut- 
elle répondre 
8.00-Radio-Journal 
815-Commentaires 
8.30-Musique et 
olympique d'hiver 
B55-Chroñique sport, 
9.00-Orchestre 
symphonique 
| 10.00..Vie économique 
10.30—Les artistes 
de renom 
1100-Nouvelles de 
St-Boniface 
11.10—Fin 


SAMEDI 


6550 Canada, ouver- 
ture et horaire 
700=Radio-Journal 
| 705=Prière du matin 
| 710=Bonjour, 
| Compatriotes 
745—Radio-S Coeur 
800-Nouvelles 
8.10- Bonjour, 
Compatriotes 
* 900-Musique de ballet 
2,30—Visite, à la 
discothèque 
10,00—Les ondes 
enfantines 
10,30-Tante Lucille 
11.00—Radio-Journal 
11,10..Commniaqués 
1115—Reportage agricole 
11,30-Théâtre du 
Québec 
1200—L'Opéra du 
Metropolitan 
4.00—Radia-Journal 
410—Intermède 
415—La langue 
bien pendue 
430—Bienvenue 
Saskatchewan 
600. Nouvelles 
6,10--Sports 
615—Programme 
hongrois 
6,45--Chapelet 
100—-Programme 
ukrainien 
145-Valses variées 
8.00Chronique 
canadienne 
8,30--Musique et 
olympique d'hiver 
8.55—Radio-Journal 
9,00—Revue de la 
semaine 
9.30—-Concert léger 
| 10.25—Intermède 
10,30--Nouvelles de 
St-Boniface 
10,40—Fin 


du visite ou ont envoyé des car- 


dis, Un goûter fut servi à la fin! 
ide la réunion, Le magasin sera! 
sous la gérance de M, Jules De-: 
lanoy et MM, Vern Triol, Melby 
Lawranze et Léon Verot et Mlle! 


vice | 

MM. Bernard Bouchard, Paul! 
Marion et Florimond de Vresse| 
let Mme Alice Somerfield sont| 


hospitalisés, | 
| 


Bellegarde 


Çà et là | 

Mme Eliza George a eu la mal- 
chance de se fracturer une jam-; 
be en tombant dans sa maisgn,| 
la semaine dernière, Elle fut} 
transportée par avion à l'hôpital 
|de Regina. Son fils, André, qui! 
a passé quelques jours auprès | 
d'elle, annonce qu'elle est en 
bonne voie dé guérison, | 


| 

M. W. Réal, qui a dû se faire 
amputer une jambe à l'hôpital} 
de Redvers, il y a trois semai-! 
nes, passe quelques jours chez 
sa fille, Mme F, Magotiaux. | 
La partie de cartes organisée! 

| par les jeunes a rapporté la som- 
me de $111,50, Un programme 
musical offert après la partie! 
fut très apprécié par tous, 


Il y eut une assemblée pour 
les contribuables de l'Unité sco- 
laire d'Arcola, dimanche dernier, 
à la salle paroissiale, 11 a été dé- 
cidé d'envoyer des pétitions ‘au! 
Département d'éducation à Re-| 
gina pour que les catholiques! 
qui appartiennent à l'Unité d'Ar-| 
cola puissent se joindre à l'Unité! 
d'Oxbow afin que leurs enfants! 
aient le droit de fréquenter-l'é-! 
cole catholique de Bellegarde, 


Le bonspiel du curli eut 
lieu à Bellegarde la semaine der- 
nière, Voici la liste des gagnants: 
Grand Challenge — ler prix,! 
Albert George, Jean Perraux,! 
Francis George et Camille Blé-| 
zy; 2e prix, A, Bélisle, Michel! 
Bauche, E, Kennedy et Mme A, 
Bélisle; 3e prix, Cyrille Petit, À.! 
George, Roger Wolensky et Ro-| 
er Petit; 4e prix, Lorne Veale,! 

enri Bauche, André Bauche et | 
Mme Ardré Bauche; Merchants 
ler prix, À. Bélisle: 2e prix, 
André George, Lucien Sylvestre, | 
F, Monin et Mme Léonard Do- 
nais; 3e prix, Gérard George, 
Paul George, Félix Sylvestre et, 
Mme Paul! George; 4e prix, Al-| 
bert Bélisle, Wilfrid Cop, Emile | 
Cop et Georges Magotiaux, Ci-| 
tizens — ler prix, L. Veale; 2e 


Radbille | 


l'Université de lo 


étudiants catholiques 


sciences, ons! qu’ \ ce 


Mlles B, Pilon et Georgette 
Billo ont été les vedettes du Con 
cours des “Voix de chez nous" 
organisé à Saskatoon par le Club 
Alouette et l'équipe volante de 


olympique d'hiver | Rita Bouchard assureront le ser:| CFNS, Berthe remporta le prix 


grâce À son interprétation de 
“Aimez, priez et chantez'', Ber- 
the et Georgette, en plus de don- 
ner à ellés deux un numéro de 


{chant qui fut bien apprécié, fai 


saient partie de la chorale qui 


|se classa en deuxième place, L'é 


quipe volante de CFNS, formée 


préparatc res ou droit, 


Collège St. Thomas More 


L'UNIVERSITE DE LA SASKATCHEWAN 


Dirigé par les Pères Bosiliens 


Le Collège Catholique de St 


soikatchewon 


qui désirent obtenir un diplôme ès orts et ès 


UXx 


médecine, ou service socio! tous les ovantoges 
universitaires dans une atmosphère de 


et de culture chrétienne 


POUR UNE BROCHURE DE 1960.61 


s'adresser au secrétaire, 


1437 College Drive — Saskatoon, Sask. 


de Jean Hardenne et d'Emile se | 


rend maintenant à Prince-Albert, 
où le collège Notre-Dame prête 


son auditorium pour la réalisa-| 


de la cinquième émission 
“Voix de chez nous", 


tion 
des 


[hommes 


Thomas More de 
procure oux 
et femmes), 
qui suivent des cours 
à l'art dentaire, à la 


pensee 


Chronique de € ENS | 


170 Kiloycde = 


(j'allais dire 

raient fait demi-tour 
mander leur reste; 
gette êcarla toutes 
et hésitations et 


mäles pâles) 


ans 


au 
de 
Geor 
ses émotions 
serra ses pelil 
poings, en prononçant ce mot cé 
lèbre: ‘J'y sis, j'y reste", Tout 
se passa à merveille, grâce à la 
gentillesse de Georgette et à l'a 
mabilité de tous ces jeunes qui 
n'avalent d'yeux que pour elle 
Le repas fut des plus copieux, 
ponctué, Comme c'est la coutu 
me de nombreux discours, Jus- 
qu'à Georgette Billo qui pronon 
ça une brève allocution et, de 
l'avis de témoins oculaires et 
auriculaires, elle se tira fort bien 


mais 


d'affaire, 


Faisons une petite récapitula- | 


tion et énumérons les localités et 
les représentants qui, jusqu'à 
présent, se sont qualifiés pour 


l'émission finale: St-Brieux, E-| 


douard :Daubenfeld; ‘Bellevue, 


|Magella Gaudet; Vonda-St-De- 


nis-Prud'homme, Cora Nobert et 


toon, Berthe Pilon, La chorale 
de Prud'homme, qui se trouvait 
sur la scène au moment des ap- 
plaudissements, a été invitée à 
participer à l'émission finale de 
Prince-Albert, 


Ceux qui désirent des: infor- 
mations au sujet du curling de- 
vront se renseigner auprès de 
Mlle Georgette Billo. Lors du 
banquet offert au Marigold du- 
rant les championnats scolaires, 
Georgette accepta de représen- 
ter CFNS; elle ne savait 
qu'elle allait être la seule delé- 
guée du behu sexe à cette réu- 
nion qui groupait près d'une 
centaine de jeunes ‘eurleurs"” 
masculins. Bien des jeunes fil- 
les, à la vue de tous ces visages 


as | 


: Domremy | 
M. Philippe LaRose est allé à 
Lévis et Québec, dernièrement, 


voir sa soeur malade, 
M, Henri Baudais est allé visi, 


{ter M, Baril à Trois-Rivières el 


Huguette de Margerie; Saska- | la famille Brabant à Montréal, 


Mme Gagnon, de Trois-Riviè- 


|res, est arrivée par avion pour 


visiter ses frères, MM. Alphonse 
et Gédéon Rompré, 


Gravelbourg 


Cercle Molière 

C'est le 21 février que le Cer- 
cle Molière présentera la célèbre 
comédie d'Albert Husson: “La 
Cuisine des Anges, à Gravel- 
bourg, Nul doute qu'après le 
succès remporté l'an passé, lors 
de son passage dans cette ville, 


| personne ne voudra manquer de 


venir voir les comédiens du Cer- 
cle Molière, que certains criti- 
ues ont comparés à une troupe 
e professionnels. j 


Vers le soleil 
© AVEC LA LIAISON FRANÇAISE 


| — Croisière aux Antilles: 


17 mars - 3 avril: Mauretania, de la ligne Cunard. 
Huit escales: St-Thomas, Fort-de-France, Barbados, 
Grenada, La Guaira, Curacao, Cristobal, Kingston, 


Toutes dépenses incluses de Montréal: 


à partir de 


11 — Mexique: 


M. et Mme Marcel Français 
ont eu la visite de leurs enfants 
et petits-enfants: la famille Jean 
Français, M. et Mme . Marcel 
Longeau et leur fils, Gaby, de 
Lac Marguerite, M. et Mme 
Louis Douan, M. Jos. Labrèche 
et Mmes Liliane et.Elise Labrè- 
che, de Montmartre. 


signifiaient l'approba: 


ésigné par la 
force des applaudissements êt 
ge un jury composé de Mme 
yrenne et de MM. Marcel Pré- 
fontaine et Roger Dupuis. Fina- 
lement, Mile Berthe Pilon et la 
chorale des üniversitaires re- 
cueillirent le plus de A ed 


“| pour les départager il fallut l'in- 


terprétation d'un couplet supplé- 
mentaire, et c'est Mlle Berthe 
Pilon, de CFNS, qui l'em 
M. Marcel Préfontaine adressa 
des félicitations et quelques con- 
seils à tous les concurrents et 
souhaita bon succès à Mile Pilon 


à Printe-Albert. | 
Les talents de Saskatoon a- 


‘vaient charmé les oreilles des 


Tamiser ensemble dans un. 4 automatique, où un ersones à rente, ; ll fallait 
que. en ensuite un assemen 

2 tasses de farine à pâtis- batlour. Hedrique pour les jambes qui s'étaient 
serie tamisée une fois Incorporer en brassant quelque peu éngourdies; ce dé- 

OÙ 1% tasse de farine Ya de tasse de beurre, lassement fut donné par un or- 

A tés fondu chestre campagnard dont les airs 

ds “an Ajouter délicatement à la. |entrainants avaient été enregis- 
une fois trés sur bandé magnétique; les 

3 c. à thé de Poudre à pâle les blancs baltus, en danseurs, dont les mouvements 
Pâte ‘Magic’ coupant el pliant pour mé- furent coordonnés par Roger Du- 
Va e, à thé de sel langer. CE “ac le gau- puis se donnér een è cou joie. 
2 c. à table de suers frier préchauffé. Le 29 QUE 2e RTE FOTSS 
- ; bénévoles telles Mmes Baribeau, 
granulé fin . Donne $ ou 6 porhons, Papen, Grisé et Perreault de 


Séparer lés blancs des * 
jaunes de 

2 oeufs ‘ 
Battre les blancs en neige 
ferme mais non sèche. 


Bien balire les jaunes; y in- 

corporer enremuant 

: 1%4 tasse de lait si on 

emploie de la farine #2 
à pâtisserie e 


l'auditorium se .fut complète- 
ment vidé, à 
avancée de la nuit, 


sèrvir café et beignes. Le goûter 
fut égayé par La Bolduc 
se fit pas prier pour “pousser” | Poul 


qui ne 


mances après romances, La 
oldue ne se tut que lorsque 


une heure 


\ Cercle Molière 


M. Clément Dolter, étudiant 
au collège de Wilcox, est venu 
en fin de semaine chez ses pa- 
rents, M. et Mme Fred Dolter, 

M, et Mme Paul Français et 
leurs enfants sont allés à Lac 


tes, fruits et ca 
son séjour à l'hô 
ley. 
A l'assemblée 
| Béliveau fut élu 
|plaäcement de M 


Le 30 janvier: 


rain et marraine, 


| tante de l'enfant. 


eut lieu le 2 février, M. Roger 


qui à fini son terme, 
Baptème 


fille de M. et Mme Ernest Mal- 
boeuf, née le 17 janvier, Par- 


et Mlle Lily Penault, cousin et 


deaux pendant 


ix, André George; 3e prix, Cy- 
pital de Wolse- Pile Pellt. . ot 


rille Petit; 4e prix, À, George: 
Consolation — ler prix, Mauri- | 


annuelle qui 
|tin Perraux et Albert Moreau;| 
2e prix, Maurice Nolin, Georges! 
Godenir, Lucien Paulhus et Car- 
mel Nolin; 3e prix, Armand Blé- 
y, Bert Wilvers, Georgette Cop 
et Zoé Wilvérs: 4e prix, A. Har- 
ris, À. Davey, Lynn McEvoy et 
Clément Raymond: prix “Hard 
Luck', Georges Wilvers, Lucien! 
Wilvers, Paul Aimé et Lucien! 
Martin. 


syndie en rem- 
. Bill Spamier | 


Kareen-Marie, 


M. G. Racette 


w 


ce George, Louis Moreau, Céles- ||" 


Marguerite visiter leurs frère et 
et Mme Jean 


belle-soeur, M. 


Français. 


le 9 février 
BEURRE 


Crémerie, admissible 


fivrés à nipeg: 
OsUrFS 

Grade À larges 

Grade A moyens 


Grade C PA ; 
vo 
Poulets: 


Plus de 6 lbs … 
5-6 Ibs ….4 


CG Qu © 
4-5 lbs À ; 10: 
Moins de 4 Ibs 20 45 041 


Mme Henri Oudot a eu la vi- 
site de ses enfants et petits-en- 
fants: la famille Charles Oudot, 
de Lac Marguerite, et M, et Mme 
Noël Oudot, de Davidson. 

Mme Marcel Français remer- 
cie, par la voie du journal, tou- 
orta.| tes les personnes qui lui ont ren- 


Les marchés 


BEURRE, OEUFS ET VOLAILLES 
(Commission House Prices) 


Crémerie, non admissible 


Prix moyens payés par les 
ants en gros pour oeufs non 


LAILLES 
Grade Grade 
A B 
29-,30 au 


es 
lbs 18-20 48-17 08 à 
Has “Aa un A7418 ,14+) 06 
MARCHE AUX BESTIAU ï 


$610. 


j 


6 - 18 mars: Avion de Montréal à Mexico, Itinéraire 
spécial incluant Queretaro, Morelia, Purua, Ixtapan, 


axco, Acapulco. 


Toutes dé 
comprises de Montréal: 


"ne $485. 


| Dépliants et inscriptions 


La Liaison Française 


75, rue D'Auteuil, Québec 4. Téléphone LA 2-2601 


\ 
Vous songez à vous marier ? 


LE MARIAGE 


magnilique vocation chrétienne 
À DA condition de vous y préparer chrétienement. 


Le bonheur vous sourira. 


N'ATTENDEZ PAS QU'IL SOIT TROP TARD ..,! En 
vous inscrivant immédiatement au cours de Prépara 
Mariage par correspondance, vous profiterez de ces 14 le- 
çons pour vous préparer à tous les points de vue: 
que, sexuel, intellectuel, moral, à fonder un foyer TRES 
heureux, Plus de 25,000 jeunes gens et jeunes filles du 
da français ont déjà suivi ce cours de 
Mariage et ils prétendent | 


C'est très facile et vous ne le regretterez pas... 


i +R n 


1 


au 
devoir leur bonheur. Faites 


CODELCPEPEETEEETEEEEEEETS ? CULLEEEEE 
à 27 ; 


* 


tion au 


économi- 


* 


Re: 


Ce que Mgr Ca 


“Le Coin 
des 
jeunes” 


rdiin pense 


de la jeunesse d'Amérique 


Au cours d'une conférence de 
presse qu'il a donnée récemment 
à la Centrale jociste de Bruxel- 
les, Mgr Joseph Cardijn, aumô- 
nier général de la J,0,C, mon- 
diale a exposé aux représentants 
de la presse les impressions qui 
se dégagent du voyage d'infor- 
mation qui l'avait conduit dans 
les trois Amériques. 

Mgr Cardijn souligne d'abord 
le progrès qu'a réalisé la J.O.C, | 
dans les différents pays d'Amé- 
rique depuis le Rassemblement 
de Rome en 1957, De ses divers 
contacts avec les délégués des 
travailleurs comme avec leurs 
aumôniers et avec la hiérarchie 
de leurs pavs respectifs, se sont 


révélés de nombreux chefs ou- | 
vriers authentiques dont plu- 
sieurs ont une envergure inter- 


nationale, Le sens de la solida- 
rité et de la respansabilité inter- 
nationale, qui est peut-être le 
besoin primordial de la jeunes- 
se américaine, s'y est manifesté 
par des sacrifices héroïques, 
Dans le domaine matériel, les 
problèmes diffèrent du tout au 


tout, En Amérique latine, l’a- 
nalphabétisme est encore très 
répandu parmi les jeunes. Le 


manque de préparation à la vie 
de travail et l'insuffisance de 
l'enseignem ment technique 4 sont 


criants tandis que le chômage 
l'insécurité créent. un climat gé- 
néral de gêne, voire de misère, 
11 convient d'y ajouter l'entasse- 
ment dans les grandes agglomé- 
rations urbaines. et industrielles, 
le grand nombré de jeunes filles 


venant de la campagne pour de- 


venir, sans lawmoindre protec- 


| tion, employées de maison et en- | 


| fin l'insuffisance de la formation 
religieuse, ‘En Amérique du 
Nord, par contre, la jeunesse est 
marquée par le confort, l'indif- 
férence, l'attrait des plaisirs, le 
manque de solidarité et de sens 
de la responsabilité interna- 
tionale, causes directes de la va- 
gue de délinquance et de défi-| 
cience mentale qui submerge la 
jeunesse”, 

Mais ce qu'on souligne en gé- 
néral trop peu, aussi bien pour 
l'Amérique latine que pour l'A- 
mérique du Nord, ce sont les im- 
menses richesses qui sont laten- 
tes chez les jeunes du milieu po- 
pulaire et qui n'attendent qu'à 
être judicieusement et positive- 
ment exploitées: ouverture d'à- 
me, soif de connaitre le monde, 
générosité, besoin de construire 
un monde de paix et de frater- 
nité, promptitude à se donner 
pour une grande cause si on sait 
la leur proposer. 


Au pays de 


Dans les arbres aux environs 
de votre maison vous avez re- 
Mmarquésdes masses de feuilles 
et de branches sur les branches 
les plus élevées, Vous les avez 
peut-être prises pour de vieux 
nids d'oiseaux, Mais quand vous 
les examinerez attentivement, 
vous découvrirez que ce ne sont 
pas des nids, mais de petites 
maisons couvertes de feuilles en- 
lacées, 

Ce sont les abris des écureuils 
gris, un habitant de nos villes 
maintenant, Le fondement est 
fait de bâtons et de fines bran- 
ches, et il est decouvert de feuil- 
les attachées à plat formant un 
toit à l'épreuve de la pluie, Une 
petite ouverture dans le côté 
conduit à une petite chambre à 
coucher confortable dans laquel- 
le se trouve un lit d'écorce moël- 
léuse, de mousse et de fines her- 
bes, Le nid est souvent construit 
très haut sur une forte branche, 
mais rarement aw faite, 


Les écureuils gris préfèrent a- 
voir un abri plus sûr comme un | 
grenier par exemple, en hiver, 
mais ils passeront occasionnelle: | 
ment les jours froids et les tem- 
pêtes dans ces abris de feuilles. 
En été, cependant, ils fréquen- 
tent souvent cette demeure pour 
v dormir un somme ou,se pré- 
server du mauvais temps. Com- 
me ils ne nous quittent pas l'hi- 


| d'oeil 


s merveilles 


ver on les voit tout le long de 
l'année, 

Marchant d'arbre en arbre 
dans notre voisinage vous avez 
eut-être remarqué des pistes. 
uisqu'elles s'arrêtent aux ar- 
bres nous savons qu'elles appur- 
tiennent: à l’un de leurs habi- 
tants, Mais il y à un autre signe 
qui permet d'identifier l'animal 
qui les a faites, comme étant un 
grimpeur, C'est que les pattes 
d'en avant laissent leurs pistes 
derrière les pattes d'en arrière, 

Mais l'écureuil gris alterne 
parfois ses pattes d'en avant et 
ses pattes d'en arrière, comme le 
font les animaux qui vivent sur 
la terre. Ce qui prouve qu'il y 
est aussi chez lui qu'au sommet 
des arbres, Pour cela il faut qu'il 
marche comme les autres ani- 
maux, 


Ordinairement l'écureui] gris 


fait une demi douzaine de bonds | 


puis s'arrête pour jeter un coup 
inquisiteur. Il peut faire 
des bonds dé trois à cinq pieds, 
s'il est poursuivi, mais c'est le 
plus Join qu'il peut sauter. 

Si nous examinons bien ces 
pistes, nous voyons qu'il y a cinq 
orteils aux pattes d'en arrière 
tandis que les pattes d'en avant 
n'enregistrent que quatre orteils. 
C'est parce que le cinquième, le 
pouce, a été perdu au cours des 
siècles, Il marche sur la plante 
des pieds et la paume de la main. 


Mon curé... 


Une abonnée fidèle, qui s'in- 
téresse à toutes les pages du| 
journal mais particulièrement à 
celle des jeunés, suggéra aux 
religieuses de l’école de son vil- | 
lage d'organiser chez les jeunes 
élèves un concours: ‘Mon Curé”, 
Voici trois des compositions , .. 
en hommage à tous nos curés| 
des Prairies, si dévoués envers 
la. gent écolière qui leur est con- | 
fiée, Que leur exemple quoti- 
dien entraine enfants de choeur, 
scouts, croisés, jécistes, etc, à 


s'enrôler comme eux dans la 
grande armée des prêtres et des 
religieux! Que les fillettes, elles, 


suivent l'exemple de leurs dé-| 

vouées institutrices! | 
Mon Curé 

Mon Curé, comme un grand 


nombre d'autres jeunes gens, a | 
été appelé de bonne heure à la 


vocation de la prétrise Malheu- | 
reusement, beaucoup ne suivent 
pas cette sublime vocation. 
“Mon Curé”, lui, l'accepta bien 
que cela demanda beaucoup 


d'esprit.de sacrifice et de renon- 


cement: Comme il doit être pé- 
nible de laisser sa famille et de | 
partir pour le séminaire! . I! 
lé fit cependant, portant ainsi à 
six le nombre de prêtres et de | 


dans sa belle famille, 
années d'études, 
Plus tard, 


religieuses 
Après quelques 
il fit ordonné prêtre 


il eut une paroisse, 

Eh oui, il eut une paroisse, et 
par bonheur, ce fut la nôtre! 

Mon Curé est très bon pour 
nous, beau temps, mauvais 
temps, il est toujours gai, com- 
préhensif, prêt à se dévouer 
pour nous. Aussi, il n'oublie ja- 


mais ses Guides, ses Jeannettes 
et ses enfants de choeur dont il 
est très fier . . . Je pense au'il 
espère en son coeur trouver par- 


(riva enfin. 


|nuit, sa lumière brille, le pas- 
teur vigilant veille sur son trou- 
peau. 

Oui, notre curé ést un homme 
{el que nous remercions tous les 
jours le bon Dieu de nous l'a- 
voir donné. 

Madeleine MORIN, 
L LZ . 


Mon Curé 
Lg bon Njeu l'a appelé à être 
prêtre et il a répondu à l'appel. 
Cela demandait beaucoup d'étu- 


{des et le sacrifice de bien des 


plaisirs mais il l'a fait généreu- 
sement. Enfant, 
homme, il étudiait bien, et il 
connut de très beaux succès, 
Le 


reux d'avoir 
du bon Dieu! .,. 


Notre - Seigneur, 
les sacrements! 

Les années passaient ., ,, 
jour, 
vienne dans l'Ouest. 
le nomma curé d'une 


ritable et aimable, 
Depuis plus d'un an, 


de l'avoir comme curé. 


Mon Curé travaille toujours, 
Jamais il ne reste à rien faire, 
| Deux fois par semaine il exerce 
ses enfants de choeur. I] est par- 
tou- 
jours prêt à répondre à ‘“l'ap- 


tout où on a besoin de lui, 


pel”, 
Lionel FAUCHON, 


Mon Curé 


Mon Curé est bien gentil pour 
Il nous donne des livres, 
et nous fait faire de belles pro- 
menades, Moi, j'aime bien ça des 


nous, 


mi eux auelques belles voca- 
tions . . 
le récompense pour le moindre | 
de nos petits efforts, car il est 
très généreux. 


Notre curé étudie quand 1! alcoup. Nous l'invitons à diner 
Tard dans la | 


du temps libre. 


Cinquante-sept des soixante 


papes furent des mar-| 


livres car je peux les lire, 


on y a beaucoup de plaisir, 


Mon Curé nous aime bien et 
[nous aussi nous l'aimons beau- 


avec nous à la maison. 
Mon Curé aime bien 
avec ses paroissiens. 


née et même Ja nuit. 
taquiner ses - Jeannettes 
c'est pour rire. 1] 


fants de choeur, 


Aimeriez-vous avoir un 


|curé commé le nôtre” 


Jeannine TURGEON. 


Il n'y a rien de plus dange- 
reux ni de plus formidable que 
jla paix dans Je 


hé 
RDALOUE. 


| composition 


et puis jeune 


jour de son ordination ar- 

Comme il était heu- 

répondu à l'appel 

De tenir,en 

ses mains consacrées le Corps de 

d'administrer 
' 


Un 
le bon Dieu voulut. qu'il 
L'évêque 
paroisse. 
C'était une grande responsabili- | 
[té mais il a accepté avec le sou- | 
| rire, Oui, mon curé est bon, cha- | 


il est à 
la tête de notre petite paroisse 
et nous sommes tous très fiers 


et 
Il a toujours une bel- | j'aime aussi les promenades car 


causer 
Il est tou- 
jours prêt À les aider et à tra- 
vailler pour eux toute la jour- 
Il aime à 
mais ! 
prend bien 
soin aussi des Guides et des en- 


bon 


Concours des jeunes 

Déjà j'ai eu des échos que 
quelques écoles sont à travailler 
leurs compositions leur 
“hobby"' ouleur passestemps fa- 
vori, Quelques cousins m'ont 
fait parvenir leurs copies, Alors, 
hâtez-vous les autres, mettez: 
vous à l'oeuvre, 11 faudrait que 
les compositions soient rendues 
chez Cousine Josette vers le dé- 
but de mars, 

Les petits gars, et les plus 
urands, dont le passe-temps en 
hiver est de jouer au hockey 
peuvent aussi prendre part, au 
concours’ En plus d'avoir la 
chance de gagner des prix en 
argent ou des livres, ils pour- 
font recevoir une photo d'un 


et joueur de gouret du club des 


Warriors de Winnipeg, Lisez le 
Coin des Jeunes de la semaine 
dernière «pour tous les détails, 
Surtout, n'oubliez pas de men- 
tionner quelle photo vous ai- 
meriez recevoir, J'attends vos 
lettres avec impatience, 

Bonne chance et à la semaine 
prochaine, 

Cousine JOSETTE 


LL ® LL] 
Les cousins 
LA L.1 
écrivent... 
Bien chère cousine Josette, 

Je ne saurais assez vous re- 
mercier pour le dollar que vous 
m'avez envoyé comme prix de 
française, Je le 
garde bien précieusement dans 
ma petite banque et je me pro- 
pose de le garder longtemps, Je 
ne me contenterai pas d'avoir 
gagné un prix mais je vais es- 
sayer d'en gagner un autre, Je 
{rouve que vous êtes bien bon- 
ne de nous encourager Comme 
cela, vous nous faites aimer Je 
français davantage, 

D'une cousine albertaine, 

Pierrette DESLAURIERS, 
L] L] * 
Chère cousine Josette, 

Imaginez ma grande surprise 
de recevoir ma lettre écrite à 
cousine Josette, Je vous la ren- 
voie pour vous montrer que j'ai 
pensé vous dire merci aussitôt 
que j'ai reçu mon beau prix, 

Je vous assure que la pro- 
chaine fois je n'oublierai pas le 
numéro de la rue, 

Une petite cousine 
désappointée, 


un peu 


Pierrette D, 


NB. Cousine Josette est po- 
pulaire chez des jeunes, mais 
moins aux bureaux de poste, 
N'oubliez donc pas le numéro, 
C'est 619, ave McDermot, 

Cousine JOSETTE 
L LL L 
Chère cousine Josette, 

J'espère que nous sommes en- 
core amies, même si j'ai pris du 
temps pour t'écrire mais tu dois 
savoir combien je suis occupée, 
Pour ce qui est de tes concours, 
je les trouve très intéressants et 
je recommande lon ‘coin’ à 
toutes mes petites amies, Ça te 
va? Maintenant je dois te quit- 
ter. Je suis fière d'avoir rempli 
ma promesse, mais désolée de ne 
pas pouvoir te donner plus de 
temps. 

Une ‘cheftaine de Jeannettes, 

PATRICIA. 


HORIZONTALEMENT 


Mettre en ordre. 
2-—Se jeter 
— Note, 
3—Brut, 
d'une chose. — Tête. 
4-—Cela, Incertitudes, 
Ville de Chaldée, 
5-—Elève. — Année, 


— Favorise, 


doré et le Châtain clair, 


le corps. — Descendu, 


dans une élection. 


= Horizontalement: 1, 
rageras, 2. Duel — Israël; 


{la Division 


1—De faibles dimensions, — 
impétueusement, 
Partie éloignée 


6—Peu fréquenté, — Entre. le 


7—Qui à rapport à l'anus, — 
Ce que rapporte nn capital, 


8—Article, — Table pour les 
sacrifices, 

9-Sourri, — Exagérées, — 
Conij. 

10=Se rendra, — Saintes, — 
Temps. 


11-—-Magistrat indigène. — Dans | 


12—Progrès. — Donner ss voix 


/ 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


A LA CONQUÊTE DU MONDE 
2. Sur les chemins de l'héroïsme 


Réalisé par la SOOIETE CATHOLIQUE DE LA BIBLE, 


1, Ayant achevé l'exposé historique, 
Etienne passe brusquement à l'attaque 
de 1e contemporains: ‘Hommes à la 
résistex toujours eu 
Saint-Esprit; tels furent vos pères, tele 
vous êtes vous-mémes!" Le figure d'E- 
tienne est sévère. | se posé on juge du 
mensonge, de l'hypocrisie, de la corrup- 
tion, de la crvouté d'hsroël, 


téte dure, vous 


Notes agricoles 


bondit de grand 


ce jeune homme, 


Semences réduites 
de légumineuses 


La production de graines de 
luzerne et de trèfle dans les 
principales régions de culture a 
été gravement compromise par 
les conditions défavorables de 
récolte en 1959, rapporte-t-on à 
des produits végé- 
taux du ministère de l'Agricul- 
ture du Canada, 

D'autre part, la production de 
semences de graminées a accusé 
une augmentation par rapport 
à celle de 1958, 

On a signalé une récolte esti- 


|mative de graines de luzerne de 


3.8 millions de livres, la même 
quantité que l'année précéden- 
te environ, mais seulement un 
peu plus que la moitié de la 
moyenne de 10 ans, Au Manito- 
ba, la neige précoce et l'humi- 
dité excessive ont empêché l'en- 
grangement d'environ 650 pour 
cent de la récolte, En Saskat- 
chewan et en Alberta environ 
25 pour cent de la récolte a dû 
être laissée dans le champ. On 
réussira peut-être à récupérer 
une partie de cette surface le 
printemps prochain, 

Environ 2.9 millions de livres 
de graines de trèfle rouge à 
deux coupes n'ont représenté 
que 65 pour cent de la récolte 
de 1958 et que 56 pour cent de 
la moyenne décennale, Cette di- 
minution est, attribuable surtout 
à la chaleur et à l'humidité ex- 
cessive dans l'ouest de l'Ontario, 
conditions qui ont 
une forte végétation trop abbn- 
dante sous les porte-graines et 
rendu la récolte difficile, 


La production de graines de 
trèfle rouge à une coupe, prin- 
cipalement de la lignée Altas- 
wede qui se cultive presque en- 
tièrement dans l'Ouest cana- 
dien, a été estimée à 6.6 mil- 
lions de livres, 88 pour cent de 
la récolte de 1958, mais plus du 
double de la moyenne de 10 ans. 
Le doublement de Ja récolte en 
Saskatchewan a été annulé par 
le diminution survenue en Al- 
berta, A cause du mauvais 
temps, une faible partie de la 
récolte n'a pas été engrangée. 


Nos Mots Croisés 


10 11 


12 


VERTICALEMENT 
1=—Femme qui a le pouvoir 
d'agir pour une autre, 
2—Rivière de France, — Dans. 

— Te rendras. 


3—Tesson. — Boutique de 
boucher, — Planche de 
bois. 

4—Terminaison., — Coléoptè- 
res d'Europe — De ja 
ganrme. , 


5—Grand murché, — Carte. 

6-—Très roux. — Voix dans 
un choeur. 

1—Sorte de greffe. — Amas 
de paille, 

8—Petit cube, — Sots. 

9—Prép. latine. — Peuples sn- 
ciens, — Fille d'Inachos. 

10-—Partié de la charrue. 
Fête, — Levant, 

Instrument pour serrer, — 
Jumelles. -— Anneau de 
cordage, 

12-—Qui sert au moyen de mul- 
tiplier les végétaux. 


SOLUTION DU PROBLEME No 118 


Encou-|# Verticalement: 1, Edenien — 
3, l/Oés; 2, Nul — Nues — Elu: 3. 
El — Ile — Uccle; 4, Vantail; ICe — Nectar; 4, Olive — Tas 
5. Inné — Soudure; 6. Eue —| 1f; 5, La — Parse: 6. Riens 


Esau; 7. Nectaire; 8. Stars —!— Isatis; 7, As — Tour —— Sire: 
Stop: 9. Assassiner: 10, Ter 8. Gruau — Esse; 9. Eacide — 


Etier — Ru; 11, 
Erse, 12, Suit — Senlier, 


El — IR = Tirét; 10. Reclusion — Ri: 


11. 
— Perse, 12 Éleuf 


Per 


occasionné | 


La production estimative de 
graine de trèfle d'Alsike s'est 
chiffrée par 5,3 millions de li- 
vres ou seulement 43 pour cent 
du sommet de 1958, Les mau- 
vaises conditions de croissance 
coïncidant avec une neige pré- 
moisson explique 


temps de la 


cette diminution, 


La production de graines de 
trèfle d'odeur a été estimée à 


18,7 millions de livres ou la plus 
petite récolte en 16 ans, 


La récolte totale de graine de 
mil (fléole), y compris la se- 
mence généalogique Clmax, est 
estimée à 18.8 millions de li- 
vres, la plus grosse récolte de- 
puis 1955, Elle est supérieure 
d'environ 40 pour cent à celle de 
1958 et de 32 pour cent à la 
moyenne décennale, 

L'expansion de la production 
du Climax dans les Prairies a 
beaucoup contribué à cette aug- 
mentation considérable, Environ 
16,000 acres de Climax ont été 
inspectées en vue de l'enregis- 
trement et de la certification: 
plus des trois quarts de cette su- 
perficie se trouvaient dans les 


|provinces des” Prairies. 


La production de graines de 
brome a été estimée à 7,6 mil- 
lions de livres, supérieure de 
11 pour cent à celle de 1958 et 
la plus forte depuis 1955. 

On s'attend que la produc- 


(tion de graines de fétuque rou- 
ge traçante atteigne un total de | 
ou 87! 
|pour cent du sommet atteint en 


13.5 millions de livres 
1958. 
La production de graines d'a- 


gropyre à crête, estimée à 2,2 


millions de livres, représente la | 


plus forte récolte depuis 1944 et 
environ 60 pour cent de plus 
que la production de 1958. 

On rapporte une -produétion 
record de graines de fétuque 
des prés, de l'ordre de 2,6 mil- 
lions de livres, prévoit-on: le 
triple de la récolte de 1958 et 
bien au-dessus de la moyenne 
de 10 ans, 

La production de graines de 
päturin commun du Kentucky 
a été plus forte au Manitoba 
qu'en 1958, alors qu'elle fut à 
peu près nulle, mais le volume 
en est légèrement inférieur à la 
moyenne décennale, La produc- 
tion de graines de pâturin du 
Kentucky Merion soumise à 
l'inspection a été inférieure à 
celle de l'année précédente, par- 


|ticulièrement en Alberta et en 


Colombie-Britannique, 
* * [3 

Le premier ‘forum’ agricole 
national sera tenu à l'hôtel 
Royal Alexandra, à Winnipeg, 
les 17 et 18 mars, sous le pa- 
tronage de la Chambre de Com- 
merce de Winnipeg et spéciale- 
ment de sa section agricole. Le 
thème général des discussions 
sera ‘‘Le rôle des fermiers dans 


|les affaires canadiennes”, 


Chaque matin, trois orateurs 
distingués parleront de problè- 
mes agricoles. : L'après-midi ils 
prendront part aux discussions. 
On assure que tous les assistants 
pourront prendre part active 
aux discussions, qu'il ne s'agit 
pas d'adopter des résolutions 
mais de se renseigne, et qu'au- 
cun frais d'enregistrement ne 
sera requis. 

On connait déjà les noms de 
quatre des orateurs invités: 
l'hon. Douglas Harkness, minis- 
tre fédéral de l'Agriculture, Son 
Exc. M. D. J, Van Balluseck, 
ambassadeur de la Hollande au 
Canada, Dr H: H. Hannam, pré- 
sident de la Fédération Cana- 


|dienne d'Agriculture, et M. W. 


Dodge, vice-président de l'exé- 
cutif au Congrès Canadien du 
Travail. L'hon. George Hutton, 
ministre de lAgriculture au 
Manitoba prendra part au moins 
à l’une des discussions d'après- 
midi. 
L 4 LA L1 

Du 8 février au ler avril on 
tiendra dans 8 centres du Ma- 
nitoba des cours (de 5 jours) de 


|soudure. Ces cours seront don- 


nés à Letéllier du 15 au 19 fé- 
vrier: et à Notre-Dame-de-Lour- 
des du 14 au 18 mars. 
L2 L1 L 

MM. Kazuto Shirota, Y. Tat- 
suno et T, Ishikawa, trois Ja- 
ponais qui ont passé les dix der- 
niers mois sur des fermes du 
Manitoba, visiteront prochaine- 
ment les laiteries des districts 


\ruraux de St-Pierre et de Stein- 


bach et les divers départements 
de la faculté d'Agriculture de 
l'Université du Manitoba. Cette 
semaine, ces étudiants japonais 
en matières laitières suivent lé 
vours d à l'école d'agricui- 
ture de 


2, “Vos pères ont tué les prophètes, 
ln ont massocré ceux qui annongaient 
d'avance la vonue du Juste, et vous, 
vous l'avez trahi ce Juste: vous l'avez 
hontousement mis à mort, comme un 
chemin, , 
a loi, vous ne l'avex pos 
gardée!" L'attaque contre la classe sa- 
cerdotale est directe, Le Sanhédrin écou. 
te dons la stupeur, outré de l'audace de 


{Clarence 
|coce et l'humidité prolongée au | 


|fendre, 


desse 


|de 


|les moyens, 
{période terne des victoires des 


118 QRINCAIENT 
DE5 DENTS 


. Vous qui 


3, Puis lo rage des membres de l'os 
somblée éclate, On les a placés dans les 
rangs des criminels, des renégats, parmi 
l'opprobre du peuple; ils sont accusés 
d'avoir trahi leur mission! Ils serrent los 
poings, en grinçant des dents de fureur. 
ls se bouchent les oreilles, 
plus entendre de pareilles horreurs, 


pour ne 
sur son visnge 
joies éternelles. 


par Jacques LEMOYNE 
Exclusit à ‘’La Liberté et le Patriote’ 


Montréal 
président 
Campbell, l'arbitre-en- 
chef Carl Voss, certains arbitres 
et la direction de la Ligue na- 
tionale qu'on accuse de vouloir 
tuer la poule aux oeufs d'or, en 
l'occurence les Canadiens de 
Montréal, Comment s'y pren- 
drait-on pour neutraliser les Ca- 
nadiens? Simplement en ne met- 
tant pas en force les règlements 
concernant la mise en échec et 
le port des bâtons. Tous ceux 
qui ont vu jouer le Tricolore 
savent que les joueurs de Toe 
Blake sont capables de se dé- 
Même Béliveau qui est 
un joueur peu enclin à la ru- 
sait rémettre les coups 
qu'on lui porte avec beaucoup 
d'autorité, On remarquera aussi 
que ses adversaires l'attaquent 
très rarement avec leurs poings, 
Le Gros Bill est surtout la vic- 
time de coups de hockey et de 
coups de patin, qui peuvent de- 
venir si facilement ‘acciden- 
tels”, Mais il semble que 


journalistes de 


Les 
sont furieux contre le 


teraient pas à employer contre 
le Tricolore des tas de coups dé- 
fendus que les arbitres ne voient 
pas, ou qu'ils laissent simple- 
ment passer pour mettre un peu 
de relief dans la partie, C'est ici 
que les journalistes de la métro- 
pole entrent en guerre, 
C'est trop! 

On imagine facilement les cris 

rage que ferait entendre 
Jack Adams si, d'un coup de bâ- 
ton ou d'un coup de patin, on le 
privait en même temps des ser- 
vices de Howe, Pronovost .et 
d'un autre de ses joueurs étoile. 
Le président Campbell serait en 
très mauvaise posture lors de la 
réunion des dirigeants de la Li- 
gue, et il devrait suivre alors à 
la lettre les directives de ces 
messieurs qui dirigent vérita- 
blement la Ligue, Car M. Camp- 
bell, tout gentilhomme qu'il soit, 
ne dirige pas la Ligue. On lui 
donne certainement juridiction 
dans les petites affaires, mais 
dans les choses sérieuses il doit 
s'en remettre, c'est normal, à ses 
employeurs qui, par hasard sont 
aussi les propriétaires des clubs 
Detroit, Chicago et Toronto. Les 
Canadiens sont en minorité à ce 
conseil et ils ne sont pas repré- 
sentés au bureau .des Gouver- 
neurs. C'est fort étonnant, car 
cette équipe est celle qui attire 


Ile plus de spectateurs aux jou- 


tes disputées à l'étranger. C'est 
grâce aux Canadiens et à leur 
jeu ouvert que les estrades sont 
pleines à Chicago, Detroit et 
New-York, sans parler de Bos- 
ton, et si on empêche les Habi- 
tants de jouer leur jeu par tous 
on reviendra à la 


Red Wings et des Leafs, alors 
qu'on a déjà vu 871 personnes 
assister à une joute régulière de 


les | 
|joueurs des autres clubs n'hési- 


|magnats 


la Nationale, 11 faut que les rè- 
wlements soient suivis, autre- 
ment pourquoi en aVoir? 
11 gagne 

Le jeune boxeur, Robert Clé- 
roux, de Montréal, s'est battu 
une autre fois au Garden de 
New-York et il a remporté une 
très belle victoire sur Willie 
Besmanoff, Ce dernier n'est pas 
un chémpion du monde, mais il 
a rencontré les meilleurs hom- 
mes de sa classe et on le croyait 
capable de vaincre un jeune 
comme Cléroux, Cette victoire 
de notre compatriote lui permet- 
tra peut-être de redonner de la 
vie à la boxe qui est en léthar- 
gie complète à Montréal, depuis 
le dernier, fiasco Moore-Durelle, 
Nous, avons déjà vu Cléroux se 
battre à Montréal, I1 ne faisait 
pas fäce à une opposition bien 
terrible mais il a su quand mê- 
me impressionner par la force 
de ses coups et sa rapidité, Con- 
tre Besmanoff, il a dû faire dix 
rondes, probablement pour Ja 
première fois de sa carrière, et 
il s'est mérité la victoire décisi- 
vement, remportant toutes les 
rondes à partir de la septième, 
C'est un atout en sa faveur, Res- 
te maintenant à savoir combien 
il faudra de temps à la pègre 


[pour mettre les mains sur Clé- 


roux et lui dicter ce qu'il doit 
faire, Chez les poids lourds, les 
américains vont être 
très prudents avec les étrangers, 
La victoire de Johanson et les 


|exigences de ce dernier se clas- 


sent parmi les choses que ces ex- 
ploiteurs n'ont jamais ‘vues a- 


|vant. 


Une leçon 
Johanson donrie aux autres 
pugilisites une très belle leçon. 
I] a d'abord protesté quand on 
a voulu lui imposér un gérant 


|américain, et il a obtenu gain 


de cause, Il a aussi protesté 
auand on a tenté de le rouler au 
sujet de sa bourse, et il a obte- 
nu gain de causé, Ingemar per- 
dra peut-être son titre contre 
Patterson, mais il aura su con- 
server à la fois sa tête et ses 
sous, Cet exemple devrait suf- 
fire à amener les autres pugi- 
listes à faire de même, On parle 
de plus en plus de bannir Ja 
boxe dans certains états améri- 
cains: ce que les enquêtes vien- 
nent de nous apprendre devrait 
inciter les législateurs à pousser 
plus loin encore leurs recher- 
ches, Il faut à tout prix chasser 
du sport des gens qui ne vivent 
qu'en exploitant d'autres hom- 


Rapport fidèle! 

Un député — Je viens de lire 
mon disçours dans les journaux. 
6 Un ami — Et vous en êtes con- 
ent? 


Le député — Je vous crois. Je! 


voudrais pouvoir parler aussi 
bien. 


Nouveaux tarifs hors saison 
vers la côte du Pacifique 


Quitte les vents froids ve pour la chaleur et 


le soleil du terrain de jeu to 
vos plans de vacances 
votre Choix: 


N'Faites maintenan 
Voici deux plans 


di Plan “tout compris”: po! 

Un billet, à bas prix, cou 
enses - 
ires, 


 vrant toutes les dépe 
— passage, lit, pour 


na 
ps 


érdinalre: à ; 


dans les Loue 


repas. Réductions impor- 


D tantes pbur,2, 3, 4 


dl var 


per- 
voyageant tour ensem) 


Pocdinate, re 


£ 
voiture touriste ou pre 
lasse. ; 


mière cl 


Voyez vôtre agent Pacifique Canädien | | 


St-Bonifaes, le 12 février 1960 


d après les Actes des Apôtres 


Images de Marie Pignal 


À, Cependant 
leur fureur, semble ignorer le péril qui 
le mênace. L'Esprit-Soint a pénétré son 
l'emportant en des régions où le 
mal n'a plus de pouvoir, Qu'importent 
la torture, la mort qui approche! les 
yeux au ciel, it décrit ce qu'il voit, et 


| S.V.P, M'envoyer grotuitement 


Bande no 3 


JE Vols LES 
CEUX OUVERTS 
1 ÉT LE Fil DE 
L'HOMME DEBQUT 
A LA DROÏTE DE 
DIEU 


Étienne, inseisible à 


brille déjà le reflet des 


| mes. Cela répugne aussi que l’on 
donne le nom de sport à cette 
| chose infecte qui nous parait à 
| peine croyable tant elle est sor- 
dide, et tant les principaux par- 
ticipants nous paraissent des lâ- 
ches et des hommes méprisables, 
Il ne valait vraiment pas la 
peine dè prêcher le christianis- 
me pendant 20 siècles si notre 
société en arrive à sanctionner 
de pareilles injustices, et à ap- 
prouver, tacitement ou autres 
ment, des escroqueries de cette 
envergure, 


Un MAL de DO: DOS 
peut être un 
Avertissement 


mal de dos est souvent dû à la 
paresse des reins. Quand les reins na 
fonctionnent pas, l'excès d'acidité et les 
déchets restent dans l'organisme, Un 
mal de dos, un repos brisé ou cette 
sensation de fatigue et de tête lourde 
peuvent s'ensuivre, C'est le moment 
re prendre des Pilules Dodd's pour les 
Reins, Les Dodd's stimulent les reins, 
Vous tous sentez mieux, dormez mieux 
travaillez mieux, Achetez des Pilules 
Dodd's pour les Reins maintenant,59" 


C'est facile de récolter si 
vous semez nos graines de 
HAUTE GERMINATION et 
de QUALITE SUPERIEURE, 


ACHETEZ ou tone ou à 
la pesée, à PRIX AVANTAe 
GEUX. 


Betterave Rouge Foncé Ph 106 | 
Corotte Nantaise Améliorée 104 
Concombre (13 variétés) 104 
Blé d'inde (10 var.) 104: 
Fôve à Beurre (9 var.) 104 


Laitue Frisée ot pomnée 106 


Radis (8 var.) 
Tomate Hûtive, ete 


; 104 
‘10e 


Plus de 200 variétés à votre 
choix, Oignonets, gazon, etc. 


COMMANDEZ TOT . PAYe 
EZ avec la commande ou 
sur livraison, Porticipex à 
notre GRAND CONCOURS! 
Bicyclette ou $50,00 


L'UNION DES JARDINIERS INC. 
PS VICTORIA,LENSEC. 


votre catalogue de semences, 
No ie. 
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St-Boniface, le 12 février 1960 


je Hg A8 d il a liberté «l L Patriote ù 


BIEN QUE 


SON COEUR 


par LÉO DARTEY 


Reproduit avec l'autorisation de la Société des Gens de Lettres 
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NUMERO 17 


— Qu'importe! Je n'avais 
plus qu'un désir, vivre loin de 
tout et de tous ceux qui m'a- 
vaient connue , , , Seul, Me Lu- 
reau reçut mes confidences, Na- 
turellement, il me:conseilla de 
rompre, de faire un éclat, mais 
bien vite il comprit qu'il était 
inutile d'insister, Alors, prenant 
son parti de mon entêtement, il 
s'inclina et ne songea plus qu'à 
m'aider dans mon désir de re- 
traite , , . Malheureusement, des 
indiscrétions avaient été commi- 
ses par ,. , par celui qui m'avait 
ruinée et abandonnée, Je ne pus 
qu'à demi éviter le scandale qui 
devait désespérer ses parents, en 
continuant à me taire, à ne pas 
me plaindre, Mais les railleries, 
l'incompréhension, presque le 
blâme, commencèrent d'entou- 
rer ma résignation, C'est alors 
que l'excellent notaire, me pre- 
nant en pitié, et pour me sous- 
traire au monde méchant, me fit 
entrer chez vous comme secré- 
taire ,., 

Encore stupéfait, effaré par 
l'étrange confession, Miche] ne 
put retenir un cri, 

…— Mais il n'avait pas le droit! 
Mais en s’'associant à l'espèce de 
suicide moral auquel vous étiez 
résolue, il a commis une mau- 
vaise action! 

— Non, dit-elle, en secouant 
ses boucles, car, avec lui ou sans 
lui, j'aurais mis mon projet à 
exécution, 

— Mais c'est une monstruosi- 
té! On ne reste pas liée avec un 
malfaiteur , . . Car cet hommè 
n'est pas autre chose! Vous con- 
damner à porter son nom est 
une imprudence folle, Voyons, 
Jacquemine, rendez-vous comp- 
te des risques que vous courez, 
Ne peut-il rouler plus enco- 
re? Vous, la femme d'un tel in- 
dividu? 

— J'ai juré de ne jamais rom- 
pre le lien qui m'attache à lui, 
dit-elle douloureuse et grave, Je 
ne suis pas de celles qui rom- 
pent un serment! 

— Mais un tel serment n'est 
pas valable . . . IL est si simple 
de vous en faire relever. 

— Non, Michel, c'est impossi- 
ble! Rien au monde ne peut m'en 
délier, 

— Mais enfin, pourquoi cela? 
Pourquoi? 

— Parce.que, dit-elle ardens 
te, celle à qui je l'ai fait est 
morte! | 

Et comme il la fegardait, éga- 
ré, elle expliqua, triste: 3 

— Pour vous convaincre, je 
vais vous révéler ce que je n'ai 
voulu confier à nul au monde. 
Michel, voici la dernière lettre 
écrite par ma mère. Vous serez 
le premier à la lire. 

Avec quelques difficultés, il 
en prit connaissance: 

“Ma bien-aimée petite fille, 
puisque le sort m'arrache à toi 
si cruellement avant que j'ai pu 
assurer ton avenir, le préserver 
de toute embüche, j'ai songé 
qu’il me restait un dernier de- 
voir à remplir après l'avoir con- 
fiée à l'honnête homme qui sera 
ton tuteur, à la tendre amie que 
fut ta marraine. Je pense aux 
années qui viendront et qui fe- 
ront de toi une femme. Je vou- 
drais, ma fille chérie, que cette 
femme que je ne connaîtrai pas, 
hélas! soit heureuse, mais je 
voudrais surtout, du bonheur qui 


a été le mien, qui est celui de 
toute créature de devoir et de 
tendresse! Je veux que tu te ma. 
rles, ma petite Jacquemine, Tu 
dois me donner cette suprême 
consolation d'accomplir le voeu 
ue je forme au seuil de la mort, 
e veux que tu sois une femme 
heureuse, une mère comblée, 
comme je le fus, Mais je tremble 
à la pensée que tu puisses lier 
ton destin à un être qui n'en soit 
pas digne absolument, complè- 
tement, car, et c'est ici que j'ai 
la chose la plus grave à te dire, 
mon enfant, quel que fût cet 
homme, quelle sque puisse être 
son indignité, je ne te reconnai- 
trals jamais le droit de séparer 
vos destinées." 

Michel s'interrompit, car il 
comprenait soudain que cette 
phrase contenait l'arrêt de son 
destin, 

—…— Mais, s'écria-t-il, votre 
mère ne pouvait pas prévoir, el- 
le ne pouvait pas soupçonner ,., 

…— Lisez, dit seulement la 
jeune fille d'une voix brisée, 

“D'autres te diront, ma petite 
fille, que certaines situations au- 
torisent la femme à reprendre 
tout ou partie de son indépen- 
dance, que certaines unions peu- 
vent être brisées, annulées, sans 
crime, N'oublie pas que, si tu les 
écoutes, tu iras contre la supré- 
me volonté d'une morte qui est 
ta mère! J'ai eu un frère, Jac- 
quémine, 11 a abandonné sa mal 
heureuse femme et son enfant. 
Mais je suis certaine que, si 
celle-ci n'avait pas à son tour 
consacré leur désunion en  de- 
mandant la séparation légale, le 
malheureux ne serait jamais 
tombé aussi bas qu'il a roulé, 
L'idée de son nom, partagé par 
une innôcente, l'aurait peut- 
être retenu, guidé, relevé. Ma 
fille souviens-toi que je fais re- 
tomber le poids de la déchéan- 
ce de ce frère si léger sur la 
conscience de celle qui, ayant 
accepté d'être sa compagne pour 
le meilleur et pour le pire, a dé- 
serté son poste au lieu de ten- 
dre tous ses efforts à régénérer 
celui dont la loi et l'Eglise a- 
vaient fait son époux, l'a aban- 
donné à son sort honteux, à sa 
dégradation! Jacquemine, lors- 
qu'on accepte de partager le 


nom d’un homme on accepte, en | tête 


même temps, un devoir vis-à-vis 
de cet homme, de oœ nom. Ce 
devoir veut que tout soit tenté 
pour sauver l'un et'l'autre s'ils 
sont menacés. 

“C'est pourquoi, ma petite fil- 
le chérie, je te dis: réfléchis, ne 
t'engage pas à la légère à un 
homme qui ne t'inspirerait pas 
toute confiance, N'accepte pas 
un nom que tu ne te sentirais 
pas le courage de défendre, de 
protéger, de garder, Car, lorsque 
tu l’auras pris, jamais je ne te 
reconnaîtrai le droit de t'en dé- 
faire.” 

— Mais, reprit encore Michel, 
votre maman ne pouvait pas 
prévoir , ., 

— Ma mère avait tout prévu, 
Michel! Voyez plus loin! 

“J'ai fait un rêve pour toi, 
ma chérie. Après avoir tendre- 
ment aimé Suzanne Raveau, et 
avoir trouvé en elle la fidélité 
de l'amitié, la droiture du coeur 
et de l'esprit, je pense que son 
tils, ce petit Antoine, élevé par 
elle dans le culte des même ver- 
tus qu'elle pratiqua si bien tou- 


Superbes! Difiérents! 


Si vous cuisez à la maison, 
faites très bientôt ces tendres 


résultats, employez 
j la Levure 
Active 
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PETITS PAINS EN TRESSES 


1: Chouffer à ébullition 
VA tasse de lait 
Laisser Hédir, 


petit bol 

YA tasse d'eau tiède 
Ajouter, en brassant, 

1 c. à thé de sucre 
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il 
fun 
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375° ,de 12 à 15 min. 
pain - . 


le sa jeunesse, serait peut-être | 


un mari digne de ma Jacauemi- 
ne? Lorsque tu seras en âge de 
lire cette lettre, si ton coeur n'a 
pas encore parlé pour un autre, 
accepte de le connaître, de l'é- 
tudier, de chercher à savoir si 
lu pourrais l'aimer, C'est tout 
ce que je te demande, Je veux 
le luisser la liberté entière de 
ton choix, mon enfant chérie, 
car je veux que ce choix soit 
sans appel, Songes-y bien avant 
d'épouser Antoine, ou tout au- 
tre! Réfléchis, et lorsque tu se- 
ras prête à donner la parole, 
viens, sur ma tombe prendre 
l'engagement formel que j'exige 
de lol: celui de ne jamais rom- 
pre de toi-même l'union que tu 
me demanderas de bénir." 

Hésitant encore, il releva les 
yeux vers le petit visage dou- 
loureux mais résolu de la jeune 
fille, Avec une douceur infinie, 
comme si elle redoutait de lui 
faire mal, elle di: 

— Michel, cet engagement, je 
l'ai pris, Ce serment, je suis al- 
lée le faire sur la tombe de ma- 
man quand je fus décidée à é- 
pouser Antoine Raveau, Main- 
tenant, est-ce bien vous qui pou- 
vez me blâmer de considérer ce 
serment comme inviolable? 

I! allait protester encore, crier 
l'indignation de son coeur sai- 

nant; mais, sur le pur visage 
evé vers lui, il lut un tel res- 
pect soumis pour celle qui avait 
eu la cruauté d'exiger un tel 
serment par delà la tombe, que, 
par un effort surhumain, il ar- 
rêta sur ses lèvres, toute parole 
de révolte qui aurait pu blesser 


cet amour filial, profaner ce 
culte, 

Et, dans son regard, il lut en 
même temps la condamnation 


de Jeur bonheur et de tout es- | 


poir, 

— Jacquemine, dit-il seule- 
ment avec une douleur infinie, 
vous me blessez bien cruelle- 
ment, chère petite fille! 

Doucement, avec des larmes, 
elle secoua la tête, 

…— J'ai juré, Michel! 

I1 courba davantage la tête, 
sachant ce que ces mots conte- 
naient d'inexorable prononcés 
par un être de la qualité mora- 
le de Jacquemine. 

Elle comprit sa soumission, et 
avec une grande douceur: 

…— Ah! Michel, murmura-t- 
elle, vous ne m'avez pas déçue! 
Vous seul, à qui j'ai révélé le 
véritable motif qui me fait gar- 
der ce nom détesté, vous qui en 
êtes pourtant l'unique et dou- 
loureuse victime avec moi, m'a- 
vez épargné les sarcasmes et les 
railleries que tous les autres ne 
m'auraient päs ménagés, certes! 
Michel, je vous remercie de tout 
mon coeur d'avoir compris que 
ma résolution était inébranlable 
et serment sacré! 


Un long moment, il resta si- 
lencieux, «les traits crispés, les 
yeux clos, sur des larmes peut- 
être, mais soudain il réagit, 

— Mais tout cela ne m'expli- 
que pas pourquoi je vous retrou- 
ve ici aujourd'hui , , . ici où 
vous êtes venue le rejoindre? 


Doucement, elle secoua la 


— Michel, me comprendrez- 
vous encore, lorsque je vous di- 
rai que c'est pour tenter de le 
sauver ? 

, — Quoi? 
ment, Lui? 

— Lui, ou tout au moins son 
honneur, celui du nom d’une ad- 
mirable femme qui fut l'amie de 
ma mère , , . du nom que je 
porte moi-même à présent, et 
dont maman m'a commandé de 
rester, envers et contre tous, la 
fidèle gardienne, Le malheureux 
est au bord d'une suprême folie; 
j'en ai été avertie par une lettre 
que m'a fait parvenir Me Lu- 
reau, chez les religieuses où j'a- 
vais été chercher asile à Paris 
en fuyant Kersac, £ 

— Oh! s'exclama Vincent, il 
la connaissait, le traitre! Et je 
l'ai supplié, en vain, de me la 
faire connaître! 

Elle sourit tristement: 

— Ilme faut pas lui en vou- 
loir, 11 ne faisait qu'exécuter la 
consigne Ne je lui avais donnée, 
Je ne voulais pas que vous puis- 
siez venir me relancer, Michel! 

— Vous aviez donc peur de 
moi, méchante? 

— C'est de moi, surtout, que 
j'avais peur, et de ma faiblesse 
que j'avais mesurée à Kersac 
lorsque vous m'aviez prise dans 
vos bras. Ah! Michel, ne m'en 
veuillez pas! 

— Vous en vouloir, mon en- 
fant chérie, quand vous me ren- 
dez en même temps le plus mal- 
heureux et le plus fortuné des 
hommes! Mais je bénirai pres- 
que votre fuité, puisqu'elle est 
l'aveu même de votre amour! 

— Triste amour, qui commen- 
ce et finira dans les larmes. 
Voyez, depuis l'instant où nous 
avons commencé de nous aimer, 
tout s'est ligué r accumuler 
nos angoisses. N'est-ce, pas une 
punition du ciel? Ce sentiment, 
même condamné par moi au sa- 
crifice, n'est-il pas une faute 
dont je dois subir la pénitence? 

— Non, non, dit Michel avec 
ün amer sourire, ne mêlez pas 
le ciel où il n'a sûrement rien 
à faire, ma petite bien-aimée., Je 
crois plutôt que nos tourments 
sont dus à l'intervention de 
uelque démon, Mais, pour en 
tre certain, il faudrait que je 
puisse voir l'écriture du billet 
pre RG lait la situation 

i e celui dont vous 


s'écria-t-il sourde- 


— Le voici, dit Jacquemine 

sans hésiter, } 

— C'est bien ce que je pen- 

sais, fit Michel en le parcourant 
Celle qui vous a écrit: 


l'opérer il 
Are a a DA 4 devrait aller chez 


moyen pour 
où elle Fait 
votre 


LA LIBERTE 


Vive les omelettes 


Voici d'abord la bonne omelette au lard salé où au bacon, 11! 
rudent de faire dessaler le lard, Diviser en tranches | 
e pouce au moins, Couvrir d'eau froide et faire jeter | 


est toujours 
de un quart 


ET LE PATRIOTE 


| A qui la faute? | 


On ne peut ouvrir un journal 
ou une revue sans trouver un 
article qui traite de la délinquan 
ce juvénile, Sans aller jusqu'à la 
criminalité, un bon nombre d'a- 
dolescents donnent du souci 
leurs parents, Les professeurs se 


| plaignent du peu d'attention de | 


leurs élèves, Bref, il existe sûre 
ment un maluise de la jeunesse 


Les optimistes répètent qu'à 
toutes les époques, les sdulles 
ont tonné contre les adolescents 
En dépit de leurs excuses, il est 
indiscutable que le mal a em 
piré à notre époque, D'où cela 


provient-11? On parle de l'après 
guerre, du rythme de la vie ac 
tuellement, du trop grand maté: | 
rialisme de la société, Ces cau 
ses contribuent au malaise ac 
tuel, sans doute, mais, si l'on va 
au fond des choses, on trouve 


une autre cause, la plus sérieus 
la démission des parents 


Les parents ont peur de leurs 


un bouillon, Egoutter, Si on utilise du bacon, on n'a qu'à l'acheter | enfants, ils n'osent les contra 


tranché à l'épaisseur désirée, 


Faire dorer lard ou bacon; enlever un peu de gras si on le 
désire, Battre les oeufs légèrement et les verser d'un seul coup 
oûêle sur laquelle ils s'étalent d'eux-mêmes, Remuer 
e dos d'une fourchette, tournant en rond des bords 
vers le centre sans hâte ni précipitation, Après quelques secondes 
de cuisson, agiter doucement la poële à plat en un mouvement de 
va-et-vient qui empêche les oeufs de s'attacher, Aussitôt que les 
oeufs sont raffermis, mais encore bien moelleux il ne faut plus 
remuer. Laisser ains! sur le feu 4 ou 5 secondes, puis glisser déli- 


au milieu de la 
les oeufs avec 


catement'sur le plat, 


Et maintenant, l'omelette fourrée aux petits pois. Cuire l'ome- 
lette dans du beurre bien chaud, Au moment de servir, ajouter les 
pois chauds et replier l'omelette, Glisser sur un plat et verser 
autour une tasse de sauce aux tomates épaisse 

Pour les fervents de l'omelette sucrée remplacer les pois par 
de la gelée défaite à la fourchette, 


MONTREAL -— Des manteaux 
magnifiques, des costumes aux 
formes bien nouvelles et toute 
une gamme de façons de mettre 
en valeur les épaules et les han- 
ches, tels sont les poidts saillants 
de l'exposition du printemps et 
de l'été 1960 qu'a présentée l'As- 
sociation des Couturiers Cana- 
diens de concert avec la Cana- 
dian Fabrics Foundation (la 
Fondation des Textiles Cana- 
diens) et le de 4 Textiles 
Institute, lors d'un déjeuner of- 
fert à la presse et au monde de 
la mode, au Salon Versailles de 
l'hôtel Windsor, à Montréal, 
Dans un défilé de modes mettant 
nettement en vedette les tissus 
canadiens, les modèles ont exhi- 
bé les principales créations de 
douze couturiers, 

En voici les thèmes prédemi- 
nants: 

Les manteaux magnifiques ,.. 
se font remarquer par leur am- 

leur réglée et leur ligne plane, 
eurs manches profondes et lar- 
ges, leur encoluré sans collet, 
lusieurs sont réversibles et la 
plupart sont harmonisés à des 
costumes et robes pour créer une 
agréable impression d'ensemble, 


Les costumes les plus capti-||! 


vants comportent un corsage 
plus long et des effets de jaquet- 
te allongée. Les couturiers, en 


certains cas, réduisent les ja-|! 


quettes à la longueur des doigts 
ou, plus joliment encore, les a- 
justent de façon à dessiner des 
courbes légères et de longs pé- 
plums. Les jupes de costumes 
sont de formes simples, avec 
l'accent sur les plissés, les plis 
étalés et les amples bouillons. 


Les épaules sont SOReS d'une 
attention soignée dans la dispo- 
sition et la pose des nouvelles 
manches et.dans plusieurs em- 
piècements peu communs, Les 
empiècements bouillonnés du 
corsage s'insèrent souvent dans 
des manches aux lignes douces, 
larges au sommet et portant des 
plis profonds qui s'ouvrent en 
chasubles du côté extérieur de 
l'épaule. L'encolure large, ou- 
verte et incurvée, sans collet, 
conttibue à accentuer l'impres 
sion de largeur à la partie supé- 
rieure, 

Le corsage plus long, élément 
que les couturiers canadiens ont 
appliqué à leurs collections de 
l'an dernier, devient cette an- 
née un fait établi bien que l’al- 
longement de la ligne soit obte- 
nu de façon si subtile qu'on ne 
le remarque pas. Les jupes qui 
prennent bas, la taille légère- 
ment descendue et les hanches 
profondément incurvées sont 
choses courantes; 


Principales créations pour 1960 


néreux abaissent encore la taille, 

Toutes les collections sont 
merveilleuses de couleurs et les 
couturiers s'enthousiasment vi- 
vement des motifs . ,, lainages 
et fibres mélangées de fabrica- 
tion canadienne dans les tweeds 
et les tartans pour le jour . ,, 
cotonnades attrayantes et tissus 
soyeux à motifs floraux pour le; 
soir, 


T Chez le médecin 


Le médecin: — A la bonne 
heure, votre estomac est complè- 
tement mieux. 

Le client: — Très juste, doc- 
teur, mais maintenant, c'est mon 
coeur qui ne va plus depuis que 
j'ai reçu votre compte .,, 


Vous avez sans doute remar« 
qué que bien des mamans se font 
une fausse conception du bien- 
être de léurs enfants qui ne sont 

as encore d'âge scolaire, Dans 
eur crainte exagérée que leurs 
chérubins prennent du mal, elles 
les gardent bien au chaud dans 
la maison, tout l'hiver. 

Si vous désirez, chères ma- 
mans, que vos petits conservent 
leurs belles joues rouges jus- 
qu'aux jours plus doux et soient 
assez forts pour résister aux 
germes de maladies variées qui 

ullulent dans l'air au débuts 
äu printemps, habillez-les bien 
chaudement# et, à moins d'un 
froid exceptionnel, sortez-les un 
eu tous les après-midi. Ils pro- 
iteront de l'air pur et des rayons 
du soleil si favorables à la santé. 
+4 + 


Il est toujours imprudent de 

imper sur un échafaudage -de 
ortune constituée par des cais- 
ses, des chaises et autres objets 
pour atteindre un point élevé, 
étagère ou rayon de placard, par 
exemple. Un. petit escabeau ou 
un tabouret solide rend le mé- 


les ceintures,|me service, mais avec plus de 


les ceinturons et les blousés gé-| sécurité, 5 
en mme mme eme mean immmenmmmaler 


AU SERVICE DE 
VOTRE BONHEUR 


Lo maman insouciante et ‘ 


la maman prévoyante 


par le Dr Adrien Ploutfe 


La première maman est une 
brave femme, excellente ména- 
gère qui tient sa maison dans 
un état de propreté parfaite, 
Son mari et ses enfants n'ont 
u'à se louer de l'avoir au foyer, 
e'n'a qu'un défaut: elle né- 

e la santé des siens. Un des 
enfants n’a pas le poids normal 
et il devrait aller voir le méde- 
cin. Sa grande fille a besoin d'u- 
ne paire de lunettes depuis deux 
ans, L'ainé a de qe gda- 
les et le spécialiste aurait dû 


a quatre ans, Un 
est at- 


Elle nadiennes sans exce 
don n'écoutent-elles pas la vole 


Noyez: Liste 


vivement il est conduit chez le 
médecin, dès la moindre alerte 
ui menace la santé de ses en- 
ants, la maman s'empresse d'y 
remédier. 

À laquelle de ces deux ma: 
mans canadiennes, mesdames, 
voudriez-vous ressembler, à la 
première ou à la seconde. : 


J'ai confiance en la droiture 
de votre jugement et j'entends 
votre réponse unanime, Mais a- 
lors pourquoi toutes les mamans 
n'a nt-elles pas comme la se- 


conde en + gr 

La santé des enfants est un 
capital précieux r la famille, 
Vous le savez. C'est une source 


de bien-être. Pourquoi toutes les 


de la raison et du bon sens? 


rier, Ils craignent d'être appelés 
vieux-jeu, ils n'osent naviguer à 
contre-courant, ils veulent sui 
vre la mode, faire comme les 
autres, rivaliser avec le voisin 

Quand leurs enfants arrivent 
à l'adolescence, les parents pous 
sent les hauts cris devant leur 
comportement, Ils accusent la 
société, le système d'éducation, 


tet tout, Ils oublient que l'édu 


cation commence dès le berceau 
et que le petit homme ou la bam- 
bine de six ans possèdent déjà 
l'embryon de la 
qu'ils garderont toute leur vie, 
qu'ils ont déjà une sorte d'échel 
le des valeurs, empirique, je 
veux bien, mais assez bien af 
firmée, 

L'enfant à qui on ne refuse 
jamais un bonbon ou quelques 
sous pour s'en acheter, celui 
qu'on ne réussit pas à mettre au 
lit à une heure convenable, à 
qui l'on permet de regarder tout 
ce qu'il veut à la télévision, ne 
fera jamais un adolescent stu- 
dieux et discipliné, La fillette à 
qui l'on a inculqué un goût im- 
modéré de la parure, ne songera, 
devenue grande, qu'à son corps, 
sa beauté, son maquillage, et 
aux moyens d'attirer les garçons. 


Parents qui ne voulez pas que 
vos enfants deviennent des ado- 
lescents révoltés ou sans disci- 
pline, apprenez à vous faire obéir 
dès les premières années. Sachez 
donner l'exemple de la discipli- 
ne et du sacrifice, 

MAMIE, 


Coffret 


de 


Posette 


— Je ne saisis pas bien; vous 
me dites que vous n'avez pas 
changé de métier, 

Pourtant je vous ai connu lai- 


tier, puis marchand de vin et| 


maintenant je vous retrouve em- 
ployé de la compagnie du gaz. 
— Mais c'est très simple, au 
contraire, je continue à mettre 
de l'eau. Maintenant, c'est dans 
le compteur, 
+ 


Si votre invité ne semble pas 
jouir de son séjour chez vous et 
ne ‘sait pas remercier gentiment 
à son départ, le mieux que vous 
ayez à faire est de distancer les 
invitations ou de les supprimer 
complètement, 

SU 


* + 
Saviez-vous que, d'après les 
statistiques, plus de 50 pour cent 


des enfants du monde entier ne 


reçoivent aucune éducation. 
VE 


Quand. l'oeil n'exprime rien, 
c'est que l'âme individuelle est 
endormie, appesantie. Ces yeux 
morts n'iront jamais éveiller 
chez les autres les sympathies 
vives et profondes, ils n'entrai- 
neront ni les coeurs ni les intel- 
ligences, ils n'ont aucun pouvoir. 

(Mâdame Swetchine) 
+. %: + 

L'avion volait depuis une de- 
mi-heure à toute vitesse quand 
le pilote se mit à rire comme un 


petit fou. 


— Eh bien! qu'est-ce que vous! 


avez, dit un passager, il y a quel- 
que chose de drôle? 
Oh! non! répondit le pilote, 


uelle tête ils vont faire quand 


s s'apercevront que je me suis 

échappé de l'asile, 
+ * 

Pour protéger de la rouille le 
couvercle d'une salière, on en 
couvre l'intérieur de paraffine, 
puis, aÿant que celle-ci-soit com- 
plètement solidifiée, on libère 
chacun ‘des trous du couvercle 
avec un cure-dent, 

+ 5 +: 

Le sourire est Bon dans les 

eux d'une mère, Il est Beau sur 
es lèvres d’un enfant. Il est 
Grand dans les traits d'un père. 

CRC EN 

Le sel d'Epsom empêche les 
tissus délicats de se décolorer 
au lavage, Il suffit simplement 
d'ajouter une cuillerée à thé de 
sel à chaque selon d'eau. 


o * à 
Un mendiant se promène te- 
nant un en tale et mur- 


murant d'une voix dolente: 


pari tié d’ r 
re Pi up 
euven un 

Dial de nee, lui 


personnalité | 


| 
| 


Q. 
interèt et 


C'est toujours avec 
plaisir que je lis vo 
tre courrier, J'ai un problème 
sur lequel j'aimerais votre a- 


vis impartial, FPrésentement, 
je suis en douzième année 
dans un pensionnat, 
rais poursuivre mes études et 


? 
: Cou 27772 de 
2, 


prier voire mère de vous frap- 
per légérement les doigts quand 


| vous cédez à votre mauvaise ha- 


Jd'aime- | 


bitude, Ou encore, essayez de 
vous ronger les ongles en vous 
regardant faire dans un miroir, 
Cela suffit parfois à la guérison, 
Cette image vilaine vous pour- 


obtenir un diplôme universi- [suivra et vous fera arrêter subi- 
taire, Une amie suit des cours |tement, Je ne crois pas que dans 
au Collège St-Joseph de St: | votre cas une aliméntation fau- 
Boniface et se dit heureuse }tive soit la cause de cette mau- 
et satisfaite, Je rêve de l'y |vaise habitude 
suivre, Or, on me décourage, dé 4 
ms. mem que Jen as As. | Q. — Mon fils épousera au 
me cg Pr ee 1 De |‘printemps une jeune fille que 
+ Aa Le ! ° Û io d “| Fe , | nous aimons beaucoup, mon 
sent libre. Que dois-je faire? | mari et moi, Elle vient assez 
Merci, chère Louise, | souvent cher nous et admire 
à STELLA, | un tableau qui orne le mur 
R Que vous vous destiniez| au-dessus de notre cheminée, 
à la vie religieuse, au mariage! Cette peinture nous fut offerte 
[ou au célibat, n'en déplaise à| on cadeau de noces et nous l'a- 
ceux ou celles qui vous conseil-| ,ons toujours gardée précieu- 
le nt, vous n'en saurez Jamals | sement, malgré qu'elle soit un 
assez Je vous conseille de pro-| peu trop grande pour le salon 
fiter de la magnifique occasion ue nous avons maintenant, 
qui vous est offerte et de con- royez-VouS que nous pour- 
tinuer vos études. Vous n'êtes! ons l'offrir au jeune couple? 
|pas certaine de vous marier, Merci, — MAMAN. 
| d'ailleurs, et si vous désirez vous 
faire une autre carrière, vous R Puisque la fiancée de 
apprendrez qu'on exige de plus! votre fils vient souvent chez 
en plus le diplôme universitaire, | Vous et qu'elle a admiré cette 
[Si vous vous mariez, la culture | peinture, demandez-lui si elle ai- 
supérieure que vous atteindrez | merait l'avoir dans son foyer en 
|par des études avancées vous|ajoutant que vous feriez rafral- 
| permettra d'être une épouse qui|chir le cadre et le tableau, Dites- 
| saura comprendre les intérêts de|lui qu'il vous ferait plaisir de 
{son mari, de l'aider de vos con-|lui donner la peinture, mais 


{seils au besoin et de bien édu- 
 Quer les enfants que vous aurez, 
|Le temps est passé et depuis long- 
temps, où il suffisait à une jeune 
fille de savoir lire, écrire et être 
bonne ménagère pour faire une 
|bonne femme, Continuez donc 
vos études, ma jeune amie et 
[merci de vos bonnes remarques, 
| LA L] . 


Q. — Je me propose de fai- 
re un voyage dans la province 
de Québec à l'été et je désire 
faire une croisière au Sague- 
nay. Pourriez-vous me dire où 
je pourrais obtenir des rensei- 
gnements moe sur la durée 
et le coût d'un tel voyage? Vos 
renseignements sur d'autres 
sujets me sont souvent utiles, 

VOYAGEUSE,. 


R. — Si vous lisez bien toutes 
les pages du journal, vous y ver- 
rez des annonces d'agences de 
voyage. En les consultant, soit 
par écrit ou en personne, vous 
obtiendrez tous les renseigne- 
|ments voulus. Je vous remercie 
|de votre appréciation, 
| * * CL 


| Q — Nous terminerons, 
mon amie et moi, notre cours 
d'école supérieure, onzième an- 
née, Nous aimerions ensuite 
prendre le cours de techni- 
cienne én rayons-X. Pourriez- 
vous nous dire, où nous pour- 
| rions obtenir les renseigne- 
| ments nécessaires? Merci. 
DEUX CAMPAGNARDES. 


R. — Je vous félicite de votre 
| belle initiative et aussi de vou- 
loir vous renseigner au plus tôt, 
Ecrivez ou présentez-vous en 
| personne à la directrice du grand 
[hôpital de la ville la plus rap- 
| prochée de chez vous. ë on n'y 
| donne pas le cours, cette person- 
ine saura vous dire où vous a- 
| dresser. Sans en être certaine, je 
Icrois qu'on exige le certificat 
| de douzième année. 
| % ‘ee 
| Q. — Depuis quelque temps 
je me ronge les ongles et ke 
n'aime pas cela, car je vou- 
drais les faire allonger. Croyez- 
vous que cela puisse dépendre 
| de mon alimentation? Donnez- 
| moi un conseil, je vous prie. 

LOUISE AUSSI. 

R. — Puisque cette habitude 
ne date que depuis peu de temps, 
|je pense que c'est tout simple- 
ment de la nervosité, La prin- 
cipale condition pour vous gué- 
rir est de le vouloir fortement, 


trucs, comme de garder des gants 
aussi souvent que c'est possible, 
de mettre sur le bout de vos 
doigts une couche épaisse de ver- 
{nis incolore, de vous habituer au 
|calme:en restant de longs mo- 
ments les mains croisées, de 


5 indications suivantes: | 


+ Lo nom et le prénom du destinataire. 
+ Le numéro et la rue, où bien le numéro de la 


VOUS AUSSI, SOYEZ PRÉCIS à 


Assurez-vous que la suscription de vos lettres 


route rurale ou de case postale, 


qu'elle ne doit pas se croire obli- 
gée de l'accepter, si elle ne croit 
pas que le tableau conviendrait 
dans le logis que le jeune couple 
occupera, On trouve souvent 
certaines choses très belles chez 
les autres, tout en ne désirant 
pas les avoir chez soi. 


LOUISE, 


Patron imprimé 


Numéro du patron: 9482 
Grandeurs: 2 à 10 
Prix: 50e 


(Paiement en monnaie seulement, les 
timbres ne sont pas acceptés.) 


Ensuite, vous userez.de petits| Envoyez votre commande à: 


Marian Martin Dept,, 

La Liberté et le Patriote, 

60 Front St, West, Toronto, Ont, 
{non à Winnipeg) 


Ecrire lisiblement le numéro du pa- 
tron, la grandeur, votre nom et votre 
\ resse, 


et colis porte ies 


#< 


Li 


santé pu 
colla L 


+ La ville ou le village. ©. 
+ La province (ou l'équivalent) êt 1e n 


+ Vos propres nom et 


Er met 


— Vous avez l'air d'y voir 
clair! 


Les officiels de la 
ue comptent sur Ja 
de toutes les ma 


Vol, 44--No #4 


Pour téléphoner 
une petite annonce 
signalez SPruce 5-8443 


entre 9 h, du matin et midi ou 
2h et 4 h, de l'après-midi 
cg du lundi au vendredi 


TISANE CISBEY — Vous pouvez maln- 
tenant vous procurer la célèbre Tl- 
8 NE CISBEY chez M, KE. Sabourin, 
198, avenue Provenchbr, St-Honlface, 
Par ln poste: #1400 franco,  138-T,F, 

A LOUER — St-Bonitace Logis privé: | 
à pièces ur: malson Wanquile, [res 

lique. Signaler: CHapel 7- , 
ve P TA TON 


A LOUER — SC-Bonifnce, Près des 
rues Taché et Rare, CHARS pour 
homme, Signalez: CÉdar 3-4526, 

: * 42-513-TF, 


A LOUER = St-Boniface, Chambre 
avec facilités de cuisine: évier, ‘'ran- | 
ette”, armoires, Près autobus, Pour | 
eue fille ouwrdame qui travaille. 530 | 
par mois, Signaler: un 


Pas de cheveux gris . . . 


Si vous faites nuage du merveilleux 

produit JAMAIS GRIS, Aussi si 

vous souftrez de Rhumatisme ou 

d'Arthrite, 

Ecrivez pour nos dépliants gratuits 
C. C. Jamieson 


Boite postale 22. Transcona, Man 
Téléphone: CAstle 2-4492 


HOVATZOS 
FLEURISTES 


Spécialité; fleurs pour mariages 
Bou uets de corsage et autres 
ouronnes mortuaires 


253, ave Notre-Dame, Winnipeg 
Téléphone WHitehall 3-2934 


Horloger suisse 
Louis Matile 
& Fils 


maintenant ou no 237, rue Garry 
vis-à-vis le nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone WHitehall 2-6625 


Prenez un repas à la dinde servi 
n'importe quel jour de la semai- 


ne sauf le dimanche, en 
entre 11 h. 30 am. 
et 8h. pm. | 
ou 
344, rue Main, Winnipeg 
Un régal pour toute ja famille 


Notre spécialité: le poulet frit 


Salle de banquet 
pour toutes occasions 


Téléphone WhHiteholl 2-9076 


La 
"Norwood Jewellers” 


105, avenue Marion 
St-Boniface, Man. 


Téléphone CHapel 7-2790 


Inspecteur officiel des montres 
du Canadien National 


Réparations de montres, horloges 
et bijoux notre spécialité 


Débnt 
PHARMACY 
Maintenant située à 
243, rue Marion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 


à mi-chemin entre les rues 
Taché et des Meurons 


Téléphone CHapel 7-3533 
Nous livrons à domicile 


Cartes de souhaits en français 
et en anglais 


Mesa m nl 


Faites-vous 
donner 
votre 
permanente 


gere 


ON! Réalisez 42,50 à 89.00 de 
| ré en vendant n 1 
la maison et la , VI 
ren , LO8m 


FRS y: mier, Montr 


mor 
1000, 


A LOUER — #t-Boniface, Chambre a* 
vec facilités de cuisine, Four de. 
moiselle, AUTRE chambre pour hams 
me, Ave OÙ SANS pension, Garage, 
Près autobus, Signaler: CEdar 1-5408, 

N-53-460, 


A LOUER = Précieux-Bang, Joli logis! 
2 pièces, avec rétrigératéur et faci- 
lités de cuisine, US81 chambre 
meublée avec facilités de cuisine, 
Signaler: CHapol 7-6082,  43-530-T,F, 


A LOUER — 8i-Bonifave, 596, rue Aul- 
neéau, Logis: 2 pièces et cuisine, 2e 
étage, Adulles de préférence [LEE 
ler: CHapel 7-1979, 10-4717, 


v 
es cop À 
its ne 


A LOUER — St-Boniface, Chambre 
meublée près hôpital, Facilités de 
cuisine, Signaler: OCEdar 31-4797, 

13:533-480, 


CHAMBRE KT PENSION pour homme, 
A St-Boniface, Avec stationnement, 
Signaler: Chdar 93-0840,  44-541-440, 

ON DEMANDE — Logis! 2 pièces chez 
personne qui prendrait soin de bébé 


pendant que mère trav aille! Signaler! 


JUstice 90-4207, après 5 heures, 
4:-543-440 


NAGER EN VILLE 
“chanty" ou bun- 
galow: 4 pièces, Palerals comptant 
S'adreuser À Boite 544, La Liberté 
et le Patriote, 619, avenue McDermot, 
Winnipeg. LL ENT LES A 2 


URGENT DEVONS DEMENAGER 
Désirons maison à St-Boniface, Nor- 
wood où St-Vital, Payerons bon mon: 
tant, Appelles Mme Beaulieu, CHapel 
74446, 42-502-TF, 


DEM 
acheter 


DEVANT 


voudrais 


— | 

Magnétophone (tape 

recorder) appartenant À M. l'abbé 

Bélanger, Valeur: 6349.50 pour #215 

S'adresser à Georges Fontaine, rue 
Provencher, Tél,: CHapel 7-1425, 

12511-T,F, 


A VENDRE 


A VENDRE — Méfrigérateur “AMC"\ 
2 ans d'usage, Propre, En bon état 
Prix: #125, Signaler: CHapel 7-3116, 


11-539-44€, | 


24 bancs d'église (15 de 
longueur), Sapin Douglas, Couleur 
naturelle, S'adresser au presbytère, 
1026, avenue Manahan, Fort Garry, 
Signaler, Glover 5-6961, { 

41-534-46C, 


A VENDRE 


— | 


AUTO A VENDRE — Oldsmobile 1955 
Super 88, sedan, Deux tons, Air con- 
ditionné, Transmission automatique 
Hydramatique, “Power sterring” eti 
“Power brakes' (servo-freins). $1,305 
Signaler: WHitehall 3-1476, ou SPruce 


4-0963, 144-542-4140, 
A VENDRE — Chevrolet 1950, 50,000 
milles, Equipements: radio, chauf- 


frette, chargeur, Pneus comme neufs 
Conduite exclusivement par proprie- 
taire, S'adresser À N, Monchamp, 362, 
rue Des Meurons, 4-548-46C, 


A VENDRE — St-Vital, Maison: 4 piè- 
ces, Près école et église catholique 
Paiement mensuel: 875. Chauffage à 
gaz neuf, Comptant requis: $5,000, 
Pas d'agents, s'il vous plait, Signa- 
lez: CEdar 13-4326, 43-524-44P, 


A VENDRE — St-Boniface, Bon édifi- 
ce: 2 étages, Garage. Logis: 5 pièces, 
Epicerie, comptoir-restaurant. Bonne 
affaire, Echangerait contre maison, 
Signalez: CHapel 7-7388,  42-503-45C, 


A VENDRE — Sf-Boniface, rue Ber- 
trand, Près hôpital, Maison: 6 pièces, 
En bon: état, 89,500, à termes, Signa- 
ler: CHapel 71-6350, 44-550-44C, 


SI VOUS DESIREZ TOUT COMPTANT 
pour votre-.maison, appelez Gus Fre- 
dette à SPruce 5-3363. Aussi à VEN- 
DRE maison avec comptant requis 
à partir de $500! 26-299-T,F, 


Supports Spencer 


Corsets, gaines, soutiens-gorges, SUp= 
ports chirurgicaux pour hommes et 


femmes, faits sur mesure, S'adresser 
pour rendez-vous! Lillian Evans, 47, 
chemin Elm Park, St-Vital, CHapel 
7-4507, 


GUERTIN Frères 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


343, rue Sherbrook 
Winnipeg — Tél. SUnset 3-7258 


PIANOS ET ORGUES 
A VENDRE 


Agent exclusif pour les pianos 
Heintsman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond 


Communiquez avec notre représen- 
tant français, M. Jean Carignan. 


J. J. H. McLEAN & CO. LTD. 
|| Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél: WHitehall 2-4231 


Davidson 
Monumental Co. 


MONUMENTS — BORDURES 
DESSUS DE FOSSE EN BETON 
(réduction sur commandes d'hiver) 

605, ave Harbison, Winnipeg 

Téléphone.: LEnox 3-8418 


Propriétés immobilières 


de 
1960 


chez 


Golden Beauty Salon 


où vous pouvez vous faire faire 
la plus nouvelle permanente — à 
la dernière mode de Paris, New- 
York ou Hollywood au prix de 


55.95 et plus 


Une bouteille d'exquis partum 
français GRATIS avec chaque per- 
manente 

Pas de rendez-vous nécessaire, 


‘Emmenez vos amis et votre famille 


Golden Beauty Salon 


St. Mary's et Hargrave, Winnipeg 


Une rue au sud de la gare d'autobus 
en face de la cathédrale Ste-Marie 


Profitez-en pour diner chez 
Golden Drugs. Repas complet 69e 


de tout genre — maisons blocs- 
appartements, ouvertures d'entre- 
prises, terrains. terres agricoles. 


Voyez votre nouvean 
représentant français 


FOUR PROVINCES 
INVESTMENT CO. 
Fred Hamelin, 332, rue Main 
Téléphone: WHitehall 2-7256 
Résidence: ALpine 3-4192 
26 St. Michaels Road. St-Vital 


On demande vieille monnaie 
et vieux timbres 

Pour recevoir port payé, très gros 

catalogue des prix que nous payons 

pour vieille monnaie et vieux tim- 


bres, 
monnaie à 


ALBERT STERN & CO. 
616, édifice Mcintyre 
416, rue Main, Winnipeg 2, Mon, 


faites parvenir 25 sous en 


 WILFRID/ROYAL (INSURANCE) LIMITED 
SAFECO pour RO RS rite ré” 


306, édifice Avenue 


Dimanche 


Winnipeg, Man. 
* Téléphone WHitehall 3-1558 


14 février, 


DL tb qqn vs 


A 
OUT | a milles de Canada 


“ pue La Hroquerie, } 
de De age ie 
dresser : ER sa Bro- 


uerie. ; 
ke "1, 
VENDRE — Bur oh 


in Dawson, À 
kers et à à 
milles de route périmètre, 20 lots 
d'environ 60! x !, Egouta et eau 
disponibles, Eeole élémentaire 2 clasr 
ses et école supérieure 12 classes, 
Service d'autobus & fols par jour, 
Bonne terre, Préparerait jardin et 
planterait arbres, sur’ demande, #'a 
dresser À À, Grossman, Lorette, Man, 

41-50-46€, 

A VENDRE — Lorette, Man, 1 maison! 
4 pièces: fini en astuce, Dimensions! 
26! x 00, avec annexe de 0 x 1b' 
à l'avant et autre annexe (Karage) 
12 x 24 de l'arrière, Lot spacieux} 
150 x 290 (1 acre) comprenant pes 
louse, verger et jardin, Gurage dé- 
taché de maison: 10° x 22, compris 
ou non au gré de l'acheteur, 2 sy 
tèmes d'eau actionnés à l'électricité: 
1 pour l'eau de pluie, l'autre ur 
celle du puits de 140', Chauffage: 
huile, Installé en 1957, Soubamement 
À la grandeur, avec salle de jeu 
10° x 20’, Planchers en chêne dans 
2 piéces de 12 x 14 chacune, Tol- 
lette intérieure avec champ d'évas 
poration inodore à l'extérieur. Cons- 
truite en 1945, On peut visiter les 
samedis et dimanches. Téléphones À 
CEdar 3-4626 où Lorette 211, ou écri- 
vez à d,-A, Dansereau, Lorette, Man, 

M-540-M0, 


SYLVESTRE REALTY 
455, rue Louis Riel 
Téléphone: CEdor 3-5050 
A VENDRE 


| St-Boniface Bungalow 4 
Chauffage automatique: huile 
location, #10,700 à tegmes 

St-Boniface — Boulevard Dollard, Mal. 
son! 114 étage, Chauffage automatl- 
que: huile, 815,000 à termes 

St-Honiface Bungalow! 4 pièces 
Planchers: bois dur, $#13,300 À termes, 


| Windsor Park — Bungalow: 5 pièces, 


pièces 
Belle 


bigment pour 2 logis inclus, $23,000, 


à termes, 
Rue Ritchot — Maison: 4 pièces, 2 
chambres à coucher, Soubassement à 
grandeur, Chauffage: huile, Taxes: 


$136, $10,200, à termes 


St-Boniface — Près hôpital, Maison: 
5 voièces, 3 chambres À coucher, 
Chauffage: huile, Lot: 40 x 120, 
$11,300, à termes, 


S'adreser à À. AYOTTE 
191, blvd Dollard, St-Boniface 


Téléphone: CEdar 3-5845 
43-531-44C, 


A VENDRE 
St-Vital — Maison: 6 pièces, 3% cham- 
bres à coucher, Lot: 45° x 215', Près 


église et école, Taxes: #160, Prix: 
$9,400, à termes, 

St-Boniface — Maison: 10 ans, 4 piè- 
ces. Cuisine, dinette, salon, 2 cham- 


bres à coucher, salle de bain, Sou- 
bassement à grandeur: salle de ré- 
création et 1 chambre à coucher, 
Chauffage: huile, eau chaude, Près 
école, Prix: $12,500. 

St-Boniface — Lot: 60 x 120' avec 2 
maisons, Une de 9 pièces, l'autre 
de 6, Près école, Bon revenu, Taxes: 
$177, Prix: $12,000. 

Ferme laitière — 307 acres ou plus, 
Contrat de lait: 11,000 livres, Centre 
canadien-français, Près ville, Bons 
bâtiments. Vendrait avec équipement, 
Considérerait propriété de ville en 
échange, 

Ferme — 305 acres, au sud de la ville, 
sur lot de rivière, Bons bâtiments, 
150 acres en guérét d'été, Centre ca- 
nadien-français, 

St-Boniface — Restaurant avec 20 siè- 
ges. Logis: 4 pièces. Bail de 5 ans, 
Chiffre d'affaires: $135 par jour, Très 
bonne localité, À termes, 


S'adresser à 


M, E, COLLETTE 
312, rue Hamel, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-9970 
44-545-44C, 


TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 
A VENDRE 


St-Boniface — Rue De la Morénie, 
Maison moderne: 4 pièces. Chauffa- 


ge: huile, $10,600, 
St-Boniface — Près écoles, Maison mo- 
| derne: 5 pièces. 812.500, | 
St-Boniface — Rue Berry. Près hôpi- 
tal, Maison: 7 pièces, $9,900, 
St-Boniface — Près cathédrale, Mai- | 
son: 4 pièces, $7,900, 
Norwood 


— Maison moderne:'# pièces, 
chauffage: huile, $14,900, | 
St-Bonifacé — Commerce d'épicerie et 
viande, Logis: 5 pièces. Bon chiftre 
d'affaires. $22,000 | 
St-Boniface — Chemin Elisabeth, Mai- | 
son: 6 pièces, 4 chambres à coucher, 
| Chauffage: gaz, Garage, Prix: #11,600. 
| Magasin général = Dans bon village 
canadien-français, 18 milles de Win- 
nipeg, Gros chiffre d'affaires, 822,000, 
Commerce d'épicerie et viande, — 18 
milles de Winnipeg. $1,800, plus mar- | 


ee 


VETERANS REALTY 
302, édifice Mecintyre 
| Téléphone: WhHitehall 2-7125 


St-Boniface — Près Provencher 
son de rapport 


Mai- 


8 pièces. Toute louée 


quis substantiel 


St-Boniface — Bungalow 3 
Eau chaude et froide, Soubassement 


À la grandeur, Egouts rendus au 
|  soubassement, Chauffage: huile, Ga- 
rage. Lot: 50', 85,250, 
{Norwood — Près chemin Ste-Marie. 


Bungalow: 6 pièces, Grande cuisine 
et salon, 3 chambres à coucher, Sou- 
bassement: %, Comptant requis: $1, 


200 
Norwood — Près Holy Cross. Maison: 
6 pièces, 3 chambres à coucher, Sou- 


huile, Garage. $11,500 à termes, 

| Norwood — Près Précieux-Sang. Mai- 
son: 7 pièces. Grande cuisine, salon, 
salle à manger. 3 où 4 chambres à 
toucher, Comptant 
Possession immédiate 


| St-Vital — Rue Havelock. 814,500. Bun- 
£alow en stuc: 5 pièces, 4 ans, 3 
chambres à coucher, Salle de récréa- 
tion, Chauffage: huile. Paiements: 
584, PIT, Hypothèque: 514%, Comp 
tant requis substantiel. 

| Winnipeg — Près Sacré-Coeur, Maison 
de rapport presque toute meublée, 
En très bonne condition. Revenu 
mensuel: $175, plus logis pour pro- 
priétaire, 3 plomberles. Entrées pri 
vées. Chauffage: huile, Garage 
Comptant. requis substantiel. 


N. Bernier, 594, rue St-Jean-Baptiste 
CEdar 3-2027 

| O0, J, DeSteur, 56, rue Lawndale 

GLobe 2-2285 


requis $2,500, 


43-525-44C, 


| le Cercle Molière 
présentera La Cuisine des Anges” 


3 chambres à coucher, $13,500 À ter- 
mes 
13-56-40, | 
en nn en 
A VENDRE 
St-Boniface Maison 5 pièces, 2 
chambres à coucher, Taxes: #11, 
Chauffage: huile, #9,000, à termes, 
St-Boniface — Près basilique, Maison 
de rappork 14 ans, 3 logis, Ameu- 


| 
| chandises environ $2,500, Loyer: $50 | 
| pour commerce et logis moderne 
| à pièces, 
| Pour achat ou vente d'hypothèques, | 
| perception de loyers ou paiements sur | 
hypothèques rapport d'impôt, l 
Téléphones: | 
BUREAU: CHapel 7-8178 | 
A.-J, Boulanger: WH 3-2134 | 
| 13-526-44C, 


Revenu mensuel: $110, Comptant re- | 


pièces. | 


bassement à la grandeur, Chauffage: ! 


LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE. 


Un dollar d'assurances 


en vaut deux à la Sun Life 


Peu après la 89e réuniun an- 
nuelle à Montréal de l'exécutif 
de la compagnie d'AssuranceVie 
Sun Life; M, Howard A, Fair. 
bairn, gérant de la section du 
Manitoba à Winnipeg, annonça 
avec fierté que sa compagnie a 
vendu plus d'un billion de dol- 
lars d'assurance-vie en 1959, 
nouveau record pour cette com- 
pagnie canadienne: C'est là une 
augmentation de 5.2 pour cent 
par rapport à l'année 1958, don- 
nant uñ total d'assurance-vie en 
vigueur au #1 décembre 1969, 
de #8,938,122,126,00, On paiera 
en dividendes aux assurés en 
1960 la somme de $38,700,000, 
versés aux détenteurs de poli- 
ces participantes, 

Le rapport de M, Fairbairn 
comporte bien d'autres chiffres 
tloquents, dont les principaux 
sont rappelés dans l'annonce pu- 
bliée dans ce numéro du journal, 
Mais surtout, il contient des ren- 
seignements utiles au sujet des 
‘dollars Sun Life double usage”, 

En effet, les dollars d'assuran- | 
ce, en plus d'apporter la sécu-| 
rité aux détenteurs de polices 
Sun Life et à leurs familles, as- 
surant particulièrement des éco- 
nomies pour l'âge de la retraite, 
se transforment en dollars de 
placement quand la compagnie 
les engage activement dans des 
milliers de projets communau- 
aires: construction d'habitations 
et d'écoles, d'usines et de réseaux 
routiers, ete, Ceux qui détien- 
nent une police auprès de la Sun 


SOUMISSIONS 
Des soumissions cachetées adressées 
à G. Prétpntaine, secrétairestrésorior 
de la Division Scolaire de la Rivière 
Seine, seront reçues jusqu'au 24 février 
1960 pour le creusage de trois puits | 
profonds au service des écoles secon- 
daires qui se construiront à St-Adol- 
phe, Lorette et La Broquerie, Ces puits 
devront être munis d'un tuyau de cinq 
(5) pouces en acier galvanisé, On 
n'acceptera pas nécessairement la plus 
basse ni aucune des soumissions, 


Ste-Anne, Man, 
le 2 février 1960, 
nn 
SOUMISSIONS 
POUR 
LA CONSTRUCTION DE QUATRE 
ECOLES SECONDAIRES 
DANS 
LA DIVISION SCOLAIRE 
RIVIERE-SEINE NO 14 


Des soumissions cachetées seront re- 
cues au bureau des architectes jusqu'à 
2 h, p.m. le vendredi 19 février 1960, 
pour la construction des édifices sui- 
vants: 


1, 10 salles de classe et 1 auditorium, 
à Lorette, Manitoba, 

2. 8 salles de classe et 1 auditorium, 
à St-Adolphe, Manitoba. 

3, 8 salles de classe et 1 auditorium, 
à Ste-Anne, Manitoba, 

4. B salles de classe et 1 auditorium, 
à La Broquerie, Manitoba, 


Les plans, les devis et les formules 
de soumission peuvent être obtenus des 
architectes Pratt et Lindgren, 757, che 
min Ste-Marie, St-Vital, Winnipeg 8, 
Manitoba, sur dépôt de’ cent Rollars 
($100.00) pour chaque édifice, Les dé- 
pôts seront remis sur reçu d'une sou 
mission légitime et retour en bonne 
condition des plans et devis, Chaque 
soumission devra être accompagnée 
d'un gage de 5% du montant de la 
soumission, On n'acceptera pas néces- 
sairement la plus basse ni aucune des 
soumissions. Ces projets sont objets de 
soumission par le moyen du “Winnipeg 
Builders’ Exchange Bid Depository”, 

Des soumissions distinctes pour cha- 
que édifice sont obligatoires. 


Si un entrepreneur soumissionne 
pour les quatre (4) écoles et si son 
prix global pour les quatre (4) écoles 


susdites est moindre que le total de 
ses quatre (4) prix séparés, il faut 
qu'il enregistre son prix global dans 
l'espace indiqué sur les formules de 


soumission, 
M, Gilbert Préfontaine, 
secrétaire-trésorier, 
La Division Scolaire 
Rivière-Seine no 14, 
Ste-Anne, Manitoba, 


Life assurent dpne à la fois leur 
p (4 sécurité et la gros érité 
HY ‘économie nationale, dit M, 
George W, Bourke, président de 
la Sun Life, 


Lecture des ‘’Femmes 
Savantes' à l'Alliance 


Française du Manitoba 


Le 17 février prochain, à 8 h, 
30 pm, à l'University Women's 
Club, 54, rue Westgate, l'Allian- 
ce Française du Manitoba invite 
ses membres et ses amis à enten- 
dre une lecture de pièces. Cette 
fois-ci, il ne s'agit pas de comé: 
die moderne, comme l'an dernier, 
mails d'une des oeuvres les plus 
profondes de Molière, ‘Les Fem- 
mes Savantes'”, 

Les auditeurs seront alors à 
même de constater que cette étu- 
de de moeurs n'a pas une seule 
ride, De fait elle est demeurée 
tout aussi vivante et tout aussi 
humaine qu'au temps où elle fut 
jouée pour la première fois, Il 
y a en effet aujourd'hui comme | 
hier, dans toutes les sociétés, des 
femmes anxieuses de faire preu- 
ve de leur savoir, 

L'Alliance Française engage 
vivement ses membres à ne pas 
manquer une réunion qui pro- 
met d'être des plus brillantes, 
étant donné en particylier la | 
qualité des ‘lecteurs”, | 


POUR ACHAT, VENTE OU ECHAN- 
GE DE PROPRIETE de ville ou 
de campagne, fermes, commerces, 
prêts, assurances, S'adresser A. 
Ayotie, 191, blvd Dollard, Télé. 


22-185-LF, 


phone: CEdar 3-5845, 


SPENCER 


Vétements de base faits sur me || 
sure pour soulagement des maux || 
de dos et mauvaise posture, | 

Pour un rendez-vous, appelez, || 
après 4 heures, Mme 4, Haskell, 
représentante, JUstice 90-2671, 281, 
rué Lansdowhe, Winnipeg 4, Pour 
références, appelez Mme Courteau, 
CEdar 3-5016, 


Elargissez vos connaissances par la 
correspondance, Augmentez votre 
collection, Obtenez 5 noms et adres- 
ses contre $0.30, Indiquez vos pré 
férences, Service national, sérieux 
et discret, Adressez KEN-AMI ENR,, 
Kénogami, P.Q, 


Animaux morts enlevés 
rapidement, gratuitement 


y Chapitre 91 


Mid-West Rendering Ltd. 
St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-1347 


Après les heures de bureau, 
téléphoner à CHapel 7-9295 


Papineau Hardware 


1095, chemin Pembina, Fort Garry 
Téléphone: GLobe 2-6536 


Peinture, quineaillerie 
et accessoires électriques 


Robert W. & René Papineau, 
propriétaires 


Pour achat, vente ou échange de 
propriétés de ville ou de campa- 
ane, fermes, commerces ou hôtels 
Prêts — Tout genre d'assürances 
S'adresser à 


ARPIN REALTY 


120, ave Provencher, St-Boniface 
E.-J.-R, ARPIN 
Téléphones: Bur,: CHapel 7-8023 

Rés.: GLobe 2-3618 


SYSTÈMES 


HAUT-PARLEURS et 
INTERCOMMUNICATION | 


Pour églises, salles et institutions 
Ecrivez-nous en français pour renseignements | 


Ligne complète de disques français | 


et anglais de 


ARBUTHNOT AUDIO 


“Ici on parl 


| 
| 


| songé à l'inévitable et. s'y 
L 


chances qu'elle offre, écriv 
Marion, St-Boniface, Man. 


COMMANDES PAR LA POSTE 


135, rue Marion, St-Boniface 


Une occasion : : 
| d'améliorer votre situation 


Nul doute que plusieurs de vos parents et amis ont déjà 


un lot familial au cimetière Green Acres Mémorial 
Gardens à St:Boniface, Cette entreprise demande deux 
| hommes de haut calibre pour remplir deux Vacances 
dues à des promotions, L'emploi consiste à visiter les 
familles de la région et à les conseiller sur leurs besoins 
en la matière. Si vous désirez plus d'informations au 
sujet de cette entreprise nouvelle et intéressante et des 


SONORES, | 


tous genres 


ELECTRONICS LTD. 


Tél.: CEdar 3-4941 || 


e français’ 


sont préparés en achetant 


ez-nous à suite 5, 113, rue 


ou’signalez CHapel 7-2495, 


Le gérant, M. Pat McGrath, vous accordera une entre- 
vue et vous donnera les explications désirées. 


Heures de bureau: 9 h. aim. à 5 h. pa 


à 8 


| IN-27 E 


AVIS DE CHANGEMENT DE NOM 
DE 
INTERNATIONAL LOAN COMPANY 


AVIS est donné par ces présentes 
qu'une requête gera présentée par 
International Loan Company À la 
Séance actuelle du Parlement du Ca 
nada pour la ratification d'un Acte 
odifiant l'Acte d'incorporatien de 
"International Loun Company, soit 
des Statuts du Canada 
1920, dans le but de changer le nom 
de Jadite compagnie pour celui de 
‘Federal Mortgage and Savings Cor 
poration", 

Winnipeg, Manitoba, ce he jour de 
février 1960, 


THORVALDSON, #GGERTSON, 
SAUNDERS & MAURO, 


200 Bank of Nova Scotia Bldg, 
Winnipeg 1, Manitoba, 


Avoués pour les Requérants, 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER of the estate of 
LEA GUILBERT, late of the Village 
of Mariapolis, in the Province of Ma- 
nitoba, Spinster, Retired, 

ALL claims against the above estate 
duly verified by Statutory Declaration 
must be sent to the undersigned, Graf- 
ton, Deniset, Dowhan, Bétournay & 
Muldoon, at 4-431 Main Street, Win- 
nipeg, Manitoba, on or before the 20th 
day of March, AD, 1960, 


DATED at the City of Winnipeg, 
Manitoba, this 10th day of February, 
A.D, 1960, 

GRAFTON, DENISET, DOWHAN, 

BETOURNAY & MULDOON, 
Solicitors for the exooutors, 


Fe 


TRANSIT TOM dit: ‘Si vous pouvez envisager une perte de 
temps et beaucoup de trouble, vous pourrez finir par trouver un 
endroit pour stationner, mais il est plus facile — et plus écono- 
mique —— de PRENDRE L'AUTOBUS!'! 


59-30 GREATER WINNIPEG TRANSIT COMMISSION 


‘4 


ils auraient 


à Cut Lddh & Walk Ld 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
' ADMINISTRATION DE PROPRIETES 


100, édifice Paris — Téléphone WhHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


St-Boniface, le 12 février 1960 


N'achetes jamais 
un appareil électrique avant de voir les 


produits GENERAL ELECTRIC chez 
FONTAINE & COMPAGNIE 


165, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-1425 


Procures-rvous vos 
. accessoires électriques 


GENERAL ELECTRIC 


chez FONTAINE ELECTRIC 


165, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 


CHapel 7-1425 


CONCOURS DE RIMES 
DE "TRANSIT" 
gagné per 
EDDY WALKER 


210, avenue Morley 


(qui gagne un laissez-passer 
de 2 mois) 


Prenex l'autobus, M, le chauffeur, 
Prenez l'autobus, 


Ainsi vous épargnerex 
Sous et ennuis 


Pour le quart du prix, 
D'un beau trajet vous jouirex, 


Gardex vos sous pour usage meilleur 
et PRENEZ L'AUTOBUS! 


Ceux qui se sont classés seconds au 
concoyrs gagnent chacun un laissez 
passer d'un mois: 


ALBERT S$S. BATEMAN, 
164, avenue Collegiate, St. James 


MRS, K, ALSOP, 
245, chemin Vernon, St, James 


MRS. ANDERSON, 
19, Place Westdale, St-Vital 


FRANK EADES, 
488, avenue Bannerman, Winnipeg 


J. LAIRD, 

39, avenue Clonard, St-Vital 
Voyez les annonces de Transit 
en couleurs dans les quotidiens 
de Winnipeg pour les détails 
du nouveau concours, 


nous n'avions pas 


organisé nos 


COOPÉRATIVES 


à le faire” 


Les coopératives n'ont pas 
commencé parce que les 
consommateurs étaient 
désireux de brasser des 
affaires, 


Les consommateurs ont été 
forcés de s'organiser afin 
de combattre 
l'exploitation. 


Is ont pu constater qu'ils 
étaient passablement 

à la merci des autres 
lorsqu'ils achetaient des 
instruments aratoires, 

‘du gaz et de l'huile, et 
cent autres nécessités, 


Souvent, ils savaient 
qu'on leur chargeait trop 
cher pour ce qu’ils 
achetaient, s 


La seule manière dont ils pouvaient se protéger était d'organiser des Coopératives 
avec leurs voisins. Grâce aux Coopératives de consommation, ils paient un prix 
juste pour ce qu'ils achètent, Les choses allèrent de mieux en mieux dès que les 
Coopératives furent sur pied — et il en sera ainsi aussi longtemps que les Coopéra- 


tives existeront, 


Les jeunes consommateurs d'aujourd'hui héritent des bénéfices des coopératives. 
Mais ils ont aussi un devoir — celui de garder iles coopératives florissantes ‘et 


progressives, 
Aidez à établir la sécurité pour les vôtres ,.. 
Joignez-vous et apportez votre appui à 


LA COOPÉRATIVE DE CONSOMMATION 


Î 


DE VOTRE LOCALITÉ 


— rs 


| Auditorium Notre Dame, St-Boniface 
heures et demie — ENTRÉE 


he 
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